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le cultivateur — Où envoyer 
— N'oublions pas le Collège Mathieu 


Les vacances s’enfuient à tire-d’aile. Quelques jours seulement 
et la gent écolière reprendra le chemin de l’école. 


Réc:mment nous avons insisté sur la nécessité de la science 


Si nous ne voulons pas qu’on nous lance 


peu honorabl: de race inférieure, 


à la face le qualificatif 
donnons une solide édueutien à 


la jeunesse. Lorsqu'elle aura meublé son intellirrnce et formé sa 


volonté; 
langues, 


? # + 
qu'elle aura l'avantage de posséder parfaitement les deux 
elle sera doublement supérieure, D’ 
Parents de faire instruire leurs enfants. 


où l’urgence pour les 


Nous ne sommes plus à l’époque où une mince dose d’instruc- 
tion suffisait. T| faut être de son temps. La vieille excuse-—et Dieu 
sait combien elle a entravé l'essor de nos cultivateurs —-, qu'un 
fermiér en connaît toujours assez pour cultiver la terre, ne ti:nt plns 


debout. Te fermier, s'il veut tenir 


dignement son rang doit avoir 


des données plus variées que le simple manoeuvre on Pouvrier, puis- 


qu’il lui faut être un 


peu de tous les métiers. Et pour jouer un. rôle 


social dans 18 municipalité ou la paroïsse — préfet, socrétaire, com- 
missaire d'école, ete. — il doit savoir plus que signer son nom. 


Ensuite tous les fils de fermiers ne se sentent pas attirés vers 


la vocation de leurs pères. Les uns 


rales, d’autres vers lis génie civil, 


aspirent vers les professions libé- 
un certian nombre vers la vie 


religieuse, Il est alors du devoir des parents d'orienter ces enfants 
vers le collège. Comhien avons-nous entendu de jeunes ‘gens, deçus 
en presenge des réalités de la vie matérielle, et appelés vers de plus 
hauts sommots, nous dire: “C'est donc dommage que mes parents 


ne m’ajent pas fait instruire |”? 


dient. sérieussment los qualités de 
enfants-.et pousent vers les hautes 
tions requises. 


£ 


plus 


# ‘ 


Si les parents ne veulent pas essuyer ce’ reproche, qu'ils étu- 


coeur et d‘intelligence de leurs 
études ceux qui ont les disposi- 


CET | 

; Dans les provinces anglaises, il:est un problème difficile à 
résoudre; celui de l'école publique, le “melting pot 
est élaboré sous la dictée du 


où le programm: 


pur laïcisme.et où tous les emblèmes 


-Quille. sériération sortira de ce moule fêlé? Une génération 
fêlé»! Si nous fe.nous soucions pas de suppléer au manque de re- 
figion, élément le plus essentiel de l’éducation, nous comptons cent 
chances controune que notre jeunesse emboîte le pas avec la masse 
incolore des désabusé:, des apathiques sans idées ni énergie, et que 
dévore prématurément ln fièvre des plaisirs, - 

Où envoyer l'enfant &lors? | 

| D'abord, si école séparte il y a, eh bien! à l’école séparée. 
Pour lui préférer l’école pu: Liqu, il faut des’ raisons sérieuses ct 
approuvées par l’évêque. — : 

il n’y a que des écoles publiques? chez celle où enseigne 
une institutrice catholique et, française si possible L 


lee 


Malheureusement, dans les centres où l'unique école est pu- 
blique et l’institutrice non-catholique, il n’y a pas à opter. À la mère 
done de transformer chaque soir-et dimanche, le foyer en salle de 
classe où elle romprera aux petits le pain de la religion—enséignement 
du catéchisime — et apprendra quelques bril::s de français — lecture 
en famille du journal ‘français et de livres où vibre l’âme de notre 
races — afin de contrebalancer la double influence de l’école non- 
confessionnelle la plaie du vingtième siècle, . Lo 
: ‘ Avant de placer les enfants qui ont terminé leur huitième 
dans ls High Schools, les Collegiates, où trop souvent règne une 
‘fâcheuse promiscuité de garcons et filles, les parents doivent frapper 
à la porte des convents, pensionnats et autres institutions du genre qui 
dénnent les cours de la “haut: école’ et où règne une stricte discipline. 

8 + | Un 

N'oublions pas le Collège Mathieu. C’est le nôtre, Là s'enseigne 
l: double cours classique et commercial. Il prépare aux professions 
libérales et ouvre-des horizons dans le monde commercial. | 

Songez done un instant à l'honneur dont vous serez l’objet, 
lorsque votre fils, devenu avocat, prêtre, médecin, ete.....aura, son 
nom bien en vedette devant le grand publie, lui, le petit saute-ruis- 
seau d'autrefois et dont les telles qualités physiques et les fortes 
puissances intellectuelles auraient été murées dans l’enceint: plus 
ou moins restreinte d’un champ de blé, n’eut été l'effort des parents 
pour le fair: instruire. 


- @ ° | 
Au jour 


le jour | 
par A. HI. V. 
UNE GUERRE 
RUSSO-JAPONAISE? 
Reverrons-nous une nouvelle 


guerre russo-japonaise? C'est une 
des possibilités et un des dangers 
créés par la situation mondiale ac- 
tuelle, 

La base sur laquelle le bolchévis- 
me peut s'établir solidement n’est 
pas l'Europe, ni l'Amérique, mais 
l'Asie, 

La civilisation occidentale a ren- 
du l’homme très individuel, et c'es 
pourquoi, en règle générale ,les po- 
pulations de l'Occident sont oppu: 
sées au bolchévisme, 

Parmi les Asiatiques, l’idée col- 
lectiviste est très puissante, et c’est 
là que Stalin et ses acolytes voient 
l'avenir du sowiétisme, 

On est certainement très près de 


Un honneur pour le 


de Prince-Albert 


Leconte, P.S.M., nommé Supérieur. 


diocèse 
| 


Le Très Révérehd Père L. 


” Général des RR. PP. Ste-Wiarie de Tinchebray 


i 

Les lecteurs du Patriote appren- 
dront avec plais la nouvelle de 
la nomination du T, R, P, I, Le- 
conte, PSM, ci-devant curé de 
iSt-Bricux, et Supérieur des Pères 
de Ste-Marie de Tinchebray, du Ca- 
nada, comme Supérieur-Général de 
sa Communauté, : 
. Le Chapitre Général de la susudi- 
te communauté, cotimencé le 29 
juillet, à Ste-Marie de Fresnes, par 
Montsecret (Orne), France, 
torminé le 6 août. Les Pères Cabi- 
tulaires ont porté leur choix sur 
celui que tous “désignaient long. 
temps à l'avance, comme le micux 
qualifié poür remplir cette charge, 

Dans une lettre adressée à lévè- 
Que de Prince-Albiert et Saskatoun, 
le nouveau Supérièur-Général s'ex- 
prime ainsi, Dans cet écrit, l'affec- 


la vérité, si l'on prétend que,parmi 
les idées qui bouillonnent dans le 
cerveau de Stalin, se forme un rêve | 
non moins ambitieux qu'étaient Îles 
désirs de conquête d’un Alexandre 
de Grand on d’un Napoléon, 

Lorsque Stalin contemple le glo- 
be terrestre, il se rend bien comp- 
te, qu'après tout l'Europe, à l’ouest 
de la frontière russe, n’est qu'un 
prolongement, ridiculement petit à 
-côté. de limmenge continent asia- 
tique. L'Asie est la région où il 
veut bâtir l’avenir soviétique. Là, 
grouillent d'énormes masses non 
organisées, | 

Cette attitude a attiré l'attention 
du Japon. Ceux qui croient enco- 
re que les seules puissances ayant 
l'oeil sur la Mandchourie sont Îa 
Chine et le Japon font l'erreur, En 
réalité le conflit au sujet le Ja 
Mandchourie est entre Stalin et le 
Nouveau Japon. 


L'Empire de l’Orient a d’immen- 
ses placements dans cette région. 
De là, il tire son huile, son fer, 
son charbon et il est facile à com- 
prendre qu’il ne cédera pas facile- 
ment sa place en Mandhourie, 
se trouve done en conflit avec les 
ambitions soviétiques de Stalin, 
D'un autre côté, la U.S.RR. he 
peut se prétendre solidement éta- 
bie si la Mandchourie ne se trou- 
ve sous son contrôle, 

Le militariste chinois Chang hé- 


J'fa 


tion que le nouvëau Utulaire porte 
au Canada,‘ son pays d'adoplion, 
est exprimée én fermes vraiment 
touchants, 1 ne nous en voudra pas 
de la publier, “in exteuso”. 
“Cette décision du Chapitre va 
m'obliger à'ne“plus habiter d'une 
con pernranente, le Canada, ma 
trés chère ‘patrié d'adoption, et à 
abandonner les Qruvres auxquelles 
je m'étais si totalement consacré 
depuis vingt-cinq. ans bientôt, 


s'est. 


| 


Cette nouvelle ne peut que réjouir 
toute la population de ce diocèse 
et de la province de la Saskatche- 
Wan, ainsi que tous eeux qui ont été 
à même de connaitre le 2èle aposto- 
lique du T, R. lP. Leconte, PSM. 
Ses belles qualités d'esprit et de 
coeur, sa jovialité, jamais surprise, 


sa délicatesse de procédés, sa 
promplitude à rendre service A 


tous, tout cela animé de l'esprit de 
foi, faisait du TR, Père, un hom- 
me exceptionnel, Aussi sa compa- 
gnie. Aussi Sa compagnie était-elle 
recherchée, Rien d'étonnant que les 
Pères Capitulaires l’aient appelé à 
remplir la plus haute charge de 
leur Communauté. 

Cetlé promotion va priver le dio- 
cèse de ses services précieux. Les 
Pères de sa Communauté vont res- 
sentir peul-.tre plus que d'autres 
le’ vide que creuse son départ, Les 
paroissiens de St-Brieux el les fi- 
dèles des nombreuses missions qui 
en dépendent ne seront pas sans 
regretter le missionnaire toujours 
au poste et si plein de bonté cn- 
vers eux, 

Toutelois, que tous se consolent, 
Le soleil finit toujours par percer 
Jde nuage, Ainsi, le T. R, Père an- 
nonce dans sa lettre à l'Evêque de 


Cette séparation -d'ayee tout un |Prinee-Albert et Saskatoon qu'il en- 


passé ne se.fait paÿ.sdns un déchi- 
rement très profond; toutefois, je 
veux considérer le ‘choix de mes 
confrères comme l'indication de la 


tend bien venir visiter souvent le 
Canada, Fr laisse entendre bien elai- 
rement qu'il séjournera longtemps 
au milieu de nous, : 


Hi fait plaisir de lentendre s’ex- 
primer eu termes si délicats et si 
pleins de sincérité de son pays 
d'adoption, Fous savent qu'il avait 


volonté du Bon Dieu sur moi, el | 
Me consacrer à l'oeuvre nouvelle 
qui m'est confiée .....: 


du Canada, et de l'Ouest, en parti- 
‘culier, lui souhaitent un Supériorat 
fécond, et ils nourrissent la douce 
espérance qu'il saura faire prospo- 
‘rer les Oeuvres entreprises par sa 
Communauté sous sa direction sage 
ét habile, dans PEst et lPOuest de 
IC Days, 

Le Palriole croit se faire l'écho 
de tous, en lui disant: 


glées, de me rendre nu Canada, et 
d'y faire un assez long séjour: il 
est probable que je ny rendrai 
vers Ja mi-novembre. et d'accord a- 
vec Votre Grandeur, je prendrai ton 
te mesure utile pour la prospérité 
de nos oeuvres de l'Ouest; à moins 
d'imprévu, je resterai jusqu’au 
printemps. 


site entre les deux camps. La con- 
centration des régiments sibériens 
près des frontières rend les deux 


factions de plus en plus irritables. | 


LA BAISSE 
DES SALAIRES 


Les économistes du monde en- 
tier écrivent une quantité d’arti- 
cles et de. gros volumes au sujet' 
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Ad mullos et faustissimos annos, 
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Des 90 sièges, les conservateurs en ont pris 11, les libéraux 79 
L'hon. Taschereau réélu dans son conté — M. Camillien 


‘Houde battu dans Ste-Marie 
trécorier provincial est défa 


et St-Jacques-—L'hon, Scott 
it — Les conservateurs ga- 


ynent quatre skèges —La plus chaude campagne 
électorale depuis 1897 


Montréal. — Les libéraux sont 
victorieux dans Québec malgré tous 
les pronos tiques qui prédisaient u- 
ne défaite certaine du parti Hhérat, 
La fameuse affaire de La Beauhor 
nois n’a pas influencé Pélectorat, 

M, Tascherean est réélu avec tout 
son cabinet à l'exception de lhon, 
Gordon Scott, trésorier provincial, 
qui a été battu dans la cireconserip: 
tion de St-Georges, Montréal qui à 
toujours élu un conservateur depuis 
20 ans. 


M. 


Camilien Houde, maire de 


Montréal, et chef de l'opposition à | 


été défait dans ses deux comtés: Ste- 
Marie et St-Jacques, Montréal. 

Gains libéraux: Laval, Montréal 
Dorion, Montréal Ste-Marie Sher- 
brooke et Maisonneuve - Gains con 
servateurs: Chambly, Rouville, St- 
Sauveur et Yamaska, 

Les Hibéraux à la grande surprise 
de lélectorat, ont presque gagné 
toute l'Île, dans le camp conserva 
teur, on se réjouit de voir que M. 
Gault, a battu lhon, Scott, 


DECLARATION DE M. HOUDE 


le peuple d'une facon nan équivo- 
que nous à témoigné son apprécia- 
tion, Je ne regrette qu'une chose, 
c'est Le caractère de a campagne 
faite contre nous, qui jettera du 
diserédit sur la bonne réputation 
de la province, La double défaite 
de M Houde et le désastre de son 
parti est notre revanche. Je regret- 
le aussi la défaite de Phon, Scott. 

Nous nous remettrons à l'admi- 
nistrafion de lt province de teliu 
facon que nous méritions la con- 
finance que le peuple à placée en 
nous, 

CANDIDATS ELUS 

Nous reproduisons ci-dessous la 

liste des candidais élus, 


LIBERAUX 


Abitibi, 1H, Authier, 
Argenteuil, Georges Dansereau, 
Atthabaska, Hon. J, E, Perrauit. 
Bagot, 4, Ke Fhaneuf. 

Beauce, JE. Fortin, 
Beauharnois, (4 St Oupge, ‘ 
Bellechasse, Roliert Taschercan. 
Berthier, C, Bastien, 


“La province a parlé” dit M. 
:Houde. TE affirma qu'il avait fait 
son devoir durant toute la campa- 
gne. 


DECLARATION DE M. 
TASCHEREAU 


En apprenant le résultat des polis 
; Phon, À. Taschereau fit la déclara- 
tion suivante: 


porté Pune des brillantes vicioires 
de son histoire, Notre administra- 
tion a élé honnête, et progressive: 


Le gouvernement 
McDonald demande à 


“Le gouvernement Hbéral a rem. 


Bonaventure, P, E, Côté, K.C. 
Brome, Col. R° F, Stockwelt. 
Champlain, W..B, Gront.. 


Charlevoix-Sugenny, Ergait -fto- 
chette, ‘> . 


Chateauguay, Hon. H, Mercier, 
Chicoutimi, Gustave Deliste, 
Compton, William J. Duffy. 
Dorchester, Philip Giguere. 
Deummond, Hon, Hector La Ferte 
Fronteuac, H. L, Gagnon, 
Gaspe South, Alexandre Chouin- 
ard, 
Suite à la page 5) 
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mean 


travailliste résigne 


former tempor-irement un parti 


Nationai afin de combler le budget en déficit 


UNE ELECTION GENERALE SURVIENDRA 
PROBABLEMENT 


Londres, -— Le cabinet “travail 
liste”, guidé par le premier minis 
tre MacDonald, à résigné, Un gou- 
vernement national ni succédera, 
le secand du genre, en ces temps 
modernes, et où trois parlis scront 
représentés, 


sion spéciale du Parlement, et 
quand la crise financière sera pas- 
sée, il y aura unc élection générale 
Pour régler [a situation politique. 

Appareminent le parti travaillis- 
le est maintenant . définitivement 


-Les assurances-vie se maintien- 


de la dépression actuelle, Celui qui} nent en dépit de la crise. Le Bu- 
‘serait capable de trouver une soi [eau canadien des Recherches pu- 
tion au problème verrait son nom |blie d'intéressantes statistiques à ce 
entrer dans l’histoire comme celui | Propos. Les nouvelles assurances à 
d'un des plus grands bienfaiteuri | Terre-Neuve et ‘1 Canada, durant 
de l'humanité. la présente année, représentent le 
On "se rond cependant compte montant de #300,000,000 et en Sas 
qu’actuellèment le mônde est en Kkatchewan, au mois de iuillet, elles 
train de payer les pots cassés par |.Se chiffraient à $2.000.000. 
la dernière guerre. Lorsqu'une guer | Cest une belle épargne en temps 
re Se fait a crédit, il faut toujours | 4e crise: L'assurance-vie est, sans 
jarriver à la payer Responsables où | contredit, le meilleur des place- 
non, les nations du monde voient ments 
qu’il faut payer l'orgie incroyable) * ,” 


e 


um 


a 


Ces derniers assument de lourdes responsabilités en privant 
sans motifs sérisux — notre race et le monde en général du pré- 
“cieux trésor caché dans l’âme de l'enfant et qui ne demande que la 


rayonner la lumière. 


o um em 


. touche-du maître.— comme .le métal le travail de la fusion — pour 


‘Joseph VALAOIS, O. M. I. 


PRESS ete ntm mo 


“Le plus granël regret de ma vie” 


| Le maire Allen et la langue française 


Le maire TJ. J, Allen, d'Ottawa, a- 
dressant la parole à louverture de 
la 13ème session du Conseil Fédéral 
de l'Union St-Joseph du Canada, 
s’est déclaré fortement en faveur 
de l’enseignement de la langue fran- 
çaise aux ciloyens : de langue an- 
glaise, L 

: “J'aurais bien voulu, dit-il, de- 
meuver dans une région où il y a- 


.vait des Canadiens françnis ou re- 


cevoir mon: instrnction dans une 
institution où la Inngue française 


è 


était au programme. Je crois sin- 
cèrement que les deux grandes ra- 
ces du pays devraient posséder les 
deux langues officielles. Les insti- 


tutions de langue anglaise commen- 
cent à comprendre la valeur et mè- 
me la grande nécessité pour les ci- 
toyens de langue anglaise de con- 
naître le français. Je puis dire en 
toute franchise que c'est. un des 
plus grands regrets de ma vie que 
de ne pouvoir parler le français. 


de dépenses faites il y a 14 ans, Si 
une guerre crée une prospérité fac- 
tice pour quelques-uns elle est tou- 
jours suivie d’une dépression attei- 
gnant toute la masse. . 

. Parmi les remèdes, à la crise ac- 
tuelle, il y a la baisse des salaires, 
Cependant ce remède, qui, il est 
vrai, est.imposé à beaucoup,. ne 
crée qu'une amélioration temporai- 
er, car, en réduisant le pouvair d’a- 
chat de. la population, on retarde 
d'autant îe retour à la prospérité. 
Mais nécessité fait loi. 


AU DETRIMENT 
DE L'EDUCATION 


lei, les taxes fédérales, provincin- 
les, municipales n'ont pas diminué 
et la seule économie que le contri- 
buable harassé puisse faire est sur 
son, école. 1 y est malheureusement 
forcé par la situation, De Jà la 
baisse du salaire des instituteurs. 
Ceci est cependant regrettable, car 
en réalité cette économie se trouve 

(Suite à la page 4) 


LA GUERRE. 


Les banquiers d'Allemagne ont 
publié leur rapport sur les ‘répara- 
tions et les dettes de guerre. 


‘Les pavs intéressés — L'’Allema- 
gné; la France, l'Angleterre, les E- 
Tats-Unis, ete... —’seront très pro- 
bablement convoqués en conféren- 
ce, 


La conclusion qui découle du 
moratoire Hoover, des banques in- 
ternationales de l'Allemagne et de 
tous les pourparlers on Congres, 
c’est: que la guerre ne profite ni 
aux vainqueurs ni aux vaincus. 


C'est elle qui a brisé les reins au 
commerce international, H ne faut 
pas chercher d’autres causes à la 
dépression. S'il y en à beaucoup 
d'autres secondaires, toutes elles se 
râmifient à la même souche; la 
guerre, 2 u . 


dent à propos du paiement initial 
du pool valontaire quel est l'endroit 
où se versera ce paiement, Serait-ce 
à Fort William ou aux élévateurs 
ruraux? M, Bennett ne l'a pas dit, 
mais nous savons maintenant d’a- 
prés les journaux que c’est à Fort 
Wiiliam que le pool paiera 35 sous, 
Ca veut donc dire à peu près 22 
sous aux élévateurs ruraux, 


Ce n’est pas si encourageant que 
ça en avait l'air à prime abord! 

La prime de 5 sous sur le trans- 
port du blé représente de $6,000,000 


renversé, 


Le parti travailliste dédaigne le 
programme économique qu'il faut 
adopter pour surmonter un mena- 
gant déficit de six cent millions. 
La portion du cabinet, qui s'est sé- 
parée du premier ministre, se trou- 
vera à former l'opposition. 


La dernière session du cabinet 
travaiHiste, qui prit le pouvoir en 
juin 1929, ne dura qu'une demi- 
heure, Ses membres résotureut de 
remettre leurs portefeuilles à Su 
Majesté. Le chef immédiatement se 


4 


H reposait sur le roc de la “dote” 
ft des projets de nouvelles taxes. 
Le cabinet proposa d'alléger le bud- 
Het en déficit de $600,006,009 par 
transformation de la moitié de ce 
montant en taxes annuelles, et en 
élaguant le même montant des dé- 
penses nationales et eela surtout eu 
réduisant la “dote” ou allocation 
aux chômeurs, 


Le puissant Congrès de l'Union du 
Commerce sexelama: “Ne touchez 


init à la tâche en invitant les mem- | pas à Ja “dole”: l'opposition reprit: 


à #3,000,000 pour les trois provin-|bres prééminents des partis libéral! “Pas de nouvelles taxes!” Après 


ces. Ceci est mieux! 


a x 


LES ELECTIONS, 


.Les élections générales du Qué- 
bec n'ont presque rien changé à la 
position antérieure des partis, Ce- 
pendant elles ont coûté cher et créé 
bien des inimitiés peut-être parmi 
lés citoyens d’un même pays qui, 
jusque là, s’aimaient comme des 
frères, Ca prendra du temps avant 
de souder des anciennes amitiés. 


Que les élections nous sont funes- 
tes! Elles nous divisent toujours a- 
lors que nous avons tant besoin d'u- 
nion pour faire face à la masse re- 
fractaire au triomphe de notre cau- 
se, . ‘ 


Quand ecsserons-nous de nous 
quereller à propos d'opinions pali- 
tiques? On ne peut pas tous être de 
la même politique, mais on doit 
tous s'aimer. JT. V 


et conservateur à 
rentes charges. 


Le nouveau gouvernement natio- 


remplir les diffé-| deux semaines de dure besogne, le 


chef décida de prendre “les grands 
chemins” et fit face au Parlement 


nal ne sufvivra probablement pas, | avec le support de l'opposition, au 
au-delà à la fin'de l’année, Un cer: | risque de perdre l'appui des unio- 


tain groupe du dernier 
qui’s'’est opposé aux propositions é- 
conomiques, à la tête d’une divi: 
sion de travaillistes, s’est «engagé à 
donner son appui à lattitude adres 
se du Congrés officiel de l’Union 
du Commerce qui oppose à la ré- 
duction de la ‘‘dote”, 

Huit membres au moins du der- 
nier cabinet menacèrent de rési- 
| gner plutôt que de consentir aux 
propositions économiques quelles 
qu'elles fussent, Parmi eeux-ci, 
‘lhon. Tom Johnson, le très hon. 
Arthur Greenwood, le ©, Hon, Geo. 
Lausbury et le T, Hon, Wm. Adam- 
son, 


ELECTIONS GENERALES 
. . PROBABLES 
Il y aura probablement une ses- 


cabinet, |nistes du commerce. : 


Le Parlement semble vouloir se 
réunir de bonne heure. I n’y.a 
plus actuellement de requis qu'un 
avis de sept jours. L'attente géné- 
rale est que le parlement tienne u- 
ne assemblée le mois prachoin. 


LE ROI GEORGE PRESENT 


Le premier ministre MacDonald, 
fut sollicité par le roi, présent au 
parlement, de former temporaire. 
ment un ‘ronvernement national 
asns parti dont le premier devoir 
sera d'équilibrer le budget, Les con- 
servateurs et libéraux furent sotli- 
cités, en présence du roi de parti- 
ciper à un cabinet que dirisera M. 
Baldwin sous la tutelle de.M. Mac- 
Donald, ‘ 


Ho s 
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situation du chômage 


Le sénateur Robertson, ministre du Travail, donne des renseigne- 
ments sur la situation du chômage. — Ce que fera k gouvernement 
d'Ottawa. — Pasrage e 
ler en dehors des villes — Un programme varié de travaux publics 
Ottawa négociera avec Les provinces — Les salaire. La journée de 
huit heures — Des matériaux candiens. 


L'ENREGISTREMENT DES CHOMEURS CANADIENS 


Ottawa. — L'honorable G.-D. Ro-la intérêt général à ce qu'ils soient 


berlson, ministre du travail, a don-! le plus élevés possible et confor- 


né des renseignements importants D us conctions ocates. SA 
| Us . à da journée de huit heures elle de- 
au sujet de la situation du chôna- na 


er : , , vra être observée, à moins que le 
ge et sur la part qu'y prendra le ministre en décide autrement dans 
gouvernement fédéral. 1 a été dé- certains cas pour des raisons parti- 
cidé de payer le passage des chô-; culières. [l est entendu que tous les 
meurs étrangers et des célibataires | matériaux utilisés dans les travaux 
qui voudront aller travailler en de-, pour le chômage devront ètre en au- 
hors des illes, dans les” endroits | fant que possible de provenance ca- 
qu'on désignera. Après trois mois de nadienne, On ne connait pas encore 
travail, sur certificat d'un officier Je nombre exact de chômeurs en 
local du travail, un billet de retour Canada mais l'enregistrement est à 
sera accordé à un prix tres réduit. la veille de se terminer, Le minis- 
On espère ainsi faire disparaître Un tre du travail fait remarquer que 
grand nombre de chômeurs des vil- Venregistrement des chômeurs est 
les, Les provinces paieront une pe Je seul moyen pratique d'en venir 
tie du transport et de Teur coli les à une solution intelligente, D'après 
compagnies de chemins de fer ont Jes renseignements obtenus jusqu’à 
accordés des taux frès réduits, Par: qute a situation est plus sérieuse 
ce moyen on espère aussi réduire, dans l'Ouest que dans PEst du Ca- 


atuit sur les trains pour œeux qui iront travail. 


le nombre de chômeurs vorageant 
gratuitenwænt à bord des trains de 
fret. 

Le gouvernement entend faire un 
programme varié de Havaux 99m 
prengnt arsci des édifices publies, 
Les chemins de fer ferort leur part 
comme les provinces et les muniei- 
palités, Ces dernières ne devront 
pas écrire à Ottawa pas plus que 
les citoyens. L'honorable  Robert- 
son déclare que la correspondance 
concernant le chômage ne se fera 
qu'avec les #ouvernements provin- 
ciaux, Le gouvernement ne cherche- 


nada et le programme des travaux 
sera préparé en conséquence. Les 
travaux d'un caractère  exclusive- 


‘ment fédéral seront faits par l'en- 


1 
L 
, 


liédéraux, qui nes 


ide la situation et il n’y aura aucun 
‘retard dans le commencement des 
ra pas à fixer Îles gages mais il y travaux. 


tremise du ministère des travax 
publies, En attendant la ralifica- 
tion finale, M. Robertson se tient 
en communication avee les pre- 


‘iniers ministres des différentes pro- 


vinces el aussi avec les ministres 
ont pas à Ottawa 
dans le moment, De cette manière 
tous les intéressés sont au courant 


een 


DES MESURES | 


L'HON. BENNETT 
QUE LA DELIMITATION DE LA 
ROUTE SE FERA PAR LES PRO- 
VINCES. 


POINTS CITES 


iprendre un repos après la session. | 


FAIT SAVOIR 


Calgarv, Alberta. — Je crois à- 
voir été clair en disant qu'il appar-; 
tenait aux autorités provinciales de! 
preudre une décision sur cette roi 
te, a déclaré le premier ministre 


Bennett, au sujet d’une déclaration; 


du premier ministre Henry, d'Onta- 
rio, à savoir qu'on n'avait pas pris 
de décision relativement à la route 
transcanada. Les points qu'il a men- 
tionnés, dit M. Bennett, sont d’une 
nature générale, 

Le premier ministre cite sa dé- 
claration officielèe: La route se! 
continuera probablement dans la 
ville de Québec jusqu’à Montréal, et 
de cette ville à la vallée de lOuta- 
ouais, jusqu'à North Bay, ensuite 
vers le noïd, jusqu'à Hearst, et dans 
l’ouest jusqu'à Heron Bay. 

Le premier ministre Henry parle 
de Cochrane. Je n'ai pas mentionné 
Cochrane dans ma déclaration pro- 
bable de la route, Les points cités 
sont distants lun de Pautre, et il 
appartient aux provinces de déli- 
miter la route. Les provinres déci- 
deront de la manière, de lendroit 
et du temps, et nous aiderons à là 
construction de la route. 

Ce n’est pas mon intention, con- 
tinue M, Bennett, de délimiter la 
route à travers le Dominion, pas 
plus qu'à travers le nord d'Ontario 
en particulier, J'ai mentionne 
North Bay, Hearst et Heron Buy 
comme des points généraux. 1 ex- 
iste déjà une route faisant Comm 
njquer North Bay et Hearst. Ce n’est 
pas-mon intention de déterminer si 
ia route prendra la direction nord 
ou sud dans le nord de l'Ontario. 

L’hon. Bennett est dans le mo- 


3 


ET —— 


M. Bennett 


ment chez lui à Calgary, afin de 
El est arrivé d'Ottawa, a causé briè- 
vement avec quelques amis et don- 
né une entrevue, [la Fait une dé-; 
clrations aux journalistes locaux, 
disant que le gouvernement fédéral 
avait pris des mesures en vue d'a- 
border sans retard La question du; 
chômage. [F doit rencontrer aujour-| 


d'hui les représentants du gouver- 
nement de l'Alberta et des grandes 


municipalités, afin de discuter des 
mesures à prendre en cette _ pro-; 
vince, 

Dans sa déclaration, le premier 
ministre a insisté sur le fait que la 
construction de la route transeana- 
da serait l'une des plus grandes en- 
treprises en vue de remédier au 
chômage. Le fédéral contribuera a- 
vec les provinces. Le gouvernement 
fédéral a demandé que chaque pro- 
vince désigne par arrêté du conseil 
les endroits -dans ses frontières où 
passera da route franseanada, Les 
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BARRES 


d'emploi immédiat dans chaque p'o 000 individus ont obtenu de l'em- 

vince, dit M. Bennett. ploi dans les travaux mentionnés, 

. {sans compter le nombre d'individus 

LE BLE engagés au Canada dans la produc- 

Malgré le bas prix du blé, con-ltion de matériaux de tous genres 

tiue le premier ministre, le prix} qui ont été employés dans la Cons- 
garanti fixé par le gouvérnement|truction dont il est question. 

lfédéral et le boni de cinq sous le] Dans l'est du Canada, il y a eu 

| boisseau améèneront la circulation légère amélioration dans la produc- 

immédiate de grandes sommes d'ar- tion, grâce à la législation tarifaire, 

i gent dans lOuest. « pre 


SITUATION ECONOMIQUE 

Parlant de la situation économi- 
que, M. Bennett dit en substance: 
D'après les observations qui'ont é-! 
tudié passionnément la situation, se” 
basant sur les statistiques et sur 
d'autres données, le Canada a été 
! moins affecté par la dépression éco- 
:nomique universelle que tout autre 


bas prix du blé et des autres grains, 
| du beurre et des autres produits 
lde la ferme signifient un pouvoir 
d'achat limité de la part de la .po- 
pulation productrice. Le prix du 
blé est encore très bas. Des mesu- 
res ont été prises afin d'assurer un 
paiement initial avant certaines re- 
lations avec les valeurs actuelles du 
pays au monde. Ceux ilont les con- marché, Tout cela, aver le boni de 
:clusions sont basées sur les princi- Ô sous le boisseau, amencra la C1F- 
‘pes économiques sont d'avis que le culation d'une somme considérabie 
, chômage et la législation tarifaire d'argent ct de grands bénéfices en 
de la courte session de 1930 nous résulteront. 
ont permis de traverser une pério-| Il sera pourvu aus difficultés im- 1: 
‘de d’épreuve d'une façon telle que médiates du chômage par des en-i 
jes autres pays n'ont pu faire de tentes fédérales et des ententes des 
| même. : des secours seront accordés par le 
}, I sera peut-être intéressant pour autorités provinciales, auxquelles 
ljes Canadiens de savoir que la gouvernement fédéral, La responsi- 
somme de $17,842,692 sur les $20,- bilité de la chose revient d'abord ; 
OU0.000 votés l'automne dernier A: aux provinces et aux municipalités, 
été affectée à la construction d'en-! mais le gouvernement fédéral aide- 
treprises publiques, pour lesquelles ‘ra aux provinces et aux municipali- 
ont a dépensé 370,846,437, Jusqu'à ‘tés, afin de faire facc aux condi- 
la fin du mois dernier, plus de 310,- tions. ° 


| 
| 
| 
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Divers 


Pas d'élection avant 1934 


Régina, Sask. — Les progressistes 
et les Indépendants à ln Législature 
de la Saskatchewan n’exigeront pas 


: cent de l’avoine canadienne impor- 
tée à Liverpool sert à la fabrication 
d'aliments pour ses volailes. L’a- 
‘voine russe, lorsqu'elie est dispo- 
‘nible, offre la plus sériense concur- 
d'élections avant 1934 à moins que TENCE au produit canadien sur ce 
la Chambre n'adopte avant alors un marché, Outre les meilleures varié- 
vote direct de non-confiancé, sui- tés utilisées pour l'alimentation des 
ant l'hon, À. €. Stewart qui repré- | Volailles, une ‘grosse quantité d’a- 


sente ces factions dans le cabines | 0Vine fourragère mélaigée bon 
du premier ministre 4, TM. Atider- Marché dit Canada est importée 


pour servir mélangée à d'autre ‘a- 
voine renfermant plus d'huniidité, 
‘et être ensuite vendue conime ali- 
ment pour des bestiaux ou les che- 
vaux, On rapporte aussi que 
Pavoine fourragère mélangée avec 
de l'orge et servir à l'alimentation 
des cochons. ' US ‘ 

Les importations totales  d’orge 
en Angleterre et dans la Galles au: 
cours de 1930, ont élé évaluéés à 
3,565,500 quarts, 400 livres, ° Sur 

Ottawa, — On croit, à Ottawa, ! cette quantité Bristol en a reçu 1. 
qu'il est possible que M. Bennett se} 243,900 quarts; Londres 217,300, 
choisisse un ministre des financæ | soit une moyenne de 3.8 pour cent! 
en dehors de la députation et qu’il | du total pour le Rovaume-Uni, celle | 
s'adresse à un banquier pour rem-|de la Californie convenant tont 
plir cette importante charge, Ou a particulièrement pour fins de mal- 
déjà mentionné le nom de M.itage. Les importations venant du 
Charles-B. Neill de la banque Roya-| Canada et, plus récemment, de la | 
lc du Canada, mais ce dernier n’est | Russie, arrivent au second rang en; 
pas disponible, Maintenant, on par-, importance, étant employées en 
le de M. SH. Logan, de la Banque | grande quantité comme fourrages. 
du Commerce. Quel que soit le mi-| Dans l'opinion de certains hommes | 
nistre des finances qui sera choisi, |‘d’affaires, à Liverpool, la Russie, au 
il y aura un problème de première cours des deux dernières années, 
importance à régler, car le revenu |est devenue le principal concurrent 
du Canada continue à diminuer, du Canada. 

Le gouvernement compte beau-| En 1925 l'on a attribué au Cana-' 
coup sur l'augmentation de la taxe | da des exportations au Rovaume- 
de vente de un à quatre pour cent, | Uni de 1,505 tonnes de graine de 
pour améliorer la situation finan- | lin, mais dans les années subséquen- 
cière. La taxe d’accise a augmenté ites ces arrivages cessérent, quoi- 


son. On dit qu'il se pouvait que les! 
progressistes demandent des élec- 
tions l’été prochain, 


Les revenus fédéraux 
ont baisse 


MOIS, LA DIMINUTION A ETE 
D'ENVIRON $29,000,000. 


pentes seront réduites, les courbes 
éliminées et les chemins élargis là 
où c’est nécessaire, et le gouverne- 
ment fédéral paiera le coût extra 
du maintien. 

L'hon, Bennett a tracé la route 
probable des provinces maritimes 
à Fort-William et à Port-Arthur. Il 
semble probable, dit-il, que la rou- 
te à partir de la Nouvelle-Ecosse ei 
aboutissant à la frontiér du Nou- 
veau-Brunswick, jusqu'à l’isthme de 
Chignecto, £e continuera dans Qué- 
bee jusqu'à Montréal, et de là dans 
la vallée de l'Outaouais jusqu'à 
North Bay, Ont. puis dans le nord- 
ouest jusqu’à Heron Bay, 


DE L'EMPLOI 


Un grand nombre d'hommes trou- 
veront de l'emploi Phiver prochain, 
entre Heron Bay et-Kenora. La rou- 
te à l'ouest de Kenora jusqu’à Ja 
frontière du Manitoba est presque 
complétée. Le projet de la route 
transcanada fournira beaucoup 


LA 


Maison établie en 18 


Î 


Tel. 89 987 


COUTIERS EN GRAINS : 
25 et contrôlée pur du capital de langue francaise 
Avance libérale et prompt paiement ,par 

Références 
BANQUE CANADIENNE NATIONALE 
POUR TOUT RENSEIGNEMENT, 3. | 
185-189 Grain Exchange Annex, Winnipeg 


chèque certifié 
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Imporéof 


ÂAucnn aufra no peut égale Îa 
cunlis et Îa eavour ballsendaises 
sntiques do l’authontique C'a do 
Ruyper importé 


ce revenu est de $800,000. que le Dominion envoie encore des 
Depuis quatre mois, le revenu a'|tourteaux de graine de lin, dans les‘ 
diminué d'environ 29 millions de: quels ils concurrencent les Etats- 

dollars, n'étant que de $132,677,101, | Unis, l'Inde ‘et l'Argentine. 
comparé à $161,775,289, pendant la Les débouchés pour le seigle sem- 
même pèriode l'année dernière. blent diminuer constamment. Son 
x emploi comme farine pour le pain 
1,800 hommes vont trouver est à peu près négligeable dans Île 
, Royaume-Uni, Les importations 
- du travail . totale de cette céréale'en 1929 ont 
—— été de 129,998 qix,, dont le Canada 

Calgary. — A la suite de négocia- 
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|Beaupré dernièrement. 


Le chômage a diminué, mais les: 


del 


‘ne enfant de la paroisse, fille de M. 


a — 


Mme Arthur | Desharnais de 
Ponteix était chez sa mère, Mme Al 


Mile Alice Beaupré à passé une 
quinzaine de jours à Ponteix chez 
sa soeur, Mme Arthur Desharnais. 

Mme Henri Closet est partie à 
Trois-Rivières pour quelque temps.| 

M. Maurice Cloutier et J. B. Har 
dy de Lisieux étaient de passage à 
 Laflèche, la semaine dernière. 
M. et Mme Napoléon Griffard 
‘et J. B. Nogue de McCord étaient 
en visite chez des parents et amis! 
de Laflèche dernièrement. 
| MM. Napoléon Deauls et N, Can- 
tin sont allé à Kincaid par affaire. 
Ia semaine dernière. 

M, et Mme Elie Beaulieu et leur 


f 


” famille ainsi que Mme Elphége Beau 


lieu étaient à Laflèche, dimanche. 
le 16 chez des parents et amis, 

M. et Mme Paul étaient en visite 
chez leurs parents, dimanche le 16. 

Jeudi dernier, trois automobi-" 
les partaient de Laflèche pour, 
Montréal dans lesquelles prenaiènt | 
place, M. et Mme Hercule Cvr et: 
leurs enfants, M. et Mme Wilfred | 
Bilodeau et leurs enfants, ainsi que, 
Mile Alexina Gautier et M. et Mme 
Laurent Lazure, avec M. Antonio 
antin de Ponteix et Mile Yvonne 
Leblanc de Gravelbourg. 

Mme. A. Brilion, représentant; 
de la Cie de Piano Heintzman de 
Moose-Jaw, est actuellement en va- 
cances chez sa fille, Mme P, Ger- 


vais, Mme Brillon  visitera aussi] 
Gravelbourg et Makwa. 
"2e pete + 


| ST-EUSTACHE, Man. | 
Re Re * 

M, le curé 4, A. Bastieit est al-i 
lé voir son vieil et vénérable ami 
Mgr Cherrier qui vit retiré à lPhô-° 
pital de la Misericorde de Winni- 
peg. C’est un des agréments de no-’ 
tre bon curé d'aller de temps en 
temps prendre un diner avec ce! 
distingué prélat, . l 
© Les Rvdes Mères Marie Eugène | 
et Ste-Camille ont été faire leur 
retraite annuelle dans leur couvent 
à Brandon et Mère St-Heuri avec 
Soeur Régina sont allées à Letel- 
lier. 

M, le Curé est allé en compa- 
gnie de M. l'abbé Roy, jeune prêtre, | 
visiter la nouvelle paroisse à Oak 
Lake. Il s’est rendu jusqu'an sanña- 
torium de Ninette où il a visité Sr} 
Marie-Madeleine, qui suit un trai- 
tement depuis longtemps. C'est u-; 


et Mme F, Létourneau. 
Grande visite pour M, et Mme 
F, Létonrneau dimanche, 16 août, | 
une de leur fille religieuse, qui n’é- 
tait pas revenue dans la paroisse 
depuis son enjirée en religion, il y 
a 26 ans, Sr St-Fortuuat, de ln com- 
munauté de Notre-Dame des Mis- 
sions. US 
. Avant de commencer la nouvelle | 
année scolaire et d’être toute à ses | 
nombreux devoirs, étant nommée 
supérieure au Couvent de Letellier 
Leur mère Provincial Mère Ste-Al- 
bert si bien connue et aimée ici lui 
a offert cet extrème bonheur de 
lamener voir ses vieux 
dont l’une a 73 ans et l’autre porte 


la visite de Mme Veuve Y. Lavoie e 


‘le de nos chers vieux. 

M, et Mme Henri St-Germain 
sont en promenade chez leurs pa- 
rents, Jean-Baptiste St-Germain et 
Francis Desrochers. Ils demeurent à 


Fondée en 1891 
Tanuerte 1704 rue Therville 


Daoust, Lalonde & Co 


” 


. À À a fourni 120,529, la petile portion 
tions entre les systèmes canadiens | qui reste avant presque toute été 
de chemins de fer et la Fraternité : 


| E . ternité | reçue d'Allemagne. 
des employés de trains, il a été fait 


une entente grâce à laquelle du tra- : À. | 
Vail sera donné à 1,800 hommes de LES CENTRES 
chemins de fer. Les employés des ° 
cours feront une semaine de travail 
PL Là 


plus courte et le “milage” sera di- 

minué. Dans l'Alberta, il sera don- | 
né de l'emploi à 200 hommes de! ————i—###—# % 
plus au Pacifique Canadien et au! Une belle cérémonie, présidée 
Canadien National. Les stipulations par son Excellence. Mgr Villeneuve, 
de l'entente doivent être mises en l'avait lieu à Laflèche, dimanche soir 
vigueur sous peu, le 16, à l’occasion de ta fête de sain- 
x — ‘te Radegonde, patronne de la pa- 


TARIF POSTAL roisse. L'église était très bien dé- 


corée pour la circonstance et était 
Washington, D.C. — Le second 


remplie à sa pleine capacité. Nous 
assistant du ministre des Postes, W.| 2VOns remarqué plusieurs fidèles 
I. Glover, à annoncé une augmenta- | dés Paroisses voisines, venus pour 
tion de © à 3 cents l’once sur les 


assister à cette belle cérémonie. Le 
lettres au Canada et à Terre-Neuve 


sermon de circonstance a été don- 
et de 1 cent à 2 cents sur les cartes| mé par Son Excellence sur la vie 
postales. de la sainte, Ce sermon a été très 

I y a en même temps augmenta- apprécié par l'assistance. Accompa- 
tion de 5 à 6 cents pour la premie.|8naient Son Excellence, les abbés 
re once et 10 cents pour chaque on 


Jérôme, Raoul Gauthier et F, Four- 
ce additionnelle dans la poste aé- 


nier, ‘ 
rienne au Canada. Ces augmenta- — 
tions entrent en vigueur le premier 
septembre. 


LAFLECHE, Sask. | 


EE, 
Ÿ 


* Pour Service et Qualité 


Le marché anglais 


: ÿ 
pour les grains |} Aaron $ 
Liverpool. — Pour Îles années l Shoe Store 
1930 et 1929 Ja production de la-| ‘ 7 ” 
voine en Grande-Bretagne et en Ch . 4 
lande a été évaluée  19,300,000 |! mille. Nous avond un excellent à 


quarts, 320 livres, et 22,820,000 |'Ÿ 
quarts, respectivement, Les impor-| | 
tations de la même période étaient | 
estimées à 3,250 quarts ‘et 2,250, l'À 
000 quarts seulement —- ou-environ |:$ 
le neuvième de la production domes |:l 
tique. Les principales expéditions 
à Liverpool viennent du Canada, 
de lirlande, du Chili, de l'Argenti- 
ne, des Etats-Unis, de l'Allemagne, 
de la Russie et de la Pologne, | 
On calcule que plus de 60 pour E 


service de réparation et une 
salle d'attente moderne. 


TELEPHONE 2570 
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LE 


CIMFTED 
WANUFACTURIERS LE 
CHAUSSURES ., 
Tanneurg et Corroyours 
BURRAU UT FABRIQUE 
46 à 49 Carré Victoria 
MONTREAL, QUEBEC 
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. Company, Ltd. 


PAIN SOM-MOR 


Ohez tous les épiciers. Envoyez va- 
tre coramande 


DEVENEZ NOTRE AGENT 
Tél: 2848.  Prince-Afbert, Bas. 
< ce 
Monuments funéraires 

de toutes descriptions 


3 O. BRUNET 


414 vue TacRé, £t-Dontfacs, Man, 
Demandez notro catalnguo 
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3 de polices aux 
taux les plus Das, Ft 

.Fôlicos sur rovonus » . Polices 
pour enfants - Bons pour femillot 
ou suborgonnés - Anauitég - Dota- 
tions, ? à 40 ans. Ù ' 
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ÎM, et Mme McCullaugh € 


|la supérieure rempl 


‘96 et dirigé 


parents, Ave. Centrale, 


allègrement ses 80 ans. M. et Mme | 
‘Létourneau avaient ce même jour, | ms 


one ane can ntet meme ee ER 


Cartes Professionnelles et 
ee : 


FORCER PEINE NT CHRIS IRR CENTRES CES 


an, Hs ont avec etix 
fille, 

Fréchette, 
t Mme LE. 
une fils Lau- 
isite chez le 


Détroit Michig 
leur charmante petite 
M, et Mme Joseph 


Fréchette, avec son je 
rance sont venus en V 
Dr Marsolais. 

Les classes ouv 
La Rvde Mère Marie 


riront bientôt. 
St-Agnès sera 
açant la tout 
regrettée feue Mère Ste-Valérie 

_Rvde Mère Ste-Béatrice est de 
eau supérieure à Elie. 
Adrienne Lachance ira ef- 
seigner à Ste-Anne des Chênes. Mile 
Juliette Lachance au “Petit Canada 
à St-François Xavier. nn 
__Mme Vve Jos Ménard et sa fii- 

Mme Armand Laurin, avec M. 
et Mme Dorila Boivin de Sandy Bay 
étaient de passage chez leurs pa- 
rents, Mme Ménard est deneuréc 
quelques semaines avec Mme Jos 
Sormandin. 

_.M, Ernest Normandin est Venu 

de l'Ouest visiter ses parents. 
Mme Vve Bélanger de Pigeon 
ake était en visite chez sa Cousi- 
Mme Vve Domina Beaudin. 
Mile Marie McKye à passe 
quelques semaines chez des parents 
à St-Laurent. 

_-M. Marcel Létourneau est allé 
en voyage d'affaires à Somerset en 
auto. l'avait avec lui M, Paul Beau- 
din. 


Naissances: 
M, et Mme Alphonse Houde, le 
25 juillet, un fils. 
_2M, et Mme Sauvageau de Wild 
Rice, ND. le 18 août, uue fille, 


nouv 
Mlle 


le, 


A 


il 
ue, 


chez sa mère, Mme Emile Beaudry.. 
aine à la bonñe 


--Après une neuv bd 
sainte Anne, qui s'est terminée le, 
e par M. le Curé. L'élec-! 
tion s'est faite pour le renonvelte- 
ment de l'année. Mme Arthur Beau- 
din est réélue notre dévouée prési- 
dente; Mme Arthur Lachance, vice- 
présidente; Mme Arthur Gervais, 
secrétaire; organiste, Mme Amédée ! 
Beaudin: visiteuse de malades, Mme 
‘Arthur Lachance, William Carriè- 
re et G L. Marsolais; sacristine, | 
Mmes Alfred Beaudin et G. L. Mar- 
solais. 

Les battages sont cOmMeEnCEr et 
vont bien, Le rendement est assez 
satisfaisant malgré toutes les crain- 
tes de l'été. M. Charles Chabot à 
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PERRET Lee dsnnts 


NOTRE SPECIALITE 
FERBLANTERIE 


de tout genre | 


TOITURES METATTIQUES . 
EN GRAVIER ET ASPHALT 


Chauffage à l'air chaud par gra- 
vité ou pression, Ventilation adap- 
tée au besoin 


Tout Ouvrage Garanti 


Ladd, Lafrenière Co.| 


Adjoignant MeDiarmid Lumber CO 
Prince-Atbert 
Téléphone 3039 
BR 
Éd T a 


= 
== 
a 


md 


ti . 
M. et Mme Comeau, fille et petite fil- | DU To nn nn 


THE 
Farmers Supply 


John Gabel, proprlétaire 


Magasin à rayons où la 

qualité de notre marchandise 

et nos bas prix ne peuvent 

être surpassés. Une visite 
vous convaincra 


Angle Ave Centrale et Rue Rivière 


: -".. PHONE 2881 


D Nan 


on ot mme 


POUR VOS TRAVAUX DE NET- 
FOYAGE ET DE TEINTURE 


aérensez-vons à 


i 48, fdème RUS OUEST 
Téléphone 2821 


NETTOYAGE A SEO D'HABSS | 
POUR HOMMES 


51.00 
MAISON BELGE 


‘PRAVAIL SOIGNE 
LAVAGE A BEC 
PRIX MODERES 


PRINOR-ADRBENT, BASE. ‘ 


"LOTS DE VERS 
Formes dans districts do Princs-Al- 
bort, Albertviilo, Dobdon et Dome 
! ‘rémy . : 
AESONANOZ de TOUT GENRM 
Bcrives ou téléphonez pour ronsoi, : 
" paomonts . Ê 


Bradohaw-lotroydà Agencles, Ld. 
| Chambre 4-6%.7 Manque do 
Üommorces 
PEUNOR ALBERT, “ - 


RE — RE eee 
CRETE JUSTE R ER RE ES a 
Ent 


galement, surtout quatre dent 


a Vacre pour Île blé et 
ès la moyenne par- 
tout pour cette année. Maintenant 
nous comptons sur M. Bennett pour 
vendre notre recülte, ‘ 


26 minois 
c'est à peu pr 


D 5 te 


|N-BATTLÉFORD, Saok. | 


% un hr mr 4 


jours encore, et la 
cloche du Couvent se fera «entendre 
pour rappeler tx élèves externes 
et pensionnaires de reprendre le 
chemin de North Battleford, et fi- 
gurer à l'ouverture de lPécole ie 


—Quelques 


| mardi, 1er septembre. 


__La moisson est bonne, et si les 
temps sont durs, il y aura quand 
même pour les parents possibilité 
de maintenir leurs enfants au pen- 
sionnat et de pourvoir à leur ins- 
truction et éducation pendant cet- 
te année scolaire 1931-1932, 

_-Les succès obtenus aux exa- 
men du Département, d'Education 
pour Îles différents grades, comme 
ceux du Français de PA.CF.C, sont 
là pour parler en faveur des étu- 
diants et étudiantes de cette école 
ainsi que des maîtresses, 

Les élèves du grade 9, — six sur 
six — et celles du grade 10 — onze 
sur onze — ont en un plein succès, 
et ont vu paraître leurs noms sur 
Je journal local, Au 1ième grade, les 
élèves ont eu de hautes inarques ê 
ve el- 


‘les et, en prenant leur 12ème, il se- 


ra possible aux retardataires, qui 
se présentent de reprendre le sujet 
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Cartes d'Affaires 


£ puiserls où d'ébénicterio. 


| Jour, 9278 


plus faible. Cet aperçu est Un en- 
couragement pour.lex aspirantes au 
12ème grade, qui, d’après les deman 
des d'admission, comptera un bon 
nombre d'anciennes et de nouvelles 
écolières, UT 

Les 9 candidates aux examens de 
piano du Conservatoire le Toronto 
ont toutes passé, plusicurs avec 
honneur, ainsi aue les deux élèves 
de violon. En théorie, comprenant 
histoire et grade primaire, à élèves 
ont eu du succès dont une avec hon- 
heu’, 

Puisse lEnfant--Jésus bénir cet 
établissement de North Battleford. 


LE SERVICE 
COMPLET 


.Noûs sommes prêts à donner 
un service mortuaire tout à 
fait complet, comprenant , plu- 
sieurs détails qui, jusqu'aujour- 
d'hui n'étaient pas considérés 
dans le domaine des entrepre- 
meurs de pompes funèbres. 

En plus des choses essenti- 
elles et du travail technique, 
nous soulageons la famille d'un 
grand nombre de dérangements 
aui sont souvent pénibles À ce 
moment. 7 


HAMILTONS LIMITED 
M. ©. HAMILTON, gérant 


Æntrepreneurs de Pompes 
Funèbres 


…Téléphones:-3065 et 8228. 
25 - lième rue Est, 
Prince-Albert, 


A I. Wilkinson 


MACDONALD BLDG 


Coin Ave, Centrale et {ie rue, 


BONS DU DOMINION 
DU CANADA 


Bons Proyinciaux et bons de. 
corporations, donnant de …… 
A à 7% 
PLACEMENTS 

Nous offrons un premier 
hypothèque sur maisons de 
ville et fermes modifiées à 

% ‘ 


LOYERS PERCUS 


Remises faites 
mensuellsment 


Assurances de tous genres 


ces em BIDOU ON DL 4 


THE 
Prince Aïbert Mfg 


Company, Limited 


Faites poser des fenêtres & votre 
verandah, nous ferons ce travail 
pour vous.’ ris : 


Ameublement d'Eglige, Ge 
éins et de bureaux. 


Nous refaisons les planchers et 
toutes eppèces de travaux üo in9- 


ess. 


| TELEPHONES 


8 


‘ Gentrale, Propre, éonfortanie, 
. Borvica Courtois US 


PLAN EUROPTEN 


Cbatmbres aves 


- 81.50 mar jonp en : 
20 Solics do vue |, 
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Pie AT condamne, au nom 
_ l'esprit anticatholique 


cles 


\ 


SES CHEFS ONT-APPARTENU AU 
PARTI POPULAIRE 


Le message a senti toute la fai-' 


blesse et toute La vanité du motif 
allégué, et comme pour sauver son 
argamentàtion, il produit trois au- 
tres raisons. La première serait 
que les chefs de PAction catholique 
étaient presque tous membres ou 
chefs du parti populaire. lequel a 
été un des plus forts adversaires du 
fascisme. ‘ 

Cette accusalion a été plus d'une 
fois lancée contre l'Action.cathoti- 
que, mais toujours d’une façon 
générale:et sans formaleur aucun 
nom: Chaque fois, Nous avons ré- 
clamé. des précisions et des noms, 
mais en vain, C’est seulement un 
peu avant les mesüres de police in- 
fligées à l“Action catholique”, et 
dans Je but évident de les réparer, 
que la presse adverse, utilisant non 
moins évidemment des ranports de 
police, a publié quelques séries de 
faits et de noms: les prétendues ré- 
vélations auxquelles fait allusion le 
message dans son préambule et que 


l'Osservatore Romano a dûment dé- | 


menties et. rectifiées et non point 
confirmées, comme, mystifiant et 
trompant le grand publie. affirme 
le message. 

Quant à Nous. Vénérables l'rères, 
outre les informations déjà rénnies 
depuis longtemps ,et l'enquête per- 
sennelle déjà faite auparavant, Nous 
avons estimé qu'il était de Notre 
devoir de Nous procurer de nou- 
velles informations et de procéder 
à une nouvelle enquête: en voltci, 
Vénérables Frères, les résultats po- 
sitifs, 

Tout d’abord, Nous avons consta- 
té que, an temps où le parti popu- 
laire subsistait encore, et où  {e 
nouveau parti ne s’élait Das cucore 
affirmé, des dispositions publiées 
en 1919 interdisaient À quiconque 
avait occupé des. charges de direc- 
tion dans le parti populaire de rem- 
plir en même temps des fonctions 
de direction dans l'Action catholi- 
que. ‘ 

Nous avons en outre constalé, Vé- 
nérables Frères, que les cas d’ex- 
dirigeants locaux du parti populaire 
devenus ensuite dirigeants Jocaux 
de l'Action catholique, se réduisent 


mais lieu à aucune difficulté, et 
dont quelques-unes sont même des 
sympathisants à l'égard du régime 


Ge 


ee 


LÉ PATRIOTE DE 


L'OUEST. mercredi le’ 26 
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‘sang, abandonnés sans défense par 


7 
gouverne 
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‘ 4 
et du parti où elles sont vues de bon 
veil, . 

Et Nous ne voulons pas omettre 
cette autre. garantie de. religiosité 
apostolique de l'Action catholique 
que. vous connaissez bien, Vénèra- 
bles l'rères, évèques d’italie, qui a 
| consisté, qui consiste et qui consis- 
[terà toujours dans la dépendance de 
{VAction catholique à l’égard de l'é- 
{piscopat, de vous-mêmes, à qui à 
| toujours appartenu le choix des prè- 


| 


tres “assistants” et la nomination 
des “présidents des Juntes diocé- 
saines”; par où il est clair qu'en re- 
mettant entre vos mains et en vous 
recommandant, Vénérables Frères 
les Associations frappées. Nous 
iwavons rien crdonné ct disposé de 
substanticllement nouveau, 

Après la dissolution et la dispari- 
tjon du parti populaire: ceux qui 
appartenaient déjà à l'Action catho- 
hique coutintérent à y appartenir, 
se sobmettant avec une partaite dis- 
cipline à la loi fondamentale de PAc 
tion catholique, c'est-à-dire en s'abs- 
tenant de toute activité politique ,et 
c'est ce que firent aussi ceux qui 
! dermandèrent alors d'v être admis. 
| Avec quelle justice et quelle charité 
d'ailleurs Les aurait-on exelus ou au- 
rait-on refusé de les recevoir, lors- 
que, présentant Îes qualités requises 
ils se soumeltaient à cetie doi? Le 
régime et le parti, qui semblent at- 
tribuer une force si redoutable et si 
redoutée aux membres du parti po- 
pulaire sur le terrain politique, de- 
vraieñit se montrer reconnaissunts à 
PAction catholique, qui, justement, 
les a retirés de ce terrain, et qui 
leur à fuit prendre l'engagement for- 
mel de n’exercer aucune aclion po- 
ditique, mais. d'exercer seulement 
une action religieuse. Mais nous, au 
contraire, nous, Église, religion, ca- 
tholiques fidèles, et pas Nous seule- 
ment, Nous ne pouvons être recort- 
naissants à qui, après avoir anis de 
hors le socialisme et da Maconnerie, 
‘nos ennemis déclarés, et pas seule- 
ment Nos ennemis à Nous, les a si 
largement réintroduits, comme tout 
le monde le voit et le déplore, et de- 
venus d'autant plus forts et dange- 
reux qu'ils sont plus dissimulés, ‘et, 
en‘ même temps, favorisés ‘par le 
uouvel uniforme, : 


! 


SON ORGANISATION N’A RIEN A 
© FAIRE AVEC L'EDUCATION .: 
| RELIGIEUSE ‘ 
“Le Message dénonce qu’une partie 
considérable des actes portant sur 
Yorganisation étaient -particulière- 
ment de nature politique, et qu’ils 
n'avaient rien à faire avec l’“éduca- 
tion religieuse et la propagation de 
la foi”, 
Sans nous attarder autrement à la 
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est de même aujourd’hui dans nos foyers et à notre travail, 
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ment lasct 
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re apostolique 
persécutrice 


façon incompétente et confuse dont 
semblent indiqués les obiectifs 4e 
l'Action catholique, notons simple- 
ment que tous ceux qui connaissent 
et qui vivent la vie d'aujourd'hui 
savent qu’il n’est pas d'initiative et 
d'activité, depuis les plus spirituel- 
les et les. plus scientitiques jus 
qu'aux plus matérielles et les plus 
mécaniques, qui n'aient besoin d'or- 
ganisation.et d'actes portant sur l'or 
ganisation et d'actes portant sur 
l'organisation, et que ni ceux-ci nl 
celle-là ne s’identifient avec les fi- 
nalités des diverses initiatives, mais 
ne sont que des. moyens pour mieux 
atteindre les fins que chacun se pru- 
pose. ; . 


ceux qui dev 

protéger et les 

que parce que, 

bles, ls étaient assaillis par de 

gens violents et souvent armés. 

LA BATAILLE EN COURS 
PAS POLITIQUE, MAIS ES- 
“SENTIELLEMENT MORALE 

"ET RELIGIEUSE 


août 1931 - 


mr me dont 


raient et pouvaient les |sé subsist 
défendre, ne fût-ce | aie par 
désarmés et paisi-|siste et üp 
s | du monde, et jusqu'en Chine; 


N’EST | l'Action catholique italienne, et que dé dans le 


H s'agit du droit au'ont Îles 
se procurer Le las gra” 
ituel sous le magistère et 


vernement du monde n'aurait lais- glise”, 
er la situation créée en jâmes de 
YAction catholique sub- bien spir masi 
ère dans tous les Etats | l'oeuvre formatrice de 1 Eise, div 
qu'el- nement constituée, unique monda- 
le y imite souvent, dans les gran- taire de ce magistère, et de cecile 
des lignes et jusque dans les détails | oeuvre, et cet ordre surnaturel fon- 
sang du Dieu Rédemp- 
souvent aussi, elle v présente des [teur, nécessaire et obligatoire pour 
formes d’orgauisatifa encore plus |tous, afin de participer à la divine 
accentuées qu'en Halie. En aucun |Rédemption, LH s'agit du droit des 
Etat du monde l'Action catholique [âmes ainsi formées à communiquer 


Si c’est ici qu'il faut trouver L'ar-| ia jamais été considérée comme Îles trésors de la Rédemotion à d'att- 


gument le plus lort pour justifier {un péril pour l'Etat: en aucun Etat [tres âmes, el 
s i , iv | , . A 
la “destruction”, le mot ne laisse|du monde, l'Action catholique n'a |te vue, à l'uc 


à participer, dans cel- 
tivité de l'avestolat hié- 


en vérité, aucun doute sur des in-|été aussi odieusement traitée, aus- |rarchique. 


tentions qué l'on a eues à Pégard de |si vraiment persécutée. 
| Nos chères et héroiques associations | voyons pas quel autre mot puisse lble droit des âmes que Nous Nous 

es de PAction câtholique, vous | répondre à la réalilé 
voyez, Vénérables Frères, que Nous |des faits, comme en Notre ltulie et 


jeun 


pourrions .€t 
Nous réjouir, 


que 
tant 


| 


hélas! répèter que mentita est ini- 
quitas sibi, Ps. NXVIHE, 12, et que 
l'argument le plus fort en faveur 
de la destruction que l’on a voulue, 
doit se chercher sur un autre ter- 
rain: fa bataille qui est en cours 


Nous devrions len Notre siège épiscopal de Rome: [liberté des consciences 
l'argument selet c’est là, en vérité, une situation [comme certains, par inadverlanre 
| montre, à lPévidence, incroyable el! absurde ü 
inconsistant. . Mais Nous devons, |! Nous mais contre Nous, 


R NATU 


aujourd’hui west pas politique, elle 
est morale et relivieuse: essentielle- 
ment morale et religieuse, 

H faut fermer les veux 


SON EXISTENCE EST UN PERIL 
. POUR L'ETAT Ù 


“Toutefois, continue le 
Pargument le plus fort qui peut être | de la politique là où ik n’y a que 
employé pour justifier la destruc- religi 
tion des cercles catholiques de jeu- | comme fait le message, que s'était | 
nesse, est la défense .de l'Etat, la-|créé la situation absurde d'une 
quelle est plus qu'un simple devoir forte organisation aux ordres dun 
pour n'importe quel gouveinement’, | pouvoir “étranger”, le Vatican, cho- 

Aucun doute sur la solennité et |se qu'aucu gouvernement de Ce mon: 
sur Pimportance vitale d’un tel de- | de n'aurait permis, 
voir et d’un tel droit, ajoutons-Nous 
Nous-nèmes,. puisque Nous esti- 
mons et que Nous voulons mettre en 
pratique cette conviction, d'accord 
avec tous les gens honnêtes et sen- 
sés, que le premier droit est celui 
de faire son devoir. Mais tous ceux 
qui auront reçu le Message. et qui 
Pauront lu n'auraient pu réprimer 
un sourire d'incrédulité ou se dé- 
fendre d’une vraie stupeur si Îe 
Message avait ajouté que sur les cer- 
cles catholiques frappés. 10,000  é- 
taient, ou pour mieux dire sont des 
cercles de Jeunesse féminine, avec 
un total de 500,000 jeunes femmes 
et jeunes filles; qui peut:v voir un 
péril sérieux où une menace réelle 
pour la sécurité" de l'Etat? Et il faut 
considérer que 200.000 seulement 
sont des membres effectifs, plus de 
100,000 des petites “aspirantes”, 
plus de 150,000 des benjamines en- 
core plus petites. 

Restent les cercles de Jeuneëse ca- 
tholique masculine, cetie même Jeu-. 
nesse catholique qui, dans les publi-| 
cations de jeunesse du parti, et dans. 
les discours et dans les circulaires 


LES DOCUMENTS SEOUESTRES 
N'ONT AUCUN RAPPORT AVEC. 
LA POLITIQUE 


ce que lon peut, supposer avoir 
quelque rapport avec les associn- 
tions frappées, et même avec cel- 
les qui ne le sont pas, — les patro- 
nages, Qu’on Nons dise done, à 
Nous, au pays, au mohde quels son! 
et combien sont les documents di 
la politique, mise en branle ct tra 
mée par PAction catholique au pé- 
ril de PEtat- Nous osons dire qu’on 
n‘en trouvera point, à moins de lire 
et d'interpréter suivant des idées 
:préconçues, ir'ustes et en pleine 
contradiction a,.v les aits el avec 
l'évidence de preuves et de témoi- 
gnages sans nombre, Que si l'on en 
découvrait d'authentiques et dignes 
de considération, Nous serions Îles 
premiers à les reconnaître et à .en 
tenir compte. Mais qui voudra, par 


des hiérarques — comme ils s’ap-|exemple, incriminer de politique et 
pellent — sont représentés € si-|de politiqué périlleuse pour *HEtat 


ghalés au mépris et aux outrages | quelques indications, et quelques dé- 


JS ES RES Dre sa ut : 
avee quel sens des responsabilités sapprobations" louchant Les odieux 


pédagogiques, chacun peut en juger |traitements si souvent infligés déjà, 
comme un ramassis de poltrons et |et en tant de lieux, même avant les 
porter des cierges et de réciter des | derniers faits, à l'Action 
rosaires dans les processions: peut- | que? 

être est-ce pour ce motif qu'ils ont 
été, en ces derniers.temps, si SOU-|les aocuments séquestrés. les pre 


catholi- 


ge, assaillis et maltraités ‘jusqu’au | pr 


toute l'Action catholique. 
particuliérement des 


de savoir lire et apprécier, comme 
Nous lavons fait Nous-même 
nombre 
programmes, 
les procès verbaux de Congrès, de 
Semaines et d’études religieuses et 


pratiquée et suscité. 
rences apologétiques. :d'é 
d'activité catéchistique. de coopé- 


Conférences de Saint-Vincent, 
en d’autres formes d'activité et de 
coopération missionnaire. - 
C’est en présence de tels faits et 
d’une telle documentation. done a- 
vec l'oeil et la main sur la réalité 
que Nous avons toujours 1lit, et que 
Nous. disons encore qu’accuser l’Ac- 
tion catholique italienne de faire 
de la politique, c'était et c'est une 
[vraie et pure calomnie. Les faits 
ont démontré à quoi lon visait de 
la sorte, et ce que lon nréparail: 
rarement, et en des pronortions et 
grandes s’est vérifiée la fable du 
loup et de Pagneau. et l'histoire ne. 
pourra que s’en souvenir. 


Pour nos vaillants ancêtres, le 
tabec signifiait paix de même 
que plaisir, car le “calumet de 
- pois” était le symbole sau- 
-Vage de bienveillance ct 


d'amitié, 


C'est un merveilleux mél 


tabacs du vieux Québec, 
Chacun des bons tabacs 


arome — forcé, 


dition. ‘Prêt pour la pipe 
_ pas de perte. | 


fourni sa vertu particulière: ‘eaveur — 


Le paquet scellé, avec son enveloppe cirée, | 
vous apporte l'ALQUETTE en parfaite côn- 


- ÎLE VATICAN N’EST PAS UN POU- 
VOIR ETRANGER: 


Pour Nous, certain iusau’à l’évi- 

dence d'être et de Nous maintenir 

sur le terrain religieux, Nous n’'a- 
vons jamais cru que Nous puissions 
être considéré comme un “pouvoir 
etranger”, surtout par des cathoii- 
ques et par des catholiaues italiens 

; : C'est à raison du pouvoir aposto i- 

ange des que qui Nous est confié. ns d: 

de Notreindignité, par Dieu eue les 

bons catholiques du monde entier, 

vous le savez fort bien. Vénérables 

Frères, considèrent Rome comme }u 

‘seconde patrie de tous et de chacun 

d'eux, I} n'est pas si loin dans le 

passé le’tour où un homme €’Etat, 

.[qui restéra certainement parmi les 

plus célèbres, non catholique ni 

ami du catholicisme, déclarait en 

pleine Assemblée politique qu'il ne 

[pouvait considérer comme un pou- 

[voir étranger celui auquel obéis- 
.. (saient vingt millions d’'Allemands. 


[L'ACTION CATHOLIQUE EXISTE 
"|" DANS TOUS LES PAŸS DU 
MONDE 


 Poue diro enquilo qu'aucun Eou- 


meilleurs 


de “chez nous” a 


— pas d'ennui — : 


x ue à à cellél ce, inis dans une fausse lumière, au 
Message, | vérité et voir, bien mieux: inventer | {étriment d'autres de Nos fils, 


on et morale, pour conclure, [IT LE PAPE TIRE LES CONCLU- 


On a séquestré en masse les docn-} ments mêmes, tels qu'ils se sont dé. 
ments dans tous les siège: de l'Ae-!roulés, il résulte ceci 
tion cathôlique; on continue, on en{litique de PAction catholiszue, Phos 
est arrivé à ce point, à intercepter |tilité ouverte ou larvée de certains |le premier âge et În jeunesse en 
et à séquestrer toute correspondan-! de ses secteurs contre le régliue 1 


On trouvera, au contraire, parmi |firmé surtout par les nombreuses 
( | u-laffirmations antérieures d'éléments [un ensemble d’authentiques 
vent et avec un si peu noblé coura-lves et témoignages sans nombre du | plus ou moins re 

ofond et constant esprit de reli-|si par celles des homines 
gion et de la religieuse activité, de prése 
et tout} — à 
Associations ont apporté le plus concluant et le 
jeunes et universitaires. I1 suffira | plus significatif /des commentaires. 


un |explicite et plus catégorique, Nous |v 
incalculable de fois, les [allions dire plus solennelle. tout en- 
les comptes rendus, semble et plus violente, de la part |citement 


_— de confé-let dans des € 
tudes et lêtre publiés à l'étranger av 


ration et d'initiatives de vraie et|derniëre heure, 
pure charité chrétienne dans leslet des communications aux repre- 
et |sentants de la presse. 


Nous ne est en considération de ce dou- 
et à la vérité | disions récemment heureux et fier 
de combattre le hon combat pour ln 
Zu DAS, 


ui n'a pas été créée par | peut-être, Nous Pont fait dire, pour 

la liberté de ceuscience, manière de 
unlparler équivoque, el tron souvent 
utilisée pour signifier l'absolue in- 
dépendance de la consetence, chose 
absurde en une âme créée et rache- 
itée-par Dieu. 


Nous Nous summes imposé 
grave et pénible devoir: il Nous à 
semblé un devoir précis de charité 
et de justice paternelle: et c’est 
dans cet esprit que Nous l’avons 
accompli afin de remettre dans | LRGLISÉ A LE DROIT INVIOLA- 
juste lumière les faits et la vérité | QE D'ENSEIGNER TOUS LES 
que certains de Nos 1ils ont, peut- HOMMES s SPÉCIALEMENT. 
ètre avec une cerlane inconsecien- s LES "JEUNES s 


I s'agit, en outre, du droit non 
moins inviolable qu'a l'Eglise de 
remplir le divin mandat impératif 
que ui à assigné son divin Fousta- 
teur de porter aux âmes. À toutes 
les âmes, tous les trédors de vérité 
et de bien, doctrinaux el pratiques, 
qu'il avait lui-même mépagés au 
monde, “£untes docele ones gen 
les. doeentes eos serbire omtnia 

Une premitre réflexion: et cou-lquaecumaque mandani vobis, Allez ct 
clusion: de tout ee que Nous avons |enseignez toute les nations. leur en- 
exposé, ct, plus encore des événe- |seignant à observer loft ve que je 
vous ai confié" (Mat NV, 19- 
20.) ‘ 

Mais quelle place devaient tenir 


SIONS QUI S'IMPOSENT ET DIT 
SES PREOGCUPATIONS POUR 
L'AVENIR ‘ 
L'Action catholique n'est au'un pré- 


texte; on veut arracher à l'Eglise 
la jeunesse 


: l'aetivité .po- 


cette absolue universalité et totali- 


le pari, comme aussi le refuge [té de mandat, le divin Maitre, Crén- 
éventuel. que l'Action catholique |teur et Rédempteur des fines, de 


constitucrait pour les adversaires 
du parti jusqu'ici épargnés. Cf com- 
muniqué du Directoire du 4 juin 
1931, tout cela n'est que prétexte 
ou une accumulation de prélextes; 
l'Action catholique elle-même, Nous 
osons le dire, est un prétexte; ce 
que lon a voulu et ce que l'on a 
tenté de faire ea été d'arracher à 
l'Eglise la jeunesse, tout la jeunes- 
se. Cest si vrai qu'après avoir tant 
parlé de PAction catholique, l'on a 
| visé aux Associations de Jeunesse, 
let lon ne s'en est pas tenu aux 
Associations de Jeunesse d'Action 
catholique, mais on à allongé tu- 
mulluairement la main sur des Às- 
sociations et sur des oeuvres de pu- fuuns ex pusillis islis scandalitutus 
re piété et de première instruction |fuerit, (Matth. X, 13, sea: XVIIT, Î, 
religieuse, comme les Consrégations | sc.) 
FE n G à ay A NS n . 4 
d'Enfants de Marie et les parole RG ISE  HECONNAIF LES 
ges, si tumultuairement au'il a fallu ni Re , ‘ 
souvent reconnaître l'erreur gros- DROTFS DE T- ETAT, MAIS RE- 
site. QUI XBOUETE À UNE ST 
2e point essentiel est largement TOLATRIÉ PAIENNE 

confirmé, par ailleurs. H est cou- 

Or, nous voiei en présence de tout 


affir- 
mations et de faits non moins au- 
les plus re |thentiques, qui meltent hovs de dou- 
ntatifs du règime et du parti.lte le propos — déjà exécuté en si 
quoi les derniers événements | grande purtie — de monovoliser en- 
fiérement la jeunesse, depuis a 
première enfance jus’ lâge a 
La confirmation à été encore plus [duite, pour le plein et exclusif a- 
antage d'un parti, d'un régime, sur 
la base d’une idéologie ui, expli- 
, Se résout en une vraie et 
propre statolâtrie paienne, en plein 
conflit tout autant aves les droits 


montre lui-même par son exemple 
et par ces paroles particulièrement 
formidables: “Laissez les petits ve- 
nie à moi, el gordez-vous de fes en 
empêcher, .."Ces petits qui co 
me par un instinct divis. croient 
en moi; auxquels est réservé 1e roy- 
aume des cieux: dont des anges gar- 
diens, leurs défenseurs, voient lou- 
jours la face du Père céleste; mal 
beuy à Phonune qui aura seundalisé 
uu de ces petits. Sinile naronlos be 
nire ad me et nolile prohibere cos 
qui in me eredunt... istornm est 
enim regnum cuelofunt: auornnt An 
gelt vident faciem Palris autin car- 
lis est; vue homini ii per quem 


sponsables ,et aus- 


de quelqu'un qui non seulement re- 
présente tout, mais qui peut tout, 


de prières, d'exercices spirituels, | dans .une publication officielle ou naturels de la Éunille gwavec les 
de fréquentation des sacrements —|peu s'en faut, dédiée à la jeunesse | droits surnaturels de PEglise, Se 


ntretiens destinés à [proposer et promouvoir un tel imo- 
ant de [nopole; perséeuter avee une telle 
l'être dans le pays el aussi, à la lattention, comme on en est venu À 
dans des messages Île faire, depuis quelque temps, pis 
ou moins ouvertement dune façon 
plus ou moins dissimulée, l'Action 


catholique; frapper dans ce bu, 
comme on l'a fuit récemment, ses ! 
Associations de jeunesse, cela € 
quivaut au pied de la lettre, à em- 
pècher qu'elle n'aille à Jésus-Christ 
puisque c'est empècher av’elle n'ail 
le à l'Eglise, et que, là où est l'Ee 
glse, là aussi est Jésus-Christ. Et 
l'on en est arrivé au point de Par- 
racher dun geste violent, cette jeu“ 
nesse, du sein de l'une et de l'au- 
tre, 


LES LIMITES DU TEMPOREL ET 
DU SPIRITUEL 


L'Eglise de Jésus-Christ n'a ja- 
mais contesté les droits et les de- 
voirs de l'Etat touchant Péducation 
des ecitovens: Nous les avons pru- 
claunmés Nous-mèmes dans Notre ré- 
vente Lettre Encyelique sur Pêdu- 
cation chrétienne de la jeunesse; 
ces droits et ces devoirs sont in- 
contestables aussi longtemps qu'ils 
restent dans les limites de la com- 
pétence propre de l'Etat, compéten- 
ce qui est, à son tour, fixée cluire- 
ment par les finalités de l'Etat, les- 
quelles ne sont pas seulement certes 


corporelles et inatérielles, n\is sont | 
en soi, nécessairement contenues 
dans les frontières du naturidl du 
terrestre, du temporel. 


Le divin mandat universel dant 
l'taaise de Jésus-Christ luianème in- 
venté d'une facon incommunienble 
et exelnsive, s'étend à lPéternel, ait 
céleste, au surnaturel. ordre {lé 
choses qui, d'une part, est élroite- 
ment obligatoire pour toute eréatit- 
re vaisonuuble, el qui d'autre part, 
doit, par essence, se subordonner 
else coordonner tout lé reste, 

L'Eglise de Jésus-Christ vsi eur 
tainement uns Les teriwes de son 
mandat, non seulement quand elle 
dépose qduns les âmes des premiers 
principes el éléments  indispensa- 
bles de Be vie surnaluvelle, mitis ext- 
core quand elle éveille éétte vie, 
elle La développe suivant les 0ppor- 
tunités et les capacités, el avec des 
modes et moyens qu'elle juge appro- 
priés, mème dans l'intention de pré- 
parer à l'apostolat hiérarchique des 
coopérations celairées et voillantés. 
Elle est de Jésus-Christ L solennelle 
déclaration qu'il est venu précisé- 
ment afin que les âmes waient pas 
seulement Un certuih conmmience- 
ment quelques éléments de vie sur- } 
naturelle, mais afin  avefles les 
aient en plus grande abondance: 
Bgo vent ut pilam habeantel ubun 
dantius habeant Conan, X, 10) 

Et Jésus lui-même n posé tes ba- 
ses de l'Action catholique, en choi- 
sissaut et formant, dans ses apôtres 
et dans ses disciples, Les coflabora- 
teurs de son divin anostolal, exem- 
ple immédiatement jmité par Îles 
premiers apôtres, conne Le texte 
sacré en fait foi. | 
il, N'APPARTIENT PAS AUX FE 

DELES NI AL POUVOHE CIVIL 

DE FIXER CES LIMITES 


C'est, en conséquence, une préten- 
tion iujustifinble et inconciliablie 
avee Le non et la profession de ca- 
tholiques, que celle de simples fidè-, 
les qui viennent enscigner à l'Eglise 
et à sou Chef ee qui suffit et doit 
suffire pour l'éducation et La tor- 
mation chrétienne des âmes, et pour 
sauver, pour faire fructifier dans 
la société, principalement dans la 
jeuuesse, les principes de la foi et 
leur pleine efficacité dans la vie. 

A suivre 


x XX 
Un jeune didlecticien. 

—Comment se fait-il. disait un à 
professeur au jeune Toto, que vous 
ne fassiez pas plus de nrogrès? A 
votre âge, je disais déjà couramment. 


C'est sans doute, réuoudit To- 
to age une logique imunerturbable, ‘ 
que vous aviez un meilleur profes- 
seur qué moi. | 


LES DROITS SACRES ET INVIO- 
LABLES DES AMES ET DE 
L'EGLISE SONT VIOLES 


Une autre réflexion s'impose tout 
de suite et inévitablement, On n'a 
donc tenu aucun comnhte de Nos as- 
surances et de Nos nrotestations rëé- 
pétées, on n’a tenu ancun compte 
de vos protestations et de vos as- 
surances, Vénérables Frères, sur la 
véritable nature et sur l'activité ré- 
elle de Y‘“Action catholique, et sur 
les droits sacrés et inviolablvs des 
âmes et de l'Eglise, qui sont repré- 
sentés et incorporés en r#lle. 

Nous disons, Vénérables Frères, 


POUR 


du 12 au 19 septembre 1931 


Encore une fois la semaine du 


== Rates ere meet eme eina terra) 


pese 


Ca 
et 


LA 


SEMAINE DU 


LE 


“les droits sacrés et inviolables des 
âmes et de l'Eglise”, et c’est cette 
réflexion qui, plus aw’auctune autre, 
s'impose, étant, en effet, la plus gra- 
ve de toutes celles a se pour- 
raient formuler. Déjà, à plusieurs 
reprises, comme il est notaire, Nous 
avons exprimé Notre nensée ou 


sujets aussi importants et aussi es- 


spit | sentiels et ce n’est pas à vous, Vé- 


nérables Frères. maîtres fidèles en 
Israël, qu’il convient de la dévelop- 
per davantage; mais Nous ne pou- 
vons Nous empêcher d’aiouter quel- 
que chose pour ces chères: popula- 
tions qui vous entourent, que vous 
paissez et gouvernez Dar mandat 
divin, et qui désormais ne peuvent 
plus guère connaître que par vous 
la pensée du Père commun de leurs 
âmes. 


4 


CHAQUE AME A LE DROIT DE SE 
PROCURER DES ACCROISS!I- 
MENTS DE BIEN SPIRITUEL 

ET DE COMMUNIQUER CE. 

__. BIEN A SES FRERES 


Nous disions: “Les droits sacrés 
ct inviolables des âmes ct de l'Ee 


8 


mieux la pensée de l'Eglise sur des | 


Golf et Le Tournois “Totem Pole” 
ruppelleut Les anateurs de golf à 
Jasper! Majestueux dans son em- 
placement entouré de paysages 
grandioss, le Terrain de Golf à 
Jasper, prend place avec les plus 
renominés du monde, Commencez 
dès aujourd’hui à projeter pour 
vous amuser à ce magnifique en- 
droit de villégiature — réductions 
surprenantes. ... 


SR ————————— 


Taux réduits comprenant 


tout à Jasper et retour 


Billet première classe, lit du 
bas, aller-et retour, logement et 
repas & la lore, et permis de 
jou sur le terrain pendant leo 


_8 jours 
Pour mlus amies détails voyez l'agent 
Cnnadien Nationni 


da € 


CANADIA 


F | 


DER 


LE PATRIÔOTE DE 


NO ! Le Saint-Père s'en tiendra certai- 

IV inement à sa demande première 
pour. une expression officielle de’ 

AT? e . 

Mesures anticatholiques | 


LE MINISTRE 
NE CACHE PAS LA CHOSE 


à s'opposer aus-projets constilutto- | 

nels qui sont maintenant devant 
DE L'INTÉRIEUR l'assemblée et qui sont considéres 
lcomme anticléricaux. 


ilalien. L'almosphère s'est apaisée, : 
ia Rome, et tout le monde semble: 
vouloir uu règlement, 


memes mm À ue 


{ 
F 
' 


; nales, en 1912, envovés par Mur 


LE NONCE CALME Baie d'Hudson vient d'ètre érigèe 
par le Sainf-Siège en Vicariat apos- 


tolique, Cette préfecture savait été 


: , : x » l'Eglise érigée le 15 juillet 1925. Elle com- 
que le premier décret s'appliquant ! gard de l'Eglise, À bre: icari 
it : - “J'ai Je conscience absotument ue <—— — iprend la partie nord des vicariats 
aux activités de l'Eglise catholique ee RONRCIENEE AOSOMNEN à . japostoliques du Keewatin et du 
cn Espagne sera publié par le gou- tranquille, dit-il, Je n'ai participé | Mort du P. Mainage . posLon | Wat | 
8 9 {ni à la rédacti i à La distribu- à . Goife St-Laurent, soit une superfi- 
vernement ni à la rédaction ni à la distribu-: et de l’abbé Sicard: ci ot: 1 663 " 
, . . 4 : + 4 3 ne 1 . 
Le ministre de l'Intérieur a ditition de documents trouvés sur un pe otale de 1,665,689 milles car 
s : en , N : in été arvrôlé à la fron- - ‘us, ‘ 
à un journaliste du journal catholi- | homme qui a été arrëlé à la fron Le courrier d'Europe : » ja! , 
1 ière franenise La semaine deruio. + r d'Europe annonce Ja Le € : te préfece 
que El Debate: “Nous préparons des | tière française fa semaine derniè mort du H. P. Mainnge, dominicain, | Le chef actuel de cette préfec 
set de l'abbé Sieard, auteur de nom- 


mesures radicales contre les eatho-| le.” ture est le T. R. Père Arsène Tur- 
liqnes.” l ! - jquetil, O.MLT. On comple ü missions 
. tiques. lbreux ouvrages sur l'ancien clergé 

ide France. 


En dépit du secret gardé par le desservies par 8 Péres Oblats. Les 
% W PU &i î Esquimaux baptisé : re 
souvernement au sujet des conelu- nn squimaux buptisés sont au nombre 


. .« A ide 250, "à 650 Esquimaux caté- 
sions de la dernière séance du ca- je son fl “a 50 Esquin REVERS 
binet, les milieux politiques bien 5. AIOUIONS à Ceia Î. h- 


diens catholiques et 200 Indiens ca- 


_—— iconnaît rien de attitude du gou-'le conscil d'Etat, qui exæmine les 

Madrid. — Le Ministère de lIn-!Yernement au sujet des mesures bills avant leur soumission au Par-! 
52e . é . ,; a ca on nn d'école A  Léno si teocta , « 
iéricur Miguel Maura à annoncé} du il se propose de prendre à l'é- pente dépendrait directement dei 
BLUR 


mn N —— 


M. Le chanoine A. 
à Laval 


Paris. — La Croix annonce que M! Le collège St-Paul 


Garnier 
X 


. H + L ‘ ic Q . . , . j t 

. Fenseignés croient qu'on a pris des |je chanoine Agrivn Garnier, du, change de mains téchumènes et environ 230 blancs 
mesures énérgiques contre les acti- | Jjsugse de Grenoble, ancien supé- | —_——— qui sont catholiques 
vités du clergé, rieur de l'école Saint-Maurice dei Son Exec, Mgr A. Sinnott, arche- 


Sur le territoire du nouveau vi- 
!cariat apostolique de La Baie d'Hud- 
son il y a environ 1,400 protestants 
ct 2,606 paiens, 

Les Indiens qui habitent le ter- 
ritoire du nouveau Vicariat sont les 
Nascopies, de l'Ungawa. 

La première mission dans ces 


CONTRE LES EVEQUES 
. Dans ces milieux, on dit que le 
gouvernement essaiera d'empêrher 
les évêques d'inviter les catholiques 


| Vienne, chargé de conférences 4 :vèque de Winnipeg, vient de faire 
‘l'Institut catholique de Paris, vient l'acquisition du “Manitoba Colloge” 
d'être désigné pour une mission ‘situé au centre de Ja ville, Les con- | 
temporaire de haut enseignement À :ditions de vente comportent la pos-, 
l'Université Laval de Québec. Étisession imanédiate et Je Collège | 

CE © EE à © © A  W ce journal ajoute: "Nous soulai {Saint-Paul y sera installé pour la. 

tons que notre collaborateur ait au rentrée des elasses, fixée au 9 scp- 

SERVICE PROMPT Canada le mème succès qu'il eut ttembre, TE Y & de la place pour tous 
T COURTOIS l'hiver dernier à Paris où nous es- Îles anciens élèves de l'avenue Sel-: régions septentrionales fut fondée 

E (pérons le revoir et l'entendre lan-{kirk et pour un grand nombre d'au-len 1912 par les Pères Turquetil et 
-née prochaine”. tres. j Leblanc, O.MLE, qui v furent en- 

ÀAmeublement Luxueux | *— — | Le Collège Saint-Paul, dirigé de-'voyes par Mur Charlehuis, vicaire 

: i LA QUESTION ROMAINE | puis Six ans par les Pères Oblats ! apostolique du Keewatin, La pre- 

LUNCH | ide la province allemande, passe en-"miére mission fut celle de Chester- 

DU tome, —- On croit ici à un pro-:tre les mains de prètres du diorèse field Tnlet, ° 

= 

MIDI 

FOUR 
. ES + F9) Ce ,-brendre sous pen. On dit que Ïe AELLEE j : , 

OMM ET 7 EP cardinal P. Gasparri, ancien secré- lseur de latin au “Lasalle High  :fondé en 1926; de Baker Lake, fon- 
‘ D'AFFAIRES aire d'Etat du Pape, a forlement. School", à Providence, KR, TH a dé en 1927, et de Ponds llet, fon- 
fait ses eluides et obtenu Ses degrés dé et 1929, 
à FUniversité de St-Francois-Xa-t Les travaux des premiers mission 


+ A . H : “ac û Q gr rh i 
‘chain réglement du conflit entre fe fet l'archevéehé en assume Ia char-} Les autres postes du nouveau vi. 
PALACE OF SWEETS eontribué à améliorer la situation 
dier, Antisonish, N.-E, [naires sont aujourd’hui couronnés 
a Pos 


Vatican et le gouvernement faseis- jge financière, tcarial sont ceux de Churchill, fan- 
Le nouveau recteur est M Vabhé: dé en 1930: d'Eskimo Paint, fondé 
ide focon à permettre la reprise des 
Téléphone 2254 négociations, 


te italien. Les négociations vont re L | ” k 
“Cornelius Collins, ancien  protes-"en 1924; de Southampton Island, 


LUS de gens roulent sur des Pneus 
Goodyear que sur toute autre mar- 


que. (Durant 16 années consécutives, 
les Goodyears ont eu l’avantage des 
plus grosses ventes dans le Canada et 
dans tout l'univers.) 
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Plus de gens veulent des Pneus Good- 
year que toute autre margue. (Dans 
un vote national pris parmi les auto- 
mobilistes, 49.29%, se sont proposé 
d'acheter des Goodvears — l’autre 
moitié des votes a été divisée entre 
21 marques.) 


que des Vendeurs offrant 
ioute autre Marque 


Pour des pneus, plus de gens vont 
chez les vendeurs de Goodyear que 
chez les vendeurs offrant toute autre 
marque. (Les vendeurs de Goodyear 
vendent les pneus que désirent la 
plupart des gens, donnent la sorte de 
service. que désirent la plupart des 
gens, ont en assortiment une série 
” complète de genres et de prix.) 


IT ee 
PAIE 


Fe 


L' 
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Les Goodyears sont marqués à un 
prix aussi bas que tout pneu que vous 
auriez l'intention d'acheter. Donc, 
vu que vous êtes décidé de payer tout 
de même le prix des Goodyears, pour- 
quoi ne pas vous procurer la qualité 
des Goodyears? Demandez à votre 
vendeur choisi le prix pour la gran- 
deur qu'il vous faut. Ses réponses 
vous surprendront, Vous n'aurez pas 
besoin de chercher ailleurs, 
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Good Wear 
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PESTE LR entr agent ans come de pue értto 


Tor : Det 


L'OUEST, mercredi le 26 août 1937 


| Un vicariat apostolique 
regrets de la part du gouvernement à la Baie d'Hudson 


— TE ES 
es 


Les premiers missionnaires se rendirent dans ces régions septentrio- 


Charlebois — Le fondateur de la 


‘urquetil, aujourd’hui Préfet apo- 
stolique érigée en 1925 — La population et la superficie du nouveau 


Ottawa, — On annonce ici que par la fondation du vicariat de la 


Baie d'Hudson, 
19 ans d’apostolat, c'est peu dans 
l'histoire d’un vicariat, c’est beau- 
coup pour les missionnaires qui 
ont dû s’y dépenser, En effet si on 
: fait le relevé des missionnaires qui 
ont reçu leurs obédiences pour le 
nouveau vicarint, nous enregis- 
trons le chiffre 23. - 

De ce nombre, l’un est mort à la 
[tâche et six autrés, dont deux pte- 
tres séculiers en soft revenus pour 
cause de santé délabrée occasion- 
née par le climat et les fatigues de 
tout genre. 

Après dix-neuf ans d'apostolat 
Pon compte à peine/252 conversions 
d'Esquimaux, Mais l'Eglise est ca- 
tholique et il n’y a aucun coin de 
terre si reculé et si froid soit-il qui 
ne puisse bénéficier des bienfaits 
de la Rédemption. 

Donc, depuis 1912, huit mission. 
naires ont quitté la France et deux 
de langue anglaise se sont joints 
cette année à ce groupe d'apôtres. 
Et le Canada, lui qui sait déverser 
ses missionnaires par vingtaine sur 
les côtes de l'Afrique n’a pas oublié 
qu'il avait droit d'établir domicik 
partout où le sacrifice et la souf- 
france sont à l'honneur. Depuis 
1912 treize missionnaires Canadiens 
ont jeté là-bas dans les steppes gla- 
cées, la bonne semence de lévan- 
gile. Lente à poindre, encore plus 
à croître, elle finira cependant par 
émerger du sol et devenir une mis- 
sion féconde, 

Pour que cette moisson atteigne 
son plein développement la belle 
province de Québec toujours nris- 
sionnaire a donné non seulement de 
Son superflit, mais de son nécessai- 
ire. Le geste qu'elle à fait, est prête 
à le répéter avec joie; ce n’est que 
l'exercice de sa vocation missiou- 
naire, 


Des rumeurs persistantes  vou- . 

: DETAILS SECRETS: laient que certains iuembres du ca- | Mussolini assume un nouveau première nhisslon fut. le Père ’l 
‘ .. thinet désiraient rompre brusque- | mnistere 

ON ŒESSAIERAIT D'EMPECHER | ment les relations avec l'Eglise, “a ae oniniqrel Vicarait — Après 19 ans d’apostolat. 

LES EVEQUES D'OUVRIR LA | obligeant le nonce papal Tedeschi-! Rome, — Le premier ministre; 

DOUCHE, ni à quitter l'Espagne, : Mussolini a pris un autre ministé- 

_ | Le nonce a refusé de disculer laf- re du gouvernement italien sur ses! : < 
afire, cependant, disant qu'il ne épaules, I a annoucé que désormais la préfecture apostolique de la 


. X 
Le sabotage du “Miroir” 


LE GERANT DU JOURNAL DE- 
TRUIT DECLARE A L'ENQUETE 
QUE LE SABOTAGE EST L’OEU- 
VRE D'UN EXPERT, 


Montréal, — Des mains expéri- 
, meñtées, connaissent bien les par- 
ities Vitales des presses et des lino- 
types sont responsables de la des- 
truction de l'imprimerie où étaient 
publiés “Le Goglu”, “Le Chameau” 
et “Le Miroir”, trois hebdomadaires 
locaux, suivant le témoignage ren- 
du à:l’enquête par M. Adrien Ar- 
iCand propriétaire conjoint et rédac- 
teur du “Miroir.” L'édifice dans le- 
quet était logée cette imprimerie 
fut détruit après le sabotage des 
machines, 


a ———— % 
La coopération du fédérale 
lembargo 
_— 
LE GOUVERNEMENT FEDERAL 


EST PRET A COOPERER AVEC 
LES PROVINCES ET LES MUNI- 
CIPALITES. 


Ottawa, Ont, — Le gouvernement 
a fait connaître les réglements gé- 
néraux qui présideront à l’applica- 
tion des mesures contre le chôma- 
ge qu’il a prise récemment. Un ar- 
rêté ministériel passé donne au sé- 
nateur Robertson, ministre du Tra- 
vaik, le pouvoir d'appliquer ces ré- 
| glements, . 

Le sénateur Robertson à invité. 
tous les membres de la Chambre 
des Communes à fournir au gou- 
vernement des suggestions pour l’ai- 
der à lutter contre le chômage, Les 
députés indiqueronf par ‘exemple 
les travaux à faire faire dans leurs 
comtés respectifs sous l'autorité du 
ministère des Travaux Publics, tels 


réparations, enfin tout genre de tra-. 
vaux relevant du fédéral, 

Il y a encore, ajoute le sénateur 
Robertson, les travaux de coopéra- 
tion des gouvernements fédéral et 
provinciaux, qui peuvent être pour- 
suivis par les autorités provinciales 
mais sous la surveillance des auto- 
rités fédérales afin de protéger les 
intérêts d'Ottawa. Ces travaux con- 
sisteront surtout en routes natiôna- 
les à travers tout le Canada, Le gou- 
vernement fédéral propose et offre | 
de participer dans le coût de cons- 
truction d'une route trans-Canada 
Pour la moitié des frais. Chaque sou 
vernement provincial sera prié d’in- 
diquer par arrêté ministériel la rou- 
te et le point de haison avec les 
provinces avoisinantes. Ottawa pro- 
lette aussi de participer aux frais: 
d'entretien, L'aide fédéräle pourra 
aussi être apportée à Hi construc- 
tion des routes entièrement dans 
les limites d’une province et dans 
une proportion qui sera établie par 
entente avec les autorités provin- 
ciales, 

Enfin toute municipalité désirant 
poursuivre des travaux d’améliora- 
tion locaux quelconques avec l'ai- 
de des autorités provinciales et fé- 
dérales devra soutsttre ses pro- 
jets au gouvernement provincial a- 
fin de déterminer quelle partie des 
dépenses devra être supportée par 


des autorités provinciales ‘et muni- Ve 


-“-cipsles” Tout gouvernement prov 


iles édifices publics, les quais, leurs | 


PF D .% 
… Page à 


cial est invité à conférer avec le 
ministre des Travaux Publies du 
Canada au sujet de ces entreprises 
provinciales et municipales. 
x 
Président de la commission des 


chemins de fer 


Ottawa. — L'hon. juge Charles-F. 
Fullerton, de la Cour Suprême du 
Manitoba, a été nommé président 
de la commission des chemins de 
fer en remplacement de l'hon, H.-A. 
MckKeown qui a donné sa démission 
il y a plusieurs mois, Le nouveal 
président est âgé de 61 ans. Il est 
né à Amherst, N.-E., mais demeure 
là Winnipeg depuis 1906, 

x 


Au jour 
le jour 


une ae la preml!ère nage.) 

faite au détriment de lPéducation 
des enfants. Le contribuable n'est 
cependant pas à blâmer, car il ne 
peut faire autrement, mais il sem- 
ble que cette économie ne devrait 
pas Se pratiquer dans ce -domaine 
et qu'une réduction devrait s'opé- 
ver sus d'auters taxes imposées aux 
| fermiers, 

En somme cette économie réali- 
sée par un district d'école est-elle 
bien importante? Un district com- 
prend environ 80 quarts de section 
En réduisant le salaire d'un maitre 
d'école de 5200 à $249 par année 
l’économie réalisée par quart de 
section est à peu près de $250 à 
83.00 par quart. Ceci compte, il est 
vrai, mais ne, doit-on pas craindre 
que cela puisse nuire à lefficacité 
des écoles, 


LES LIVRES DES 
MERES CANADIENNES 


Une publication intéressante est 
émise par le gouvernement “Le 
livre des Mères Canadiennes”, Cet 
te brochure, très bien illustrée, est 
écrite en excellent français et est 
distribué gratuitement par le mi- 
nistère de la Santé publique à Ot- 
liawa. Demandez tous voire copie, 
Inutile de mettre un timbre sur 
votre enveloppe. 


LA MISERE “NOIRE” 


Libertét liberté chérie! on a 
chanté cela sur tous les tons depuis 
‘tin siècle et demi. Cependant de nos 
jours le paysan russe peut dire qu'il 
a sa liberté, mais... il n’a pas le 


‘| droit de s’en servir, On essaye par- 


tout d’abolir l'esclavage et l'on. a 
raison, Cette année l’empereur d’a- 
byssinie, Ras Aafari, vient de dé- 
crarer libres environ-deux millions 
d'hommes dans son empire, Sans 
‘doute beaucoup vont se trouvér plu- 
tot embarrassés de cette liberté, Le 
problème des sans-travail ne va-t- 


é 


in- |, 


| Annonces 


Classifiées 


Le paiement doit ‘tonfonvs 
accompagner lu cople de l'an. 
nonce; sinon elle ge Eers mn 
insérée, 

TARIF: 9 sous paë ina - 
Minimum, 50 sous pare Insescion 


0 


Ge" 


DIVERS ___ "., 
lAUTOMOBILES À VENDRE A SA- 


4e 


Ü CRIFICE: — 1 Marmon, Victoria 
| coupe, 1 Hudson Six, modèle. de 


, 


l'automne 1929, comme neuf, Ponr 
informatiors s'adresser À boîte 
J. L. G. Le Patrinte de l'Ouest, : * 
’ —— -.. ‘61-7.C 


LUNETTES, 3.90 garanties, par cor. 
respondanre. ‘ Pour lire, coudre, 
Monture forte et bons verres, Ecri:- 


vez pour renseignements: 
d'Optique “FR.” 881 Villeneuve 


Est, Montréal, 22-7.C, 


FERME A VENDRE, 660 ACRES, 
produits laitiers et grain. Excellen- 
tes bâtisses, silos, bestiaux, chevaux, 
outils, tracteurs, camions. 6000 mi- 
nots grain, 120 äcres bois. Faites 
nous connaître vos besoins. Ecrivez 
à M. Douglas, Herkimer, .N.':Y."" 

-23-254p 

METTEZ VOS LEGUMES en coriservè 

La fameuse machine certiseuse: 

fermée, reborde, et ouvre les bo'tes 

de conserves. Rien de’pareil..Vous 
épargnez en vous procurant cette 
cette nouvelle machine. Adressez 
vous à Alphonse Vallée, Domrüumy, 
Sask. 20-25-P 


ON DEMANDE en octobre pour, 
Paroisse de ville sn 

DAME et FILLE conuaissent bien 
cuisine-couture et ménage. "LS 


UN HOMME connaissant chauffage 
de fournaise à vapeur—Jardinage 
et soin d'auto.  S'adresser à Boîte 
“pP, d.” Le Patriote, °25-2 


PABAC!  TABAC! 
TABAC naturel cangdien, 12 variétés. 


cuté sur ifimmande, Cigares diffè- 
rentes marques. . 3 

Liste de prix et échantillons 1-20 
19e, Un joli hachoir à tahae donné 
partis avec toute demimande de 100 
livres et plus. valeur $1.00. Adres- 
saz:' JS, J. Gareau ‘et’ Fils, Saint- 
Roch-de-l'Achigan, Qué, : 


as 


il pas se poser aussi en Abyssimié, 
et comme cet empire est peuplé de 
nègre, ce sera la misère “nôire”. ‘* 


&_. - 


Les heaux mariages. | 
—Je n'ai pas-.d’argent, c'est vrai, 
mais je suis noble et f’aniorté. en 
dot les armes de ma: famille: . ‘;{" 
—_Ne vous en faites pas... ma fii 
ile aura un revolver. - 7° 


+ 


Congrès E 


Fveharistique.. 
Canadien, 


Faites vos réservations de 
bonne heure afin de vous 
assurer uné place de choix 


de 


| Vous aurez 


it 


Dublin, 1932 


Compagnons agréables, confort unsurpassable, 
service .et cuisine de 1? 
tout ceci sera vôtre si vous allez an Congrès 
à Dublin. 


d'un Paquebot “Duchess” 


Pour plus amples renseignements : 
s'adresser à R, W. Greene, Ass't.. 
Agent général, . 
Edmonton; G. R. Swalwell, Agent ‘ un 


Saskatoon, ou à W. C, Casey, Agent 
Général des Passagers pour les Pa- 
quebots, Winnipeg, Man. Poe 


Canadien 


tosées les facilités poss sibhles pour céléh ion à 
LÉ ur la J Pat (<] 

ln £ ù 
| Sainte Messe Sss les l'aguetbnts du Pac ifique Canadien. 


a. 


éputation mondiale; 


pur le. Pacifique 
Départ Spécial 
de Montréal 
le 11 juin 1932 . 


Directement à Dublin 


Edifice C. P. R° 


Dis. des Pass, Edifice du C, P,R, 


; 


Pacifique : 


nt En PEUR D 


sang plus 


PARMI 


No 1 Rhu 
Maladies 


välescence. 


D cad Stat gts ein 


Bronchite, 


Heure 


CRE NTTTE DRE EPP PAR EEE 


Na 1 
. Eheim, 
u 

. SUN 


Les Remèdes de l'abbé ‘Warré se 
chez votre pharmacien, 
ainsi que chez: 


WILLOW-BUNCI 


PAbbé 


_  DONNENT LASANTE 
Hemède No 13. Asthme, Oppression, Etouff. u 
ements- Décongestionne les muqueures, facilité ‘ 
la respiration; calme les 
étouffements, L 


Remède No 14 Embonpoint.-1l £ i ‘ 
. En . ait d 
l'embonpoint et améliore la é A 


détriment de la graisse, 


des'nerfs, Insomnies 
de l'Estomac, 


No 6 Maladies deg voles Urinaireg, No 7 Toux 
Se 


No 4 Albuminurfe. 
No 11 Mal 


les principaux 


EUGENE CADIEUX 


BISTRIBUTEUR POUR L'OULST, ‘eRCs 


LES REMEDES DE 
| 


\RRÉ 


nerfs et empêche les 


santé. Rend le ‘ 
les muscles au 


fluide et favorise 


matisme, Goutte, Sciatique, Na 2 


No 3 Maladies 
Faiblesge Con- 
Reins--Gravollo. 


4 Anêmie. 


No 6 Maladies des 


Grippe. No 8 Maladies qu Coour.. 


No 16 Matadie 
adie du foi, Constipation peser 


À 2 Cangestion, Û 
4 Oppression, Mupestour d'âge, No 19 Acthrmo. 


l No 15 Contre jes vers. No 
REMMDI POUR CHAQUE NAEADIR» 


Etouffements, No 14 Embonpoint. 


16 Coqueluche. 
vendent au prix de $1.25 1a Boîte, 
Marchands de Ja provinec 


SASKATGHEWAN 


JP DTA - 
te - sf : 


Service : 


TABAC haché, mélanse doux exé- : 


 13-88-C 


me nl 


a, 


? 


H 


Enr 
Des Par Ted ere, es 


F. 
: 


t. 


ce LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi le 26 août 1931 


Z., A 2x A TS à Y7 25€ 
P ion religieuse à Vera Cruz 


T ' Az 2 ? . 
Un prêtre tué — 


Mexico: — Homéro Broisin,. en ra Cruz, qui était une des catéchis- 
voulant défendre les prêtres, quand |îes, reçut une balle dans l'abdomen. 
une bande d’hommes envahis l'é-|Dans la panique, un enfant fut bles- 
glise de l’Assomption, Vera Cruz,|sé, Un des huit assaillants était uñ 
et y mit le feu, mourut quelques |officierer. de police déguisé en pay- 
jours plus tard des blessures re-|san. 


ques, , . . 
Pendant une lecon de catéchisme 
à un groupe considérable d'enfants, 
des hommes entrent. dans l'église, 
tuent un prêtre et blessent un autre. 
Un troisième échappe au danger, 
Le Père Dario Acosta, le prêtre 
tué dans l’église, fut enterré sans 
pompe, le dimanche suivant, et le: 
public fut exclu des funérailles, : 
Adalberto Tejeda, 
Vera Cruz a été secrètement mandé 
de se rendre dans cette 
communiquer avéc les officiers fé- 
déraux et se rendre compte de cé 
qui se passe dans ses Etats où il 


à un pour chaque 100,000 de popu- 
lation. On croit que la décision des 
autorités fédérales fut-motivée par 
.Flattentât à la vie du gouverneur, 
l'incendie de quatre églises catho- 
liques en Jalapa, l'invasion de l'é- 
glise de lAssomption, et la mort 
d’an prêtre à Vera Cruz. 


_PRETRE TUE : 


A la suite d'un atténtat, à la vie 
du gouverneur, Adalberto Tejeda êt 


; de la déclaration subséquente ‘du 


gouverneur, du ‘haut d’un balcon de 
son palais, qu'il mettrait a éxécu- 
tion son plan de limiter le nombre 
de prêtres dans Vera Cruz à un 
pour 109,090 de population excita 
une émeute, Des mécréants brülé- 
rent quatre églises catholiques à 
Vera Cruz, Un prêtre fut tué et un 
autre grièvement . blessé par des 
hommes qui entrèrent dans une é- 
glise au moment où l’on donnait 
Pinstruction religieuse à un grand 
nombre d'enfants. 


M sas, qui oceupaif la chaire, échap- 
É%% pa aux balles ennemies. | 


Des centaines, d'enfants étaient 


“%ù sur eux. Senorita Lucia Quiroga, la 


EAN 


e : 4 


soeur d'un-célèbre médecin de Ve- lrieusement'n'a pas été retrouvé. 


-. Ottawa, 


‘Quatre aviateurs perdent la vie 


: perdu Ja vie au Lac-à-la-Pluie, à! 


ne mmnenenenmennnennennennnnaninnnnrtne enr TT 


“Les némis"dis jeûne Fi 


ni 


— On'annonce aujour- 
d'hui que le jeune fils du’ comte 
et de la comtesse Bessborough, se- 


‘ra baptisé sous-lefioins dé Géor- |" 
ges St-Laurént-Neuflize. 


Le pre- 
mier nom sera donné en lhonneur 


: du roi d'Angleterre qui a manifes- 
îfé le désir d'être le parrain de lPen- 


ant. Le second rappellera que cét 


‘enfant est né sur Îles rives du St- 


aurent. Le troisiènie est le nom de 
a famille de la comtesse . 
LE 


me 


Fort Frances, Ontario. — Quatre 
viateurs au service: du ministère 
es terres et forêts de l'Ontario ont 


ingt milles d'ici, L'avion a plongé 
d'une hauteur de 200 pieds dans le 
ac à environ 15 pieds du. bord, Le 
seul témoin de l'accident fut l’a- 
“viateur Delahaye, qui venait 
même.de subir un accident. et que 
les quatre victimes étaient chargées 
de‘ ramener. Les qualre :avinteurs 
qui ont perdu la vie sont Q.-B. 


flutton, de Toronto, À.-f. Runcinan, 
le Stratford ct J.-V, Stewart, de 
Foronto. - : 


LA 


1. LE TRAVAILLEUR” 


: Worcester, Mass. — C'est chose 
décidée, La population franco-amé- 
‘ricaine de Worcester et du comté 
‘au même nom va avoir son organe, 
Un journal -hehdomadäire -militant 
fera son apparition dans les pre- 
mniers jours de septembre, qui aura 
nom “Le Travailleur” et qui sera 
publié par la compagnie de publi- 
cation “Le Travailleur”, 14 rue Ver- 
ñon. si Lt at 
. Telle est la nouvelle officielle que 
vient d'annoncer M. Beaulieu, cx- 
rédacteur: en chef de “L'Opinion 
Publique”, qui sera le directeur du 
journal. eo 8 CU a ‘ 


3 mme memes 


“JL A RAISON 


x 


: Un journaliste franco-américain 
en promenade dans noîre provinee 
s'étonne de ‘trouver tant d'anglais 
sur les affiches de nos routes. (est 
une manie que nous ne pourrons ia- 
mais trop dénoncer, parce qu’elle 
nous rend ridicules aux yeux de 
ceux qui viennent chez nous pour 
nons voir tels quel nous sommes. 
Le tourisme ne vient pas chez 
nous pour recevoir tout ce qui l’en- 
toure et le stature chez lui. I veut 
se reposer en voyant du nativeau, en 
vegardant Icsiyle particulier de 
nos cdnstructions, en isani ou chor. 
chant à lireîdes inscriptions fran- 


_enises, on entondant-des :écdenis 


- français, Il aimora au retour apnar- 


.restreignit le nombre des prêtres, | ment 


noses et autres: 


pon, 845,009; Tehéco-Slavie, 822,- 
000. L 


une fabrique ‘cdñadienne ‘à Drum: 
mondville, Québec. 


Mui-|NOUVEAU PAQUEBOT : 


‘Greer, de Sault-Sainte-Marie, P.-A.|. 


+ ms 


ATTAQUE CONTRE 
LE GOUVERNEUR 


L'attaque contre le gouverneur 
eut lieu dans la cour du palais. Les 
bureaux étaient fermés, quand le 
Souverneur quitta ses apartements 
privés, accompagné d'un ami, un 
jeune Indien de Jâlapa tira sut lui. 
L'ami s'enfuit, mais le gouverneur 


gouverneur de | dissimulé derrière un pilier s'en- 


gagea dans un duel avec son assail- 


ville pour |Jant, La bataille rapporte-t-on, &1- 


ra quinze minutes. Les duellistes 
rechargèrent leurs revolvers avec 
une dextérité remarquable, Finale- 
plusieurs hommes vinrent au 
secours du gouverneur. Le jeune 
Indien fut grièvement blessé et 
transporté à l’hôpital de Jalapa. Il 
a refusé de donner son nom. L’at- 
taque eut lieu le jour déterminé par 
le gouverneur pour mettre à éxécu- 
tion son ultimatum au sujet de ren- 
voi du clergé, Après l'attaque, le 
gouverneur blessé à l'oreille gauche 
et à la main droite, parut sur son 
balcon et déclara qu’il était déter- 
miné de poursuivre son plan. 
ATTAQUE CONTRE 

LES EGLISES . 


La foule excitée se précipita .sur 
les églises, plusieürs, apportant des 
provisions de gasoline prise de for- 
ce au passage dans les garages, Le 
feu fut mis à la cathédrale, à lé- 
glise dite du Caivaire,'à l'église St- 
Joseph, et à une vieille chapelle 
monastique; heureusement les flam 
mes furent éteintes chaque fois a- 
vant de causer des dommages con- 


sidérables. 


Le 25 juillet, chaque prêtre de 


sont molestés par le gouverneur, ce 
dernier agira contrairement aux 


#E dans l'église de Vera Cruz, quand provisions dé son ultimalum et à la 
“les assaillants entrèrent et tirérent [législation des couts nationales, 


. Le Père Ceryantes .eñlevé mysté- 


eme der meme 


ter chez lui du: nouveau, des paysa- 
gès inconqus, des descriptions nou- 
velles, des expressions étrangères. . 
“Le meifleur agent de Tindustrie 
du tourisme est le français, son eu- 
hemi c’est Panglais, 
Fr “..L'Action Catholique 


m ent 


-K — 


. Le croiriez-vous: 


Le Canäda : a° importé; depuis 
quelques années, tout près de $1.- 
000,000 de crayons de plomb par 


année, Les importations se divisent 
approximativement comme suit : 


Etats-Unis, $525,000; Angleterre, 
$165,000: Allemagne, $161.000% Ja- 


Mais à l'avenir ces importations’ 
vont sensiblement diminugr, car 
la Eagle Pencil Co. vient d'établir 


mt 


L: 


LE CHAMPLAIN 


avaii Jièu aux 
8: SI Nazaire 
nt din nor 


Ue 15 août dernier, 
chantiers maritimes 
éh France, lé laneeni® 


veau paquebot Île-“Ohamplain’ | 


C'est une unité nouvélle. ajoutée à 
la flotte de la “French:Linc”,. : 


Le Champlain entrera on service | 


au printemps prochaïn, sûr la ligne 
New-York, Plymouth-Favre. 

Le 15 août étant fête chômée en 
France, üne foule considérable as- 
sista an lanceinent. Invités .@fficiels 
de Paris, politiciens, représentants 
de la marine et de la presse étaient 
aussi présents, 


plain, célèbre explorateur français 
du 16ème siècle, fondateur de Qué- 
bec et premier gouvernenr de la 
Nouvelle-France. . US 

Le Champlain jauge, 28000 ton- 


Ines; a une longueur totale de 659 


pieds; une largeur de 86. pieds et 


{développera 25000 chevaux-vapeur. 


Ce navire a été construit selon 
les exigences voulues pour bateaux 
de première classe. ,. : . 


Le Champlain aura une cheminée | 


un mat, et huit grues pôur le. char- 
gement et le déchangement de sa 
cargaison. - : 


mms À] 


Avant le haut-parleur, n 

Lui, — La conversation languit, 
chère amie, _ 

Elle, — Aïlons-nous-en. cela leur 
permettra de dire du mal de nous! 

._ EXX 

Pntre voisins, : :. : 

Je viens de déconvrir que vous 
avez creusé un tunnel iusqu'à ma 
cove pour me voler réculièrement 
mon charbon. Le. ce 
Mon Dieut. + TEE Méi qui 
croyais avoir déconvert une mine 


<e 


marin et comme catholique, ce ‘qui 


‘|ée Vincennes, aux portes de Paris, 


Le paausbot porte nom le Cham-. 


MISSION FRANCAISE 


AU CANADA !- 


mms 


UN GROUPE DE MEMBRES DE 
L'UNION POUR LA FRANCE", — 
M, LE COMMISSAIRE GENERAL 
DE LA MARINE, DUFOUR DE LA 
TAUILLERIE ET M. L’ABBE 
GUINCHARD LES DIRIGENT, 


“L'Union pour la France” repré- 
sentée par M. l'abbé Guinchard, di- 
recteur de l’Union et délégué géné- 
ral de Ja ligne maritime coloniale 
française de M. À, Giroux, M. le 
professeur  Lacourt, de Bruxelles, 
Mile Van Bomberghen, secrétaifé 
des Musées Royaux de Bruxelles, M. 
l'abbé Van Caille de Browron, M. 
et Mme Saint-Tupery, Mile Taziniè- 
re, Mlle Edgar, M. Bourques, Mau- 
noury, petit-fils de l’ancien minis- 
tre de l'Intérieur, MM. Boilève, Tar- 
ry, Moriquan et Deliste. Ils arri- 
vaient à Halifax le 9 aoûf, sur le 
“Rochambeau”, 

En passant sur les bancs de Ter- 
re-Neuve, une cérémonie suivie de 
l'absoute eut lieu sur la mer pour 
les Terre-Neuvas et marins français 
l’absoute étant donnée par S. E. 
Monseigneur de Mena, archevêque 
titulaire de Paris et auxilière de S, 
E. Mgr l'archevêque de Saint-Domin 
gue. ‘ 7. 

Ce voyage a été préparé et an- 
noncé en France grâce à des émis- 
sions radiophoniques de l’Union 
pour la France ou aïllocutions par 
des étudiants canadiens français, et 
par de vieilles chansons françaises 
et canadiennes, ." ‘ 

“L'Union pour la France” consis- 
te en un groupe de jeunes gens et 
des amis des Jeunes de tous les par- 
tis d'ordre qui aiment ardemment 
leur patrie, qui sont fiers de son, 
histoire et veulent, avec l’aide de 
Dieu et par leur effort personnel, 
la rendre encore plus belle dans 
un avenir prochain. C’est avant tout 
une école de méthodes; elle ne fait 
donc point emploi avec des groupe- 
ments existant déjà et ne contrarie. 
en rien ni leur développement ni; 
leur but, 

Le groupe se rendait à Ste-Anne 
de Beaupré et aux chutes Montmo- 
rency pour ensuite visiter les plai- 
nes d'Abraham. Ils se retirent au 
Château Frontenac., Les visiteurs se 
ront en route pour Montréal. et au- 
tres villes canadiennes, 

M. Renée Dufour de la Thuille- 
rie, confia combien il était heureux. 
de faire enfin connaissance -avec 
cette superbe terre du Canada fran- 
cais qui leur est si chère à tous les 
titres, à laquelle il voue une parti- 


Jculière sympathie comme Français: 


originaire de Normandie, comme: 


me garantit avoir dit-il, de nom- 
breux cousins en Canada et c'est une 
véritable émotion que j'éprouve, ain 
si que mes compagnons de voyage, 
à trouver en cette capitale comme 
une vraie ville de France. I me se- 
rait impossible de me trouver à l'e- 
tranger ici; je me sens conime en 
famille, - 

“le ne puis malheureusement que 
passer peu de jours étant en route 
pour la métropole’ où l'on nous at- 
tend. Mais j'espère bien que ce n’est 
qu’une première prise de contact et 

que je reviendrai plus tard avec un 
| groupe important de l'Union pour 
la France. 

| Et parlant de crise économique, 
ji ajouta: 

. “Evidemment, la crise économi- 
que affecte la France assez sévère- 
ment, cependant je crois que nous 
sommes parmi les favorisés et que 
nous souffrons beaucoup moins que 
nos voisins d'Europe; même en ce 
moment de pleine crise, le chôma- 
ge n'est que partiel chez-nous. L’ex- 
position coloniale internationate 


‘qui. a déjà regu des millions de vi- 
siteurs, donne à tous l'impression 
de la prospérité générale de ce. 
qu'on peut appeler l'empire ‘fran- 
çais, C’est:pour beaucoup une révé- 
lation. Notre dômaine colonial est 
en effet 22 fois plus grand que la 
nère patrie et nous y avons 60 mil- 
lions de sujets. oo. 

“Je viens de dire que je me ré- 
jouissais d'être venu ici comme ma- 
rin et comme catholique. Je vous 
sais le plein épanouissement d’un 
catholicisme pratiqué. à la presque 
unanimité de la population et je 
suis heureux de penser que ce sonîf 
nos ancêtres qui ont apporté sur 
cette terre cette semence catholique 
qui a porté une magnifique mois- 
son. Je suis heureux de vous dire 
que nous nous réjouissons en Fran- 
ce de‘voir dans nos élites et dans 
notre-jeunesse un renouveau de Éoi, 


ration religieuse dont nos hommes 
d'état commencent à .comprendre 
la nécessité pour qu’une prospéri- 
té sociale aille de pair avec notre 
prospérité économique”. | 

- Ces: distingués visiteurs se pro- 
mettent bien de revenir en plus 
gran nonibre, une centaine, dès 
Yannée 1933, le voyage actuel n'é- 
tant qu'un nréparaiif du grand 
voyage de 1933. 

x 


Monsieur est distrait, 
La bonne, — M'sieur.:. 
du bébé dans le parc! 


jai por- 


Monsieur. — Tant pis!.., on vous 


le retiendra sur vos gages 
: KR 
Le lanngare. 

La brave vieille dame. au mait- 


lot. — Ditès-Moi, ieune. homme, | 
tes-vous sûr.Que voire eabitainoe ne | 


‘boit pas? Judge. 


nr S Prmmnan pe mar 


aurore je l’espère bien d'une restau- |- : 


mere 


Un document nous tombe sous IH 
main qu'on lira avec émotion, mé- 
me par ces temps de fièvre électo- 
rale, 1 émane d’une toute petite fil- 
le de Saint-Paul, en Alberta, il est 
adressé au président de la com- 
mission scolaire de Saint-Paul, M. 
JE, Primeau, 

Nous citons textuellement: 

Cher Monsieur, 

Une petite fille reconnaissante 
. vient vous dire un gros imerci 
pour son prix de français.  d'ai 
reçu un volume de sainte Thérè- 
se de l'Enfant-Jésus, une petite 


Une double cérémonie de 


sainte française que nous aimons 
tous. Je la prie de m'aider à bien 
écrire mon français, elle qui à 
écrit de si jolies choses. 

Merci encore, Monsieur le Pré- 
sident. 

Une heureuse enfant, 

Cécile Foisy, Grade IV 

On devine par I quels 


de secrifice, 
Le Devoir 


Eannrmisnes et 


PRISE D'HABIT 


vêture et de profession au monatère 


du Précieux-Sang, Gravelbourg,Sask. 


16 AOÛT 1931 


Une pieuse cérémonie s’est dérou- 
lée dans la chapelle du Précieux- 
Sang de cette ville. Ù 

L'Eglise nous offrait le spectacle 
de deux jeunes vierges venant au 
pied de lautel se dépouiller des 
parures du monde pour se revêtir 
des livrées rouges et blanches de 
Plnstitut du Précieux-Sang, 

C'était Miles. A. Bélivean de Vic- 
toriaville et Jeannette Vincent de 
Drummondville, à qui Mgr l’Offi- 
ciant imposa les noms de Soeur Ma- 
rie de l’Assomption, et Soeur Thé- 
rèse-de-Jésus, 

Une troisième se diait par des 
voeux à Jésus Crucifié, consacrant 
sa vie toute entière à l'adoration et 
à la réparation des otttrages que re- 
coit sans cesse le Sang divin: Soeur 
Rita Saucier de Saskatoon — en re- 
lision Soeur Marie de l’Eucharistie 
— est la première gt la seule enco- 
re de la Saskatchewan. 

A 3 hrs précises, sous les regards 
d’une foule émue et recueillie, Mgr 
l'évêque de Gravelbourg apparais- 
sait au sanctuaire revêtu de toute la 
splendeur de ses ornements ponti- 
ficaux, cependant que les relisien- 
ses du monastère faisaient leur en- 
trée solennelle au cloitre, tenant 
des cierges allumés et chantant Île 
Laäelatus sum. 

4L’atmosphère était embaumée du 
parfum des fleurs tout comme de 
’encens du sacrifice d’agréable o- 
deur qui allait monter jusqu'au trô- 
ne de l’Agneau céleste. oo. 

Le pieux pontite était assisté de 
M. l'abbé A. Leclaire, curé .de-Mey- 
ronne, Directeur spirituel de la jeu- 
ne professe, et de M. Pabbé R. Gau- 
thier. Mgr G. FE. Grandhois; P.A, 
procureur du diocèse, était ‘présent, 
ainsi'que M, l’abbé Morin, M;Yabhé 
P. : Jérôme, de l'Evêché, agissait 
comme Maitre de cérémonie, 

Le .sermon de circonstance fut 
donné-par Son Excellence Mgr J.- 
M.-R. Villeneuve, OM, si sympa- 
thique. à l'Oeuvre du Précieux-Sang 
en sa jeune ville épiscopale, Mgr 
toujours lumineux én ses enseigne- 
ments, prit pour texte de $on' allo- 
cution ces paroles du ‘psalmiste: 
“Un seul jour passé, 6 mon Dieu, 
dans votre maison, vaut mieux que 
mille au milieu des pécheurs:” 

“Une profession religieuse: appa- 
raîtra toujours une folie aux yeux 


des gens du monde mais l'entrée 


en religion s'explique par un be- 
soin du coeur humaiu, besoin com- 
mun à toutes les mes: le be- 
soin du bonheur, cette ‘ soif 


soi. La vocation nait ou meurt dans 


la famille, I faut admirer le jardin 


dans lequel de pareiles fleurs ont 


germé et se sont développées. 

La religieuse a choisi son Epoux, 
mais il s'agit de l'Epoux sanglant, 
mort pour nous sur fa croix. Epou- 
se de Jésus-Christ, elle devra passer 
sa vie dans le sang de la mortifica- 
tion et du renoncement, La reli- 
gieuse n’a pas perdu son coeur: car 
les âmes assez généreuses pour se 
donner au Christ sont ces âmes qui 
ont su aimer, Elles ont compris où 
se trouvait le plus beau dévouement. 
Ces âmes toutes blanches et en mè- 
me temps toutes rouges, sentiront à 
certaines heures le sacrifice, 

Sa Sainteté Pie XI, dans la cause 
dun Vénérable frère des Ecoles 
Chrétiennes parlait de “l'épouvanta- 
ble quotidien” qui avait fait le mar- 
tvre de cet humble frère, 

Cette cérémonie nous reporte À 
une grande scène, celle où le Verbe 
envoya un ange annoncer à Marie 
qu'elle sernit Mère de Dieu: “Je suis 
la servante du Seigneur,” 


Magnificat que nous disions au ciel, 
notre joie, notre admiration et nos 
prières.” 

Avec le pieux Pontife, si ardent 
à toutes les nobles et saintes cau- 
prospérité de celte jeune maison de 
contemplatives, Si la terre de la 
Saskatchewan est aride et inculte, 


le sol du Précieux-Sang de Gravel- 
bourg sait être fécond en plantes 


mystiques i'lhonneur de l'Eglise. 
“Un: ami dela Communüuté. 
17 août 1931. 


Suite de la première page 
Gaspé Nord, Thomas Côté, 
Gatineau, À, A. Legault, K.C. 
Iberville, Lucien Lamoureux, 
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Jacques Cartier, Victor Marchand 


Joliette, F A. L Dugas, 
Kamouraska, Pierre Gagnon, 
Labelle, Pierre Lortie. 

Lac St-Jean, Joseph Filion. 
L'Assomption; Walter Reed, 
Laval, Joseph Filion, 
Laviolette, Alphreda Crète, 
Lévis, Arthur Bélanger, 


lies de la Medeleine, Amédée Ca- 


ron, 
L'Islet, Hon. I. A. Godbout, 
Lotbinière, Hon, J. N, Francoeur. 
Maisonneuve, C, J. Arcand. 
Maskinonge, L. J. Thisdale 


d'être heureux qu'il y a au fond du |jesmes 


coeur, Malheureusement, le  bon- 


heur, on le cherche trop bas, Beau- |} 
coup courent après le bonheur, mais |! 


combien nombreux les désabusés! 
Le bonheur n’est pas dans la ‘jouis- 
sance ou bien dans l4 gloire, 


tre-Seigneur nous l'a enseigné dans 
son sermon sur la montagne. : C’est 
qu’il a proclamé ses Béatitudes. . 
C'est pour vous, mes Fillés, que 
ces maximes de sagesse sont tom- 


bées des lèvres du Maitre. Ce déta- ; 


chement, cette pauvreté en esprit 
vous. rendra heureuses. Dans le 


monde, il est difficile de compren- | 
dre ce langage: aussi faut-il admi- || 


rer le sort de ces âmes à qui la sa- 


gesse divine a révélé ses voies. Les || 


voies de Dieu né sont pas toujours 
miraculeuses, mais elles sont mysté- 
rieuses: on les cucille autour de 
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senti- 
ments peuvent développer chez les 
petits enfants de l'Ouest ces con- 
cours de français organisés chaque 
année au prix de tant de travail et 
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Hoherval, Hon, Emile Moreau. 
StHyacinthe, Hon, T. D.  Bou- 
char, . 
St-Jean, Alexis Bouthillier, 
St-Maurice, J, À. Frigon. : 
Shefford, Robert Bachand, 
Sherbrooke, E. H. Fortier. 
Soulanges, F. V, A, Farand, 
Stanstead, À. Bissonnette. 
Temiskaming, 1. E. Piché. | 
Témiscouata Sud, 4 Wilfrid Mo-. 
vel 
Terrebonne, Ion, T. A. David, 


res | 


Matane, I, A. Bergeron, 
Matapedia, Joseph Dufour, 
Mégantie, Hon, FE. Lapierre, 
Missisquoi, A. Saurotte, 
Montcalme, Médérie Duval 
Montmagny, C. A. Paquet. 
Montmorencq, Hon, 1. A. Tasche- 


Montréal Dorion, J. À. Francoeur 
Montréal Laurier, Ernest Poulin. 
Montréal Mercier, Dr Anatole 


Montréal St-Anne, Hon, JF, EH, Dil- 


lon. Vaudreuil, Elzéar Sabourin, 
Montréal Ste-Marie, Dr Gaspard Verchères, Félix Messier, 
Fauteux, Wolfe, JL P, CG Lemieux. 


CONSERVATEURS 


Montréal St-Jacques, frenêée Vau- 1 ; 
Chambly, Hortensius Beique. 


Montr-al St-Henri, Ald, Maurice 


sabias. Deux Montagnes, Hull, Aimé 

trin. Guertin, | 
Montréal St-Laurent, Joseph L.f  Huntingdon, Martin B, Fisher. 

Cohen, Montréal St-Georges, CE, Gault, 
Montréal St-Louis, Peter Berco- Montréal Verdun, P. A. Lafleur. 


vitch, 


‘bonneau, 


Rouville, Laurent Barré, 
St-Sauveur, Pierre Bertrand, 
Trois Rivières, M. L. Duplessis. 
Westmount, CG. À. Smart. 
Yamaska, Antonio Elie, 


Napierville-Laprairie, J. E. Char- 


Nicolet, J, À, Savoie, 

Papineau, Désiré Lahaie , 
Pontiac, W. Réginald McDonald. 
Portneuf, Dr Pierre Gauthier. 
Québee, Comté, 4 FE, Bédard. 
Québec Centre, I. Q. Samson, 
Québec Est, Oscar Drouin, 
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La voix de Pexrpérience. 
Le père, — Tu vas faire des excu- 
ses À ta femme, 


Québec Ouest, FH FE Power. Le fits, — Des excuses?.:, Mais 
Richelieu, J. C. A. Turcolte, c'est elle qui a tort. 
Richmond, S. E. Demarais, Le père. — Raison de plus. 


Rimouski, Louis Moremlt, 
Rivière du Loup, Léon Casgraln. 


Quand une femme «a tort, il faut com 
mencer par lui demander pardon. 
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Voilà ce qu'est notre palin riche com- 
me le bourre, doux comme uns noix 
Nous gardons toujours nn choix 
infini des plus fines pâtisserleg. 
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GRAINS 


Vous ne songcriez certainement pas 
à faire réparer votre montre on ven 
verres chez un forgeron 


Alors pourquoi acheter vou gratas: 
ailieurs que chez un murchend de 
grains, 
Les grains sont notre spécialité, Nos 
contrats sont déjà donnés pour nos 
provisions de 1932 ‘ 

Nutre cutulogue de 1932 est en pré- 
paration maintenant jusqu'au or 
mars 1932, jour de l'expédition : 
Lorsque vous achetez de nous, vouo 
avez des grains do qualité à den prix 
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C'est une machine parfaite- 
ment balancte. Sa charpente 
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Économie domestique 


CARNET DE LA MÉNAGÈRE 


EEE teen 


“Chacun de nous a senti la vé- 
rité, la réalité de ce mot, devenu 
banal à force d’être redit: il y « 
des grâces d'état, Pour plusieurs, 
cela signifie une sorte d'éneryie 
plus ou moins factice. une exalta- 
tion passagère, une tension ‘des 
nerfs remplaçant momentarement 
les forces atteintes. Pour tout hom- 
me croyant, ce mot exprime aire 
chose, il a une signification autre- 
ment profonde, autrement élevée, 
autrement consolante!” 

M. MARYAN. 
XXX 

Il est facile de convertir un per- 
ron ordinaire en un porche des 
plus invitant, lieu de renos idéal 
par cette chaleur; endroit très com- 
mode pour laisser jouer les enfants 
les jours de froid ou de plie. 

Si le perron est irés large, tant 
mieux: sinon tachez. de le faire a- 
grandir, 11 se renconire toujours 
dans la 


plaisant qui voudra bien vous ai- 
der. 

Quelques planches se trouvent fu- 
cilement sur la ferme: faites-en un 
entourage jusqu'à mi-hauteur. Si 
vous n’avez pas de bois disponible, 
des pierres bien placés, tant pour le 
fond que pour les rebords; un peu 
de ciment pour les consolider, et 
vous avez -üne construction vusti- 
que et durable des plus à la mode! 

Pour le haut, les chassis-doub. , 
que vous enlevez chaque vrintemps 
el que souvent, on ne sait trop où; 
ranger, Un ou deux arrangés en 
pentures pourvoient une ventilla- 
tion suffisante, 

Pour'se garder du soleil trop ar- 
dent, des auvents de coton quelcon- 
que, monté sur des broches un peu 
fortes, font bien l'affaire. 

Et dès cet automne. blantez du 
houblon et des liserons, au”on trou- 
ve ici, dans nos bois: semez des 
concombres sauvages et Vous serez 
assuré d'avoir l'an prochain de 


belles plantes grimpantes qui Vous | Q, fruits est trés encourageante, Les 


donneront ombrage et fraicheur. 
Pour l'intérieur, des sièges com- 


famille ou le voisinage, ! 
quelqu'un d'un peu adroil et cont-; 


dir et vous aurez un pain de sucre 
qui —:s'il n'a pas toute la saveur 
du sucre de cabane, en a au moins 
Ja couleur et qui sans ètre “sucre 
d'érable” est quand mème “Sucre 
du pays”. : 

I y u des grâves... Et nos forces 
sont centuplées en proportici de 
nos voeux; une prière, un regard 
jeté en haut nous élève, nous porte 
“u-dessus des douleürs et:des dé- 
faillances.….… oui il u «des ‘grâces 
d'état,” 

MARYAN 

‘Sur une épitaphe: ici. repose uni 
grand avocat et un honnête hom- 
ine. 

—Pourquoi, diable. les ont-ils en- 
terrés tous les deux dans la mème 
fosse? 
Wiliow-Bunch 


Etat des 
‘cultures 


Conditions générales 
du Canada 


Lu température des deux dernié- 
rés semaines a été favorable à Pa- 
vancement des récoltes, Dans l'Esi 
du Canada, le temps a été favorable 
à la croissance et'à la moisson des 
cultures de la saison, Les grains 
tardifs des provinces des prairies 
ont bénéficié de la chaleur de la se- 
maine dermère et mürissent rapi- 
dement. Les conditions sont propi- 
ces à la maturation en Colombie 
Britannique, - 


PROVINCES MARITIMES, 


La température a ëté plus propi- 
ce au cours des deux dernières se- 
inauines, la fenaison est bien avan- 
cée et terminée en plusieurs dis- 
tricts. La perspective des grains, 
légumes, pommes de terre et raci- 
nes se continue bonne, La récolte 


Vieille Ménagère 


pommes sont grosses et belles. 


tortables, un hamac.'un sofa, quel- |OUEBEC. i 


ques coussins, une table, quelques 
Jivres, votre boite à ouvrage; les 
journaux, le tabac et ia pipe du pa- 
pa, et chacun fera de votre nouvel- 
le installation, son coin préféré. 
“ll y a des grâces d'état! Oui, n- 
ne Providence miséricordieuse, pa- 
ternelle, attentive ,nous tient en ré- 


En raison de la belle température 
en maints endroits, la fenaison est 
terminée, Les géréales maürissent 
bien et où moissonnées, le rende- 
ment est satisfaisant, Le tabac est 
précoce et bon, Les perspectives du 
mais d'ensilage sont excellentes, 


serve un surcroit réel de forces, de | ONTARIO 


courage, de consolation au milieu 


Les moissons sont Lien avancées 


des épreuves! Celui aui nou: is in 
es épreuves! Celui aui nous 4 MIS! e; Ontario étant en avance sur le 


au monde ne s’est pas désintéressé passé, en raison de la chaleur en | pagne qui vient de commencer pré- 


de l'être créé dans une nensée d'a- 


: 


juillet. Le grain de printemps in- 
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west générale, La coupe est bien à- 
vancée dans le sud, les fermiers se 
servent de l'outillage pour les cul- 
tures à courtes tiges. 


Y* 
Saskatchewan 

DEPARTENWENT DE 
L'AGRICULTURE, REGINA 

Le fauchage est commencé et Se- 
ra probablement général dans la 
plupart des districts cette: seniai- 
ne. La température durant la se- 
wuine écoulée a été plutôt sèche 
mais favorable aux récultes géné- 
| falement. Les grains tardifs'et les 
pâturages indiquent une améliora- 
tion depuis les pluies de la pre- 
mière semaine d'août. Dans les dis- 
tricts méridionaux et centraux on 
coupé une grande partie de la ré- 
colte pour fourrage. Dans le nord, 
la récolte semble être aussi bonne 
qu'on s’y attendait et le rendement 
sera satisfaisant croit-on. 


SURINTENDANT, STATION 
EXPERIMENTALE, Swift Current 


La récolte au moyen de la mois- 
sonneuse-lieuse est générale mais il 
est difticile de faucher les récoltes 
courtes à cause des mauvaises her- 
bes. 11 a fallu abandonner ecrtaines 
récoltes que lon eut pu moisson- 
ner autrement. {1 n’y a que peu de 
coalitions jusqu'ici, 


DEPOT 


L'ambihs * 
.-SURINTENDANT, STATION 
EXPERIMENTALE, Rosthern. 


F7 Le fauchage du blé est général, 
les conditions atmosphériques étant 
idéales, Le blé promet quinze bois- 
seaux en-moyenne partout dans le 
district, T n'y à eu aucun 'domma- 
ge par la grêle ni par les insectes 
nuisibles. .Le bétail est en excellent 
état, Les paturages sont assez bons. 


LABORATOIRE EXTOMOLOGI- 
QUE, Saskatoon. ‘ 

La mouche à scie a causé plus 
de dommage ‘que d'habitude dans 
les régions embiavees. Les vers à 


betteraves sont très nombreux, très 


répandus et ravagent le lin, les 
tournesols ‘et les récoites maraichè- 
re asussi bien que les mauvaises her 
bes. Le dommage peut devenir sé- 
rieux. Les vers gris sont nombreux 
ainsi qu'on lavai tprédit. 


DISTRICT AGRICOLE, Sedgewick 


S'il n’y a pas de gel d'ici à trois 
semaines, le blé, l'avoine et lorge 
rapporteront cent dix, On a com- 
mèncé à faucher et si la températu- 
re favorise a maturation du grain, 
le fauchage sera général dans une 
semaine, Les conditions atmosphé- 
riques sont favorables. Les pâtura- 
ges sont bons, La fenaison est très 
avancée, 


La situation économique 


L'état des moissons de blé 
les provinces de la Prairie exerce, 
en cette saison, une profonde in- 
fluence sur l’ensemble du pays. La 
grande sécheresse et la chaleur iu- 
tense dont l'Ouest a souffert jus- 
qu'ici ont été si préjudiciables aux. 
cultures, que l’on prévoit que le 
volume des moissons dépassera à 
peine la moitié de la moyenne des 
dernières années. On craint même 
que le rendement à lacre 1e soit 
le plus faible qu'ait encore enre- 
gistré la statistique, établie il y a 
vingt-quatre ans. Cette situation est 
d'autant plus déplorable qu’elle 
coincide avec une dépression sans 
exemple des cours mondiaux du 
froment, dépression provoquée par 
la conjugaison de plusieurs facteurs 


report de lan dernier, l'empresse- 
ment des producteurs danubiens, 
talonnés par le besoin d'argent, et 
Pincertitude des acheteurs quant 


Russie cette année, Les prévi 
des offices de statistique officiels 
et privés sur la production.et la 
consommation au eours de la cam- 


sentent, comme d'habitude, de Îar- 


adverses, tels que lPabondance du. 


aux facultés d'exportations de ‘Ja |i? C ê , ma 1 
sions |tinue à ralentir, ainsi qu’en fait |totale 


dans changement de tendance. Ainsi que, 


nous le faisions remarquer le mois: 
dernier les prèls rourants et es- 
comptes, apré, avoir décliné sans 
interruption depuis octobre 1930, 
avaient enregistré des augmenta- 
tinos successives en avril et en mai. 
Les dépôts d'épargne ont un peu flé- 
chi aussi ‘d’un mois à l'autre, soil 
de 1,456 à.1,150 millions après a- 
voir décrit depuis plusieurs mois 
une courbe asvendance, Ce ne sont 
là sans doute que des fluctuations 
momentanées d’un raractère saison- 
nier, Les dépôt, à demande, en re- 
vanche, se sont accrus de 580 à 6600 
millions. Le stabilité et le degré de 
liquidité que présentent les banques 
canadiennes,'et qui contrastent a- 
vec la situation des institutions de 
crédie de plusieurs pays, font l’ob- 
jet de commentaires élogieux à l’é- 
tranger, notamment en Angleterre 
et aux Etats-Unis. 

La baisse des prix de gros n’est 
pas encore enrayée, mais elle con- 


foi l'indice de lOffice fédéral de 


Ja statistique qui n’a reculé que d'un 
demi-point de’ mai à juin: de 72? 
à 71.7, La baisse a atteint 108 grou- 
pes de produits, tandis que” 317 
groupes sont restés stationnaires et 
que 77 se sont inscrits en hausse. 
11 semble done que les prix de gros 
commencent à s’'acheminer vers la 
stahilisation, La statistique des fail- 
lites accuse, pour le deuxième tri- 
mestre de cette année, une amélio- 
ration de la situation en regard da 
triméstre précédent et par rapport 
à la mème période de Van dernier. 
Le tourisme, s’il ne rapporte plus 
autant que pendant-les années de 
prospérité, n'en constitue Das 
moins encore, en cette saison, une 
‘importante source de revenus pour 
le pays et un élément favorable 
dans la balance de nos comptes in- 
ternationaux. 


Un guide pour l'alimentation 
des renards 


Pour que lalimentations des re- 
nards donne les meilleurs résultats 
il faut qu'elle soit réglée suivant la 
saison; ‘c’est ce qu'ont montré Îles 
études entreprises à la Station ex- 
périmentale de Summerside, F.P.-E, 
du Ministère fédéral de l'Agriculir- 
re, Le rapport couvrant les années 
1928, 1929 et 1930, qui vient d’être 
publié, dit à ce sujet: “IE est: abso- 
lument essentiel que l'alimentation 
des renards soit réglée d'après Ja 
saison, Lorsque la terre est recou- 
verte de végétation verte. les re- 
nards exigent ces végétaux, où 
leurs principes essentiels, sous for- 
me de chair d’aniniaux aui vien- 
nent de manger ces vésétaux. Fen- 
dant les mois d'automne. lorsque 
la végétation est müre, les renards 
exigent des végétaux mûrs. A la fin 
de l'automne lorsque la gelée a dé- 
truit la végétation et ane la proie 
des renards est en bon état, ceux-ci 
exigent une ration riche en viande. 
Lorsque la proie des renards n’est 
pas en bon état et que la renarde et 
ses petits sont souvent enfouis sous 
la neige, les renards n’exigent pas 
une grande quantité de nourritu- 
re, ‘ 


ee Ke 
Une industrie qui se développe 


La demande croissante de légu- 
mes dans le régime alimentaire est 
peut-être la cause principale des 
progrès rapides de l’industrie des 
conserves de légumes au Canada 
l’année dernière, L'augmentation en 
1930 a été de 64 pour cent, par | 
comparaison à 1929. La production 
s’est montés à 10.066,6614 


boîtes. 


_ Notes Agricoles 


mour; il le quide et le soutient d\Gique un rendement inférieur à ce- 
travers les voies mustérieuses par|j;i d'automne. Le: tabac mürit bien 
où il le fait passer pour purifier ét|12 récolte de fruits’ est bonne en 
eprouver SGit “me. . MARYAN général et indique de. belles pom- 
' mes et du beau raisin, Les navets, 
pommes de terre tardives et rutaba- 
gas sont en excgllente condition. 


XX X 
Craignez-vous de manquer de lait 
cet hiver? Faites-en une provision ‘ 
tandis qu’il y en a encore. + tasses | PROVINCES DES PRAIRIES. 
de lait, 2 tasses de sucre blanc; fai- : 
tes bouillir jusqu'à ce œue.le mé- Le temps chaud et sec dans les 
Jange soit épais comme de la crème | provinces de iJuest la semaine der- 


et diminué de moitié. Mettez dans nière, Au ManŸtoba, le manque d’hu- 


des jarres, qui ferment bien avec midité affecte les cultures tardives, 


de bons élastiques. Placez dans un |les pommes de terre, les jardins et 
les pâturages. Dans les sections de 
effets 
des premières pluies 
Ce que nous n’aurions pas cru pou-| d'août se font sentir, il s’en suit 
voir regarder en face sans faiblir,| une amélios-ation dans les condi- 


endroit sec et froid. 
XXX 
“Qui, il y a des arûces d'élalt.. 


Pouest de la province les 


bienfaisants 


nous le subisson avec ‘une énergie tions généisales, 
qui ne nous eûl pas même semblé | bien avanci5es, 4 
compatible avec notre sensibilité”’| En Sasksitchewan la coupe 
MARYAN, 


es 


X NX 
Aimez-vous le sucre 
Qui ne l’aîme pas! Voici une imita-| gions du 


d'érable? |se hâtent “la maturité dans les ré 


tasses de sucre blane bruni dans la | pour la 1#rovende, Les pâturages € 


poêle; ajoutez 1 tasse d’eau, laissez |le bétail sont en bonne condition 


bouillir jusqu’à ce aue les morceaux | dans les frégions du nord de la pro 
soient complètement fondus et que | vince, 
. le mélange soit en tire épaisse; re- 


soit en grains. Versez dans une pe-} central ‘et du nord de 
tite léchefrite à pain, laissez refroi-| mais Jai moisso ndans ces région 


Nouvelle Politique du Pool 
_ Pour 1931-1932 


À In sûüite d'une étude approfondie 4» ln: situation économique 
actuelle dans POuest Canadien, ainsi que du problème du bas prix du 
grain, le Saskatchewan Wheat Pool disp&@era de la récolte 1981-32 
comme Suit: , ‘ 


1 Les membres du Pool auront le priwilége le fixer une méthode 
pour la vente du grain et le Pool travaill ra pour le bénéfice de ceux 
qui choisiront cette méthode. ° . 


2 Aucune déduction d’élévateurs ou Féserve commerciale ne sera 
prise la récolte 1931, ni aucune déductioën ne sera faite pour dédom, 
‘ - Rene Le mme nrsn rene mRémmntrens s 


mager du surplus payé en 1929. 


3 Un paiement initial de 35 sous du rninot, base No 1 Nord- Fort- 
William sera donné. : ; 


4 Dans tous les autres cas, le Pool sera géré tel que les années 
précédentes et les paiements provisoires; seront faits quand et selon 
que l'argent nous parviendra. 


æ Lys élévatéurs du Pool de la SasiSatchewan travailleront en 19217 
d'après la base minimum des aux en f.orce dans les compagnies d'é- 
lévateurs de la Saskatchewan. :  . ” 


. 6 Un bureau pour le graiñ comptaët et un bureau de commission 
seront ouverts par les Ælévateurs du * Pool de la Saskatchewan le 17 
août et le prx du marché Sera doméé à tout fermier, qui préfèrera 
disposer ainsi de sa récolte, , , :  ! … : 


Saskatchewan Co-operative’ ‘fVheat Producers Limited 
BUREAU-CHEF+ .: : : i ...s +. REÉGINA, SASK. 


Les moissons sont 


commencé: et sera générale cette 
semaine. la chaleur et la sécheres- 


nord, Dans la zone des 
tion; dont on se contente ici: 4|vents plu ieurs hamps sont coupés 


Ci | 
La clèaleur de la semaine der- 
tirez du feu; ajoutez 12 tasses de crê |nière a ‘été idéale pour la matura- 
me douce.et brassez jusau’à ce qu'il|tion des! grandes cultures du nord- 
l'Alberta, 


ges écarts. Il semble néanmoins 
qu'il y ait lieu d’augurer que, dans 
Pensemble du monde, les moissons 
seront inférieures aux besoins de 
l'année, Les pays importateurs de le 
l'Europe, qui achètent au jour je 
jour depuis quelque temps et qui 
n’ont guère de stocks ‘accumulés, 
augmenteront sans doute le volume 
de leurs importations dès : qu’ils 


auront consommé leurs propres |Lecoupes, gra blanc. et moitié avoi- 
. ne moulue, dont les bales ont été 
Le mouvement des affaires a subi | enlevées au tamis. Les ieunes porcs 
au mois de juin un certain ralentis- commencent à grignoter cette mou- 
sement, par rapport au mois de mai | lée dès qu’ils ont de deux à quatre 
où l’on pouvait observer une légère | semaines, et ils la mangent avide- 
progression de l’activité. Bien que |ment vers la sixième ou la septième 
la production de la fonte ait aug- | semaine. On évite ainsi une transi- 
menté de 11 pour cent d’un mois |tion trop brusque £t le sevrage :suit 
à Pautre, le déclin a été général |son cours comme un événement na- 
dans les autres branches de la mé- |turel. a | 
tltallurgie, où les commandes son: 
peu abondantes: l’industrie de l’au- 
tomobile, notamment, x beaucoup 
restreint ses opérations. L'indice de - : 
la production manufacturière, s’'ill L'arrivée sur le marché canadien 
a été plus faible en juin qu’au cours | de jambons en boîte du Danemark 
des trois mois précédents, s’est ce- | devrait donner à réfléchir au culti- 
pendant maintenu au-dessus du ni-|vateur canadien. Lorsaw’il s’agit de 
veau de janvier et de février. Les | vendre la production, ou la surpro- 
bilans des sociétés industrielles re- | duction si l’on préfère, le petit roy- 
flètene sans doute les difficultés de |aume du Danemark donne un ex- 
la situation, mais la plupart font|emple qu'il est difficile de dépas- 
ressortir, à cause de la compression |ser, Non seulement les Danois of- 
des frais généraux, une proportion |frent leurs produits sous les formes 
plus élevée entre les recettes nettes | habituelles et maintiennent leur 
et les recettes brutes. La somme des position dominante sur le marché 
contrats de construction conclus en |anglais, mais ils traitent maintenant 
juillet est inférieure de 5,80 pour |leurs plus belles coupes. pour les 
ecnt aux chiffres de juin, mais les |présenter dans des emballages at- 
squestujsties juajsoi Ssoaroadsiod |trayants, et nous font une forte con. 
dans ce domaine, grâce surtout aux | Currence sur les grands centres 
travaux publics projetés en  vue|consommateurs de nos propres mar 
d’alléger le chômage, H est intères- |chés canadiens. Les cultivateurs ca- 
sant de noter que dans la province !nadiens devraient tirer une leçon 
de Québec, qui a partagé ce privilè- | de cette initiative. L'étude des prin- 
ge avec la Nouvelle-Ecosse, l’activi- ‘cipes fondamentaux sur.lesquels re- 
té du bâtiment a été plus grande posent les méthodes danoises offre 
pendant le premier semestre de cet- beaucoup d'intérêt. ' 
te annäe qu'au cours de la même pé- ———— 
riode de 1930. Les 7,803 employeurs 
qui fournissent nn rapport mensuel 
à l'Office fédéral de la statistique 
signalent, au ler juillet, une aug- 
‘|mentation de personnel qui est tou- 
tefois inférieure à celle que lon 
relève d'habitude à pareille date. 
Le ralentissement de l'activité é- 
conomique s’est naturellement tra- 
duit par un resserrement des opé- 
‘ations financières, La somme des 


Le sevrage de la portée 


urs résultats pour une portée de 
jeunes porcs; il faut pour cela four- 
nir aux gorets les aliments qui leur 
conviennent dans un coin réservé 
pour eux, Un bon mélange à cet ef- 
fet est une combinaison de moitié 


x —— 


Une entreprise d'exportation 


t 


S 


À —— 


On prévoit 


nn ve 


Le sevrage naturel donne les meil | Plantations de framboisiers 


‘est de moyenne à forte. sauf en Co- 
Jlombie britannique où l’on ne pré- 


‘rement que la crème se conserve 


une faible récolte | wa, écrit: “J'étais tout à fait épui- 


Le premier rapport publié cette ‘travail: J'étais tellement devenu ner- 
Saison par la Division des fruits | Veux que la moindre chose m’irri- 
fait prévoir une diminution proba-{tait. Le‘Novoro du Dr Pierre a fait 
ble dans la récolle de fraises et de | de moi un homme nouveau. Je vais 
framboisses au Canada pour 1931,|bien maintenant et je jouis de la 
en raison des mauvaises conditions | vie.” Cette fameuse préparation her- 
et de la diminution dans l'étendue | beuse est bien 


fraisiers est un peu moins forte que 
Fannée dernière, Cependant les 
sont 
en général en bon état, La floraison 


voit qu'une récolte movenne. L’é- 
tendue en framboisiers en Colombie 
britannique est de 10 pour cent in- 
férieure à celle de l'année dernière 
et l’on signale également üne peti- 
te réduction dans tout le Canada. 
— x 


« 


L'eau glacée est la meilleure | BI 


Une étude entreprise bar la Di- 
vision de lindustrie laitière et de 
la Réfrigération sur la facon de ie- 
nir Ja crème douce, démontre clai- 


mieux dans l’eau glacée que dans 
le réfrigérateur et exige beaucoup 
moins de glace, C’est parce que 
Peau glacéeest un meilleur conduc- 
teur que d'air froid du réfrigéra- 
teur et refroidit la crème. plus ra- 
pidement. 


ee memes 
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Le trèfle améliore le sol 


Le Dr Frank T. Shutt. MA. D.Sc. 
chef du Service de la Chimie du mi- 
nistère fédéral de l'Agriculture, Ot- 
tawa, déclare qu'une vigoureuse 
pousse de trèfle fournit à un acre 
de terre de 100 à 150 livres d'azote, 
30 à 35 livres d’acide phosphorique 
et de 85 à 115 livres de notasse. I. 
ne faut donc pas s'étonner si la eul- 
ture du trèfle et des vesces, comme 
récolte dérobée ou intercalaire se 
répand de plus en plus chez les cul- 
tivateurs au Canada, 


_——. x” 


Un homme nouveau 


M. John Ouska de Muscatine, Io- 


sé-et à peine capable de faire.mon 


conne pour son 


54 millions 


vendus lan dernier 


‘Tout frais de 


ee mate mme men 


Les rendements de 
récolte comptent 
Dans toutes les branches de la 
culture, que ce soil lPélevage, la 
culture maraichére, le desré de suc- 
cès que Pon obtient dépend prin- 
cipalement des rendements obtenus 
Sans doute les facteurs de la sai- 
son — la pluie et sa répartijion, la 
température, ete. — exercent beatl- 
cotip d'effet sur les rendements, 
mais les bonnes méthodes d’exploi- 
tation du sol et la présence de prin- 
cipes tertilisants assimilables son! 
essentiels pour oblenir une produc- 
tion maximum, dit le Dr Frank T.: 
Shutt, MA, D.Se., dans le bulletin, 
No 145 NS. du ministère fédéral! 
de PAgriculture intitulé: “Fumiers 
et engrais chimiques — leur nalure, 
leur fonction et leur annlication”. 
Ce bulletin traile d'une facon con- 


ADN ME LENS DETENTE LA AL LS D RARE LA A LE 


“TED. MATHESON 


LIMITED 


Adjoignant Banque Royale 
TEL, 2057 RUE CENTRALE 


Complets pour hommes faits 


eur commande 


Echantillons cholsis de pre- 
iuière qualité 


de paquets 


eo 


LS nt 


5 plantations’ | 


cise de toutes Les phases importan- 
tes du sujet: fumier de ferme, leur 
nature, leur soin et leur application, 
engrais verts, leur valeur et leur 


fonction; engrais chimiques, leur 
teneur en principes fertilisants et 
économique; et les amendements du 
sol, 


ms XK —— 
L'esprit d'aujourd'hui. 

Pa oursi dû courir dans d’au- 
tres magasins... le sucre y est 
peut-être moins cher? 


—Non... aussi cher partout... 
Les marchands ont fait l'union su- 


icrée, 


Nous Nettoyons 
Nous Pressons 
Nous Réparons 


Nous allons chercher et 
livrons 


OUVRAGE GARANTI 


CANADIAN 
- CLEANERS 


Urban 1, Russrli, Propriétaire 


Teléphone 2860 


16 — 10ème rue 


Prince-Abert 


Sask. 


Z CLOŸHES 
ailored 4 us 


ainsi que les grandes personnes se trouvent 
dans les maisons, où le 


ni 


débits bancaires s’est 
d'environ 10 pour cent de mai à 
juin. Les prêts courants et escomp- 
tes des banques à charte du Canada 
ont passé de 1,138 millions en mai 
à 1.127 millions en juin. Cette dimi- 
| nütion, si peu importante qu’elle 
soit, n’en indique pas moins un 


contractée 


plantée, La sécheresse au commen- | bienfaisant effet sur les ‘fonctions 
cement de la saison de végétation | des organes de digestion’ et d’éli- 
cette année a exercé un mauvais’ mination, Un simple essai prouvera 
cffet sur les plantations de frai-!ses mérites. On l'obtient seulement 
siers, spécialement sur les nouvelles | par les agents spéciaux qui sont 
plantations, qui ne se sont pas:bien | désignés par le Dr Peter Fahrnéy 
développées. La ‘floraison sera del and Sons Co, de Chicago, Al. 

moyenne-à forte dans la plupart des' Livré exempt de douane au Cà- 


districts, mais Fétendue totale en nada: 
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est le remède de famille. Îlestia première aide d'une mère, quand 
l'un de ses enfants se sent malade. Il est sain et digne de confiance. 
11 se trouve dans la boite à pharmacie de millions de maisons ici ei 
à l'étranger, ; 

. Préparé d'herbes et racines pures ne contenant pas de drogues 
nuisibles, il peut être donné aux petits, ainei qu'aux jeunes et vieux 
de constitution délicate, 


Les droguistes ne le fournissent pas. Pour renseignements écriro 


DR. PETER FAHRNEY & SONS CO. 


2501 Washington Blvd, ; 


(Liétivié libre de tous droits au Canada) 


CHICAGO, ILE. 


Sasketchewan’s own 
#“Bohemisn Lager” ie 
Éonemian 
as rare ond constant 
À in its goodness es the 
londscape glorics of | 
the Province, 


1 Asthe hunter Éindo his | 
paradise in its forente | 
sand streams — cvery 

«teste of “Bokomien" 
briigsonswenparienco 
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Centres Franco-Canadiens 
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|  DEBDEN, Sak | 
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M. et Mme Louis Labrecque re- 
mercient sincèrement tous les per- 
sonnes qui leur ont témoigné des 
marques de sympathies dans la 
cruelle épreuve qui vient de les 
frapper. - ‘ 


Decës. 


Marie Imelda, enfant de Louis La- 


brecque, décédée à Pâge de 14 
mois, fe 20 juin, inhumé le 21, 

D 
|  TITANIC Sak. | 
Re — ————ÿ 


Quelques familles, au pays de- 
puis 35 ans et plus, ont toujours 
gardé Ja pieuse coutame W’obser- 
ver la fête de lPAssomption, le 15 
août, et d'aller ce jour-là en péleri- 


nage à la grotte de Notre-Dame de! . 
fpas de place: que de familles 


Lourdes à St-Laurent, 

Respectueux de cette piense truc 
dition, notre bon curé, M, LeSann, 
a voulu cette année l'étendre à tou- 
te. la paroisse, en choisissant ce: 
jour de la Fête de lAssomption 
pour faire la première communion 
solennelle des enfants, . 

Préparés de longtemps, pendunt ! 
la dernière semaine, une trentaine! 
d'enfants suivirent régulièrement, ! 
matin et soir les excreices de la 
retraite prêchée par notre euré, Le 
Rév. Père Le Chevalier, OM, de 
VEcole Industrielle de Duck Lake, 
vint pendant deux jours prêter! 
main forte à notre curé pour en-: 
tendre les confessions, et clles fu-' 
rent nombreuses, car les parents a! 
vaient voulu s'associer au bonheur | 
de leurs enfants en les accompa-! 
gnant à Ja sainte table, 

Ce fut un spectacle vraiment tou- 
chant de voir tous ces enfants, 5a- 
ges, recueillis, dans un ordre par- 
fait, sous Ia direction de Mlle Su- 
zanne Rio, institutrice à Pécole Sl- 
Jean-Baptiste, de Titanie, s’appro-! 
cher de Ia table de communion, 

Noire bon curé, qui a une pré-: 
dilection marquée pour les pelits 
enfants, sut trouver les paroles pour 
toucher ces petits coeurs, qui ainsi 
que plusieurs dans Passisiance, ne 
purent retenir leurs larmes, 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi le 26 août 1931 


rente 


—M, J. E. Conn, notre gérant de 


la Banque de Toronto vient d’être 


transféré à Mazenod, et le gérant 


” or de Mazenod, M. Little devant rem- 
tique, Ave Maria, Devant la Statue | placer M. Conn, ici nous arrivera 


de la Ste-Vierge, récitation du:cha- | dans quelques jours. M. Lyons de 
pelet, rénovation des voeux du bap- | Meyronne aussi employé à la ban- 
tême: “J'engagai ma promesse au que, ‘ 
baptéme” puis consécration à a! M, et Mme Oscar Langlois et 
sainte Vierge, au chant du beau|leur fillette, M. Dubois de Wolseley, 
cantique: | sont allée passer deux jours chez 
Bonne Marie je te confie des parents à Ponteix. ‘ 
Mon coeur ici-bas —M.. James et Mile Kathleen Cre- |A 
Prends ma couronne gan en visite chez leur tante Mme 
Je te la donne Taïlor à Shaunavon, _ 
Au ciel, n'est-ce pas tu me la Ÿ —M Pabbé J. A. Foisy, est allé 
rendras.\ visiter un confrère: M, l'abbé 3. A. 
‘Notre curé, s'adressant aux en-|Latendresse à Eastend. 
fants, léur raconte quelques traits} .— Mlle Ritchie et M. Murray ont |. 
relatifs à toutes ces cérémonies et célébré leur mariage dans la demeu-. 
les exhorta à persévérer dans leurs | ie privée de M. Storey, un ministre 
: bonnes résolutions, . de, Péglise Unis de Wolseley est ve- |. 
| Cérémonies impressionnantes où nu prendre leur consentement. A. 
chacun était obligé de faire un re-{rrès le thé, les nouveaux mariés 
tour en arrière, et revoyait petit sont allés faire leur voyage de no- | 
communiant, entouré de ses parents l'ces à Régina | un bleu et jatne. Non? Alors une 
tet amis. Cest, dit-on, le plus beau | .—A Régina: M. et Mme Dr Pro- aile grise? Oh! la jolie! Ca doit ètre 
‘jour de la vie; c’est, en effet, un : Yencher et leurs petites filles. M. une mouette, Voyez donc, mesdemoi 
jour de joie et de bonheur, où la Paul Pierson, M. DuMsrae de Mu- Selles. Et ce satin ,quel amour! Peut- 
baine, les querelle mesquines n’ont trie, M. et Mme Lucien Goulet, M. être que vous Avez raison: le rouge 
divi- Ernest Beaulieu et M. Ernest Thé- ira mieux: elle est. brune, Pauvre. 
; : tille! Pauvre Marie! N'est-ce pas, on: 


. ! 
. 


Suite et fin. 
—Voulez-vous un ruban à reflets, 
mademoiselle Menriette® ÆEn voici 


sées depuis des annèes se sont rap- riault. 


| De Toute 
Son Âme 


prochées, réunies réconciliées de- 
vant le front rayonnant du premier 


:communiant., 


Aussi, petits enfants, priez bien 
pour votre bon curé, qui s’est dé- 
pensé sans compter pour vous; 
vous avez été cette année, des pre. 


nies auxquelles vous avez pris part, 
vous vous en rappellerez toujours, 
avec émolion, pendant toute votre 
vie. 
X VX 

M. le commandeur Henri Turcot, 
ancien professeur à l'Ecole Norma- 
le de Saskatoon et actuellement 
Commissaire du Commerce Cana- 
dien à Athènes, Grèce était en visi- 
te, dimanche chez M. et Mme B. Ric. 
Ayant assisté à la grand’messe, il 
eut l’occasion de voir tous ses bons 
amis de Titanic, qui fut son pre- 
mier poste dans la province, com- 
me instituteu rde l’école St-lean- 
Baptiste. 
—M. et Mme Lucien Demers et 
leurs enfants passent leurs vacan- 
ces chez leurs parents, M. et Mme 
Napoléon Arcand, 


ea I % 
| MONTMARTRE, Sask. | 
fe 


—Mme Dewey Tailor de Shauna- 


A 2 heures, rendez-vous sur Île 
terrain de l'église, et de là une 
quinzaine d'automobiles, toutes dé- 
corées, se rendaient à petite allure 
à la grotte de Notre-Dame de Lour- 
des à St-Laurent, Aussitôt arrivés, 
la procession se forme et l’on des- 
cend à la grotte en chantant le can- 


le Ronald et Helenanne en. visite 
chez ses parents. 
—Mile Taillion de St-Jérôme, P. 
Q., en visite chez M. Geo. Gratton. 
—M. Hercule Robert débute sa 
carrière d'enseignement à Shell Ri- 
ver, Sask, 
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vilégiés; toutes ces belles cérémo- | 


von ainsi que <on garcon et sa fil- |: 


—+M. Edwin Lavoie et M. Marcel 
Ecarnot sont employés sur dus fér- 
|mes près de North Batt'eforid, aus- 
si MM. Charles Ecarnot, Olivier et 
Eugène Breton. 

Î MM. Jos et Antonio Fournier à 
Zënon Park pour quelques jours. 

—MM, Arthur, Ernest et Henri Lé- 
veïllé en visite chez leurs parents. 
| —Mlle M. Longpré, M. J. Malack, 
‘Miles Verhegg, Ripert et LeScelleur 
de, retour pour l'entrée des classes 
qui s'effectuera lundi le 25, : 

—M. et Mme J. E. Demers, Mme 
Provencher.et filles, M. et Mme Bilt- 
ings à Lebret.. 

M, Jean Paul Provencher, en 
visite chez son frère M. Le Dr Pro- 
vencher, | 

—Dimanche dernier M. labhé I. 
À. Thériault est allé, chanter la 
grand'messe à Odessa. Dans la ma- 
tinée et l'après-midi, plusieurs per- 


sé sont rendues à St-Pierre de Krau- 


de Notre-Dame-de-Lourdes. 
_Baptêmes, 


lui dira tous nos noms? Car, il v.a 
eu des changements à l'atelier. Je. 
voudrais la voir, quand ellé recevra! 
le carton, bien enveloppé, avec a 
marque de la maison. Ca sera triste 
tout de même! 

Henriette avait laissé Jeanne et 
Lrma garuir Le chapeau de Marie, 
une paille blanche. ornée de coques 
rouges et d'un-piquet en arrière, -de 
roses très pâles dont on ne voyait 
guère que l’envelobpe  mousseuse, 
d'un vert éteint et mordoré, C'était 
artistement composé, avec l’image 
présente : de dla beauté sombre et 
forte de celle qui ne porterait ja- 
| mais le chapeau à roses mousseuses 
et à coques rouges. Trois paires de | 
ciseaux se tendaient, quand il y a- 
vait un fil à couper. Toute la jeu- 
nesse de ces enfants, et leûr esprit, 
étaient en éveil aulour du chef- 
d'oeuvre de deux d’entre elles, El-' 


la fatigue, pour faire plaisir À Ma- 


ne reviendrait pas, Et quand Irma 
montra, au bout de son poing, le 


—A M. et Mme Nicodemus Eber- : chapeau achevé, l’une dit: 


[le, une fille née le 19 juillet, bapti- 
sée le 19 août: Clémentine. Le par- 


Mme Klein. | 

. «A M, et Mme A. T. Breton, un 
fils né le 19, baptisé le 21: Joseph, 
Jules, Raymond. Le parrain et 1 
marraine: M. et Mme Jules, Des- 
chesnes de Dunrea, Man, représen- 
tés par M, et Mme Paul Bilodeau. 


CET 


|  BELLEVUE, Sask. 


& 


De passage au presbytére 


—M. Marion, son gendre. et ses 


dcrnièrement en visite chez M. Her: 
vé Grenier, , . 


—M. Azarie Gareau, M. et Mme 
Léon Gaudet, Mme Lucien Gaudet 
et Mme S. Pelletier nous sont reve- 
nus enchantés de leur court séjour 


—Le 3 août l’école St-Isidore s’on 
vrait sous da direction de Mile L. 
Faubert. Et le 17, M. J. B. Goulet 
reprenait Ja direction de 
Gaudet après quelques semaines de 
vacances, . 

—Mile Adrienne Gaudet faisait 


récemment ses adieux au monde et | 


partait pour St-Hyacinthe, Québec, 
où elle entre chez les, Religieuses 


de la Présentation. Nos félicitations: 


CE COUR CT © IE —_—# 


BELLEGARDE, Sask. :| 


A ET —— #8 


‘e 
LE 


—Jeudi, 13 août, était de retour 
parmi nous M. Léandre Mahin, a- 
près un voyage de plus d’un an en 
Belgique, passé au milieu de ses 
parents et amis. Pendant son sé- 


deux filles, M. et Mme Bourassa, |” D 
Mme Morisette de Radville, étaient |mants se levèrent, et elle dit: 


à Winnipeg. .. 


l'écojie | 


—C'est dommage: on ne parlera 
plus d'elle à présent! Comment va- 


irain, M. Ned Keen; la marraine, |ton lui envover?.… 


Mais, au ton'dont elle dit cela, 
deux ou trois des emplovées de ma- 
dame Clémence se détournèrent 


8 | vers elle, 


Reine qui était fine. Reine qui 
Paimait . s’approcha., pendant’ 
qu'Henriette prenait son chapeau et 


#|son boa. gris dans le nlacard. 


—Henrictte, dit-elle tout bas, vous 


pp ——.. # |ne partez pas, au moins? Ge n’est 


pas vous qui portez le chapeau, di- 
tes? J'ai toujours. si peur de vous 


M. l'abbé LeSann, curé de Carlton, Voir partir! : 


—Pour où donc? 
Les yeux de Reine, les veux char- 


—Je sais bien. allez! 

Henriette ne voulut pas répondre. 
Les camarades d'atelier, uressées de 
rentrer, avaient déjà quitté lappar- 
tement. Elle atlira la petite Broton- 
ne; elle posa lendrement sa tête 
blonde sur la joue de, son amie. 

—-Je vous aime,.ma chérie, dit- 
elle; je. vous aimerai toute -ma -vie. 
Courez bien vite chez vous: je suis 
sûr que le fiancé Vous attend. 

Puis, la dernière, elle traversa la 
maison déserte, si lentement. qu'el- 
Je n'avait jamais mis tant de temps 
à sortir de chez madame (Clémence. 

Dehors, nn orage.menaçait., Des 
nuées venaient del’ouest, monstru- 
euses, dans l'air d'une extrême pu- 
reté. qu 
Iis ont veillé bien tard, le vieil 
Eloi Madiot et Henriette. dans le lo- 
gis de la rue de l'Ermitage. Chacun 
d’eux avait une neine si vive qu'ils 
se sentaient un peu réconfortés de 
s’aimer tant. Ils finirent par former 
des projets, Madiot dit : 

—Je ferai le voyage. Je reverrai- 
ma petite, 


tite essaya de monter l’escalier der- 
rière Henriette, et s'arrêta après 
trois marches, essonffiée, tenant sa 
poitrine. 


Nous n’aïlons pas trop vite, ma 
demoiselle? demanda la religieuse. 


Elle avait Fhabitude d'être suivie | 


plus lentement. 


‘Henriette portait à la main le eur |” 


ton, que reconvrait un papier avec 
le nom <e la maison de modes de, 
Nantes, . 

Mère MarieSylvie, aui la guidait,, 
arriva devant une porte du deuxiè- 
me étage, salle Sainte-Agnès. Un 
grand frisson Saisit Henriette, 

La mère, une main sur la porte, 
se poncha en arrière, et dit toul 
bas: “C'est ici..”, et, sans aucun 
bruit, d’un mouvement glissant, el- 
le entra, comme un souffle, 

La salle était semblable aux au- 
tres, plus lumineuse encore. Hnit 
lits laisaient des raies blanches, 
perpendiculaires aux fenétres. Au 
fond, sur une table, entourée de. 
fleurs et de petits ornements, une 
statue de La Vierge de. Lourdes était 
posée. La ceinture bleue semblait 
voler; les pieds, étoilés d’une rose: 
or, quiftaient Ja terre. Et, en face, 
Henriette aperçut la chère créature 


Sonnes des paroisses avoisinantes iles oubliaient le diner, da maison, qu'elle cherchait. 


Marie ne dormait bas: cile ne 


nau, assister au pèlerinage annuel | rie, une passante parmi elles, et qui | souffrait pas; elle attendait, coume 


elle avait promis. Ses mains étaient 
cachées. La tête, entre le double flot 
de cheveux ondés qu'aucnne résille 
n'aurait pu tenir, touchait l’orcilicr 
et l’enfonçait à peine. EHe avait 
encore ses lèvres rouges d'autrefois. 

Henriette s’avançait. dans l’épou- 
vante secrète, regardant l’immobile 
visage et Jde fuseau si mince et si 
droit que faisait le corps sous la 
blancheur des draps. Jours passés, 
jours d’éclatante jeunesse. jours si 
voisins où on courait dans la prai- 
rie di Mauves! Mais auand elle fut 
dans le rayon des veux de. la mala- 
de, elle vit -s’éclairer le visage, el 
Marie sourire à son amie. , 

Le sourire revenait des profon- 
deurs où s'étaient retirées la pensée 
et la vie: il était. d'une douceur 
tranquille et rayonnante aue la vic 
ne connaît pas. La voix murmura, 
sans plus aucun féimbre, toute sem- 
blable au sourire, immatérielle com- 
me lui: 

—Que tu es gentille! 

D'un effort lent, 1a tête s'inclina 
un peu vers Henriette penchée, qui 
l'embrassait. 

— Et que tu es belle! Moi, tu vois, 
le suis en paix, Dieu a oublié, Dieu | 
ne sait plus. Mon Henriette, dis- | 
moi encore que tu nas bardonné? |: 

—Oui, ma bien-aïmée. depuis long 


temps, depuis presque touiours, dès |’ 
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que je l'ai sue délaissée.., 


Les yeux noyés d'ombre parcou- 
rurent un tout petit cercle de Ja 
chambre, la Soeur, la Vierge, Hen- 
riette, Le ht: 


Je ne le suis plus. 

Et ils prirent une expression en- 
fantine, Elle demanda: 

Qu'est-ce que c'est? Un modè- 
le? . 

C'était Le carton dont elle recon- 
naissuit l'enveloppe. 

—Chérie, toutes nos amies se sou- 
viennent de 1oi, Quand elles ont sh 
que je venais te voir, elles ont vou- 
lu t'envoyer quelque chose, et elles 
ont fait pour joi un chapeau que tu 


inettras un jour, quand Lu  serus 
mieux... Veux-tu que ie te mon- 
tre?... 


Pour la première fois. nne larme 
roula sur les joues creuses de Ma- 
rie Schwarz. 

Non, ne défais pas! c'est inuti- 
le... Mais conune els sont bon 
acs! Tu leur diras meccri, Tu retour- 
nes? 

—Non. 

—OÙù vas-tu? 

—Relisicuse, 

Henriette s'élait un peu redres- 
sée, Elle vit la joie monte roncore 
jusqu'à ce visage de douleur: elle 
se sentit enveloppée dans la derniè- 
re flamme d'amour, d'admiration, 
de désir infini qui ravonnait de cel- 
te âme ardente, 

—-Ah! bienhoureuse! dit Marie. 

Elle ferma les paupières, Quelies 
visions passèrent dans son esprit? 
Sans doute une dernière fois ce fu- 
rent les jours écoulés, les occasions 


Prince-Atbert et le nord de la Saskatchewan | 


sont à la valle de 
| grands 
développements. 


Jamais il n'y à eu de oi 
‘eplendides occasions de 
placements pour faire de 
l'argent comme eaujour 
d'hui. 

.Venez mo voir à os Gajet. 


Vous ne vous obliges on Aucu- 
uno tuuulère. 


De De EDR MES es 


ET 


Le 2300 
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.télégraphies. 


FE. F, CONNOLLY 
Locateur 
HOTEL AVENUE 


SAR Ds 


perdues, Les fautes rachetées par Lt 


souffrance, 

Elle demeura longlemns immobi- 
le, recueillie en son rève, 

Quand elle revint ñ elle, Henvrict- 
était à genoux près du lit. 

Elle:le regarda de ses yeux é- 
teints qui wavaient plus la forre 
d'être tendres, et qui disaient seu- 
lement: ‘ 


“Pourquoi restes-tu? Ouw'atiends- 
tu9 Je suis tasse, Nous nous som- 
mes tout dit.” 

Elle ne comprenait pas, 

Mais Henriette demeurait age 
nouillte, les. yeux dans les yeux de 
sa soeur tuistrable el mourante, 

Alors Marie comprit ce qu'elle 
demandait, Une iwvstériense gran- 
deur en parut sur ses traits. Lente- 
ment, elle tira du lit so nbras droit; 
elle se pencha: et celle qui était la 
Pardonnée bénit celle qui était pu- 
re, CE traça sur le front de x vierge 
le signe {le la Croix rédempirice, 

FIN 
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La chante à onde LE CE une brève déclaration, 


Prince-Àlbert 


Dimanche prochain, le 30, le 
choeur de la cathédrale de Prince- 
Albert se rendra en pélerinage au 
sanctuaire de Ste-Thérèse à Wakaw 
où il chantera une messe en musi- 
que à 10.30 hrs précises. 

Après la messe, les chantres se 
rendront en automobiles à Bonne- 
Madone où les Dames, sur l’aima- 
ble suggestion de leur dévoué curé, 
M. l'abbé Demers, leur promettent 
une cordiale réception et un excel- 
lent diner champètre. 


} 


meut contre ee sacrement, . 

La chorale, sons l'habile direc- 
tion de Mme Carrier, exécuta à per- 
fection la messe de Peters en Re. 

Mile Rosa Genthon, de Winnipeg, 
nièce de Mme Georges Russel, chan- 
ta un “Ave Maria”, D'une voix puis- 
sante et riche, elle fit beaucoup 
d'impression sur l'assistance. 

Mile Simonne Legault, organiste 
accompagnait avec justesse et har- 
monie, 


ee K — 


Les vivacités du capitaine Tic | 


Le Club Canadien prépare actuel- 


def 


Ce 


ne 


ee 


RE AERT 


DÉS 


Vente Pour 


NOS MARCHANDISES SONT GARANTIES 
O1S ave Central 


pomme LS 


Qualité Garantie 


Peince-Alibert 


== À niste est basée, 
sur l'avancement de Ja révolution 
mondiale, 1? 
PURSS stipule d'une facon très net- 
te que sou but est la 
des gouvernements exist 


Le Temps Des Moissons 


| q 


papa 


merce de Néw-Y and 
son “apport à cette organisation que 
les États-Unis prennent la tête des 

L FT 
autres nations pour mettre l’embar 


dlgo sur 


disant, dans une À 
welle ne pouvait les discuter. 


Les experis nommés par la com- 
ork demande dans | mission pôur faire l'enquête qui n 
motivé le rapport sur les causes des 
crimes aux États-Unis disent’ que 
ces facteurs sont l'impopularité de 
certaines lois, le chomage, la dé- 
pression économique, Ja corruption 
politique, Pavarice et la malhonnè- 
teté de policiers. : 
Comme causes de crimes, le rap- 
ort de ces experts mentionne la 
rohibition et le commerce illicite 
des narcotiques, mais il glisse légè- 
rement sur ces deux points 


de New-York demande 


Le Comité de ja Chambre de Com 


te bois soviétique. . 
Le Comité déclare tr. Ja politi- 
ue fondamentale du parti commHil- 
comme chacun sait 
Lo constitution de 
destruction 
ants hors 


L'après-midi sera consacrée au | lement la désopilante pièce ue 

repos et à des amusements à là théâtre intitulée: “Les Vivacités du = de Russie, a NX 

“plage Bédard” sur les bords €n-|capitaine Tic”, Elle est de Labiche. |K VÊTEMENTS DE TRAVAÏL Le rapport du Comité eonstale | Erudition. « 
é que le plan quinquennal soumet{ra | f'auteur. — Avez-VOUus Pi mon li- 


chanteurs du lac Wakaw. 

Les membres du choeur prépa- 
rent un programme de jeux et, dès 
aujourd’hui, ils lancent line invita- 
tion pressante à feurs amis des pa- 
roisses envirounantes, Bonne-Mado 
ne, Wakaw, Domrémy, Crystal 
Springs de se joindre à eux, diman- 
che après-midi, 


rons pour jeux de toute sorte à leur 


Ce qui n'est pas peu dire. Tous con- 
naissent la forte dose d'esprit des 


écrits du père Labiche, Il excellen- j£ 


ce dans le comique spirituel. 

Étant donné l'absence de M. Pel- 
Iand, actuellement ‘en vacances à 
Winnipeg, M. Gaston Robinson, Île 
populaire artiste de ja “Tournée” 
jouera te rôle principal. 


paroisses environnantes, 


Prenez avantage de ces ventes et écono misez. 


8 Grands chapeaux de paille pour travail 
$1.00 Ég Spécial ...................:.. 20c 


Bas de travail en laine 
3 paires ..............: 


Prix Spécial .,......... 


Salopettes avec bavettes en denim bleu 


CR 


#4 Pantalons en 


$1.65 
fa Spécial .... 


il ? n 
cotonade rayée de gris 


dessrceseseseess 8150 


il 


le commerce extérieur 
nations à une concurrence déloya- 
te, Prévoyant que d 
suivraient les Etats- 1 
dant leur système économique, 
rapport 
tries des Etats-Unis sont gravement 


‘se, destructive et délovale. 


de toutes les {46 “La Révolution francaise”? 

La jeune fille, — Vous dites que 
c'est un livre? J'avais touiours cru 
que c'était arrivé réellement. 

Passina Show? 


‘autres nations 
Unis en défen- 
le 


couclut: Quelaues indus- 


menacées par la concurrence Tuüs- 
Nous 


Ils ont la témérité de lancer un] Le Club Canadien projette une 
s“qéfi” amical aux “gars” des envi- tournée de représentations dans les , Mons “site à agir 
8 ée p - Chaussure de travail pour hommes en Ëf _——mmmmm ne dev ions os ir ee OB 
promptem pour Dré _ = à 
ENSEMBLES 


choix. 

Le Kiwanis a eu l'honneur de 
recevoir Son Excellence Mgr J-H. 
Prud'homine à un lunch. Son Excel- 
lence a fait un magistral exposé de 
ja situation économique €t finan- 
ciére. 


M. Alois Simon, gérant de la 
Compagnie Générale Trausatlauti- 
que, était en voyage d'affaires à 
Prince-Albert celte semaine, 


_—— Ko ———— 


NOTES SPORTIVES 


Mlle Juliette Carrier a gagné le 


cuir fort. Spécial ....... 


Gants de travail ‘‘Pecarr 


vertu de son autorité, constitué un 


…... 82.95 f 


——— fi 


y” . 


Prix de vente ........ ..La paire 65c 


au Pa ae EE 


Sang de Gravelbourg, Son Excellen- 


Ê Chemises de travail pour hommes unies 
ou avec patrons de fantasie, . ... $1.00 


gnes vous peénserez: nous lisons, 


laggravation de fa situation, sinon 
la menace économique communiste 
risque d'être fertile en conséquen- 
ces plus graves. Ji est nécessaire 
que le commerce avec PURSS cesse 
st pour que 
et les institutions politiques 


pour Daines et Demolselles . 
Moitie Prix 


Robes de crépe sole imprime, 


le bien-être économique 


di 
' aussi ensembles en sole et en 


pique, nous otfrons tout notre 
stock a moitie prix. 


monde soient conservés, 


ee 


mure 


RER 


ER 


M. l'abbé Provost, récemment , FU oe : : U : . ja dernière foi union e 

arrivé Mans le diocèse accompA championnat des dames en élimi- | conseil à la Supérieure et nomimé Ce donnait l'habit religieux à deux | POuI la dernière fois le dernier rap- < : “ 

a S < " ! * . . ni , A spniära A : 

nant sa soeur, Mlle Gabricile Car-|une Maîtresse des novices parmi Les postulantes et adimetiait une NOVICE port de la dernière tournée du Pa-| Causes muitiples des crimes Prenez avantame LUE offre u 
exceptionne És 


gnait Son Excellence. Très fort mu- 
sicien, il joua deux superbes m07- 
ceaux de piano qui enlevèrent l'au- 
ditoire, 

Dimanche dernier, Son Excel- 
Jence officia à la grand'messe, 

Le R, P. Jan, curé de la paroisse 
était prêtre assistant: M. l'abbé Li- 
rette, et le R. F. Pierre, O.P,, ser- 
vaient comme diacre et sous-dia- 
cre d'honneur: Le R. P, Valois, Q.- 
ALI, et M. l'abbé Provost rempli- 
saient les fonctions de diacre et 
sous-diacre d'office, 

A l'Evangile Son Excellence pré- 
cha sur le confession et réfuta d’u- 


ne facon claire et précise les ob- ——_—— LT creme 
jections que l’on pose communé-| La retraite du clergé diocésain, os tre du Canada au Japon, poursuit | Ë F) MAGNETO —.. 
q < 5 , « 4 ap _ , . E , il su É + 
£ mem Pprésidée par S. Ex. M£r Pévêque, DERNIÈRE ETAPE C'est le coeur gros:que chaeun part; Îles rudes efforts qu’il a faits en O- g GENERATEUR 
nous étions si bien ensemble. | BATTERIES 


ae 


“ARTICLES POUR LES 
MISSIONS 


Une spécialité toute différente. 


Jävres de librairie: Taux spé- 
ciaux pour libraires 


de Messe: des Harrach 
échantillons envayés sur 


Vins 
Hills, 


Landy & Co. Limited 


16 rue Pundas Onest 
TORONTO (2) Ontarlo 


Livraison Tél: A.D, 0168 


EPICERIES 


; 


À 


i 


rier au cours d'une joute très Con- 
testée, dans les finales. Pour les 
doubles des hommes, MM. Pierre 
Jutras et R. Teillet ont remporté le 
championnat en “éliminant MM. $. 
Ménard et S. Tadman. Le tournoi 
bat son plein et devrait se termi- 
ner bientôt, À la semaine prochai- 
ne pour plus de détails. 


ravelbourg 


Nouvelles. ecclésiastiques du 
diocèse de Gravelbourg 


s’est tenue du 17 au 21 août, Le pré- 
dicateur en a été Le R. P. Francoeur, 


OM. S. Ex. Mur J. C. MeGuigan, 


archevêque de Régina, est venu re- 
hausser de sa présence l'éclat de la 
cérémonie de clôture, On 4 aussi cé- 
lébrée, modestement selon les voeux 
du jubilaire, te vingt-cinquième an- 
nivecstire d’ordination de M. Pabbé 
J. À. Magnan, premier curé de Gra- 
velbourg, 1908-1918, 

Le jeudi, 20 août, dans la cathé- 


nal Rouleau, Nos Seigneurs Lange- 
vin et Mathieu et tous les prêlres 
défunts qui ont travaillé dans les 
paroisses et missions du diocèse. 
Au cours de la retraite, S. Ex. 
Mgr l'évêque a annonté que, de con- 
cert avec Mgr Guy, vicaire aposio- 
lique de Grouard, il a décidé d’é- 
{ablir au Collège de Gravelbourg, un 
Grand Séminaire où l’on recevrait 
les ètudiants en théologie de Gra- 
velbourg et de Grouard, Cinq pro- 
fesseurs, déjà attachés on prochai- 
nement adjoints au Collège, Y en- 
seigngront les sciences ccelésiasti- 


nouvelles professes à voeux perpé- 
tuels, . 


En effet, Le vendredi, 14 août, il 
y présidait une cérémonie de vêtu- 
re au cours de laquelle six postu- 
lantes reçurent ie saint habit, et le 


il y recevait les premiers voeux de 
cinq novices et les voeux perpétuels 
de cinq autres soeurs. 

Le dimanche 16 août, au Précieux 


Un coup &e coeur jes amis!... 
Courage, nous finissons. Saskatoon, 
Rosetown et vous pourrez vous re- 
poser pendant tout un long mois 
en revivant vos sauveuirs et en son- 
gant que bientôt, réintégrés dans 
le giron de l'Alma-mater, vous pour- 
rez dire: Tous ces “nouveaux” qui 
vous accueillent, c'est nous qui les 
avons conduits ici.. mais vraiment 
aurons-nous la consolation de pou- 
voir dire cela?... Qui sait! 


que nous disaient les rumeurs. Nous 
y arrivons, traversons, la ville aus- 
si vite que possible à cause de $100 
qui gronde et grince assez pour é- 
veiller Ja police la moins vigilante 
M. l'abbé Touchet est à préparer 
la salle lorsque nous v mettons 1e 
pied. Notre premier coup d'oeil se 
jette vers le fond de Ia salle pour 
apercevoir la scène où nous monte- 
rons, Nous apercevons.., une CO- 
lonne large, trapue, derrière la co- 
lonne devinez ce que nous avons 
vu%... Quoi, une scène petite, é- 
troite, mais très bien aménagée, 


lendemain, jour de l'Assomption, | 


La Tournée du “Patriote” 


à la professiôn, au cours d'une cé- 
rémonie publique très solennelle, 

Enfin, le lundi, 17 août, trois jeu- 
nes religieuses de Jésus-Marie, du 
couvent de Gravelbourg, émettaient, 
entre les mains de Son Excellence, 
leur profession perpétuelle. 

Les religieuses de Jésus-Marie de 
Sillery, ouvrirent en septembre, en 
vertu d’une autorisation officielle 


triote, Oui, pour la dernière fois; 
mais 1932 vous reverra peut-être, 
un beau soir, la tète penchée sur 
notre vaillant petit journal, et Ji- 
sant ces simples mots écrits en tout: 
gros caractères: "Quatrième tour- 
née artistique du Patriote”, 

Et maintenant ma conclusion se- 
ra des plus brève; Mais elle ren- 
fermera tout en un seul mot... mer- 


du Saint-Siège, un Noviciat à leur 
couvent de Gravelbourg. 


En effet ce fut un beau voyage. 
Un voyage plein de péripéties, d’ex- 
périences pratiques. Nous avons vi- 


sité le nord et le.sud de la provin- 


ce, Qu’y avons-nous vu, Connu et 
entendu, . 
Dans le sud nous avons parcouru 
une contrée passablement aride, u- 
ne contrée qui fait dire aux pessi- 
mistes. “Quel avenir se prépare 
pour ces braves gens, Mais là nous 
de braves coeurs, 


entendions, mêlées à quelques plain 
tes envers la cerise qui veut les éera- 
ser, des paroles des plus réconfor- 
tantes pour nous, pour la cause 
française en Saskatchewan, pour 
le maintien de tout ce qui est cher 
au coeur d'un Canadien francais. 

Dans le nord ce: sont les mêmes 
gens qui parlent la même langue. 
Mais quelle différence dans la con- 


ci... CG. ROBINSON: 
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Le commerce d'Orient 


Durant son séjour 


en 


Phonorable Herbert Marier, iminis-' à 


de notre pays avec le Japon et la 
Chine. 

Rien ne montre mieux combien 
les homimes d’affaires canadiens ont 


commerciales de l'Orient, 


dernières années dont nous avons 
leg rapports officiels, — 1927, 1928, 
1929, — Ja Chine a acheté annuel- 
lement à l'étranger environ 


cours de notre meilleure année, en 
1929, nous lui en avons vendu seu-” 
lement pour 16 millions de dollars. | 
. Ces chiffres peignent à grands! 
traits l’inimense champ commercial: 
ouvert à nos activités en Chine. [ls 
devraient attirer Pattention des ma- 
pufacturiers et des exportateurs. 
Nous avons, à Tokio, une légation : 
solidement organisée, que l’honora- | 


{dans les villes américaines. Gepen- 


au Canada, À 


rien pour développer le commerce | 


jusqu'ici méconnu les possibilités À 


Le ministre du Japon déclarait, à ; 
Winnipeg, que, pendant les trois À 


aux Etats-Unis 
Washington, DC. — Le douzième 
rapport de la commission Wocker- 
sham adressé au président Hoover 
suggére une guerre contre les sec- 
tions de taudis et houges, slums, 


PRINCE ALBFRT FUR ! 


COMPANY 


806 avenue Centrale 


À TEL: 2357 Prince-Atbert 


e 


dant, la commission ne fait pas de 
recommandations spécifiques, Elle 


a © EE 6  & S S Si 


NL Nous garantissons tout 
ouvrage qui nous est con 


dla gr , . 

| g fié pour réparations de 
À 
Î l 


Nous testons les freins 
d'automob.les GRATIS 


Teléphone 2207 


SMIT 


s  Auto-E ectric. 


Coin: Central Ave, et 1ieme rue 


Cet hôtel autrefois le ‘Saskatche- 
svan, situé en face de la gare 
C. N. R: peut vous fournir tout 
je confort que vous pouvez dé- 
sirer: Sous la nouvelle admin- 
stration, les chambres sont gar 
unies de nouveaux ameublements. 


o 


PLAN EUROPEEN 


l 


Taux $1.00 en montant’ 


ee © A © EG © & T1 M ES 


à A 0 © 8 © A 


demande | Grale, entouré de tout son clergé et| Ce sont des pensées analogues à | AVOnS. conni pour 
Len présence d'une assistance nom-|celles-là qui nous tourbillonnaient | Se ni Pabandon ni l’adversité ne |$800,000,000 en or de marchandi- | FRED Le SHEA, Propriétaire ï 
breuse, $. Ex. Mgr l'évêque a cêlé- | Guns Ja tête sur la route qui con- peuvent abattre, ses. 1]! TEL 2739 Prince-Albert Prnce- Albert | Sas: 
bré pontificalement un service Pour |quit de Prince-Albert à ‘aiskatoon. * Les gens du sud nous recurent|..Or, le Canada pourrait lui en maumeannaumau” 
| je repos de l'âme de feu le cardi-|  Saskatoon.. succès  problémati- comme si rien n'avait été; nous y | fournir pour $453,000,000, mais QU — | . 
rm ro 
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LE CAFE PAR 
EXCELLENCE 


Repas servis à toute heure 


173 


W, G. Hounsell 


Qualité ét Service 
Notre Devise 


L'excellence de notre euf- : 
sine et l'effleucité du ser- 


figuration du terrain, Là-bas la [ble M. Marler conduit avec honneur. : 
prairie où à peine quelques arbres |A nos hommes d'affaires incombe: 
maigres se laissenk.voir de villa-}le devoir de profiter de ses bons | 
ge en village, ici des forêts, de l'eau |offices, afin d'étendre le commer- 
à profusion. et tous ces accidents ée du Canada dans l'Orient, Les 
qui rendent la vie moins monotone. |chiffres onnès plus haut indiquent : 


vice est le secret de notrè 


Réparations de chaussures de 


succès 


Central Hotel 


tout genre 


ATTENTION SPECIALE 
donnée aux commandes 
postales 


nes. Voici le moment sensationel: l’en- 

Nous avons un assortiment que . Lei , SENSAU ° 5 à: : : : 

complet d'épiceries de la plus Son Excellence a aussi annoncé |trée des auditeurs... Un,..: deux, Mais là aussi lon se plaint. A-t-on | que nous avons là un marché fpos- » 

4 ns " sytei « . nn! # « ! E 4 

haute ualité toujour p il la tenue d'une” Journêe Mat iale trois... quatre. .. cinq. .929 sei- vraiment raison de se plaindre. ou sible de plus de $400,000,000 en or & Café INFORM -VOUS 
q * (toujours mere diocésaine” le 7 octobre prochain, | aneur complétez la douzainet...|ces plaintes ne seraient-elles qu’un |par année, Ne pourrions-nous pas Mitchell Block 


leure que le prix. 


fête du T.S. Rosaire, à l'occasion du 
quinzième centenaire du Concile 


neuf... dix... onze... exaucés!.. 
Un petit dix minute d'attente et... 


nes De NN NE RENE EUEEEEUES 


écho venu du sud?... T1 fandrait| prendre de.ce gâteau une part 
une plume plus renseignée que la | plus considérable que celle dont 


a & EE GE M VA VA VE WA 


MAH KUM CHONG Gérant Ave. Centrale et 11 Rue Est. 


Prince-Albert - - » « » » Susk, 
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NOUS LIVRONS LES d'Ephèse et de la déclaration S0- {out joyeux nous plaçons la deux- mienne pour y répondre, nous nous contentons en Ce io- TELEPHONE 2967 
COMMANDES lennelle du dogme de la maternité ligne, puis nous nous acheminons Chers lecteurs, en lisant ces Ji- ment? Ave Centrale, Prince-Alhert, ô = =— 
LU Lu Le Droit CG. L'U : 


TELEPHONE 2120 


ROCHE’S LIMITED 


Ave Centrale Prince-Albert 


divine. Le programme en Sera bien- 
tôt publié. 

S. Ex. Mgr l'évêque a prêché lui- 
même les exercices de la reî raite 
annuelle aux Ursulines dé Prélate, 
communauté d’origine allemande é- 
tablie en son diocèse, Il a aussi, en 


ee 


vers Ja troisième, mais sans la coni- 
pléter. 

Faire rire une trentaine d'audi- 
teurs éparpillés dans une salle, voi- 
là le problème qu'il nous faut ré- 
soudre, Allons-v.,. nous y allons 
en constatant que là où Ja quantité 
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g- pharmaciens qualifiés et expéri- 


a ee de 
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PRESCRIPTIONS 


ll est préférable que vos pres- 
criptions soient remplies par des 


mentés, Nous n'employons quê 
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Voici une liste de marchandises 
pour écoles à des prix spécianx 
DUST, BANIS 200 livres $0.75 
PAPiDR A TOILETTE 


: Si vous vous sentez fati. 


gué faites examiner vos 


fait défaut la qualité sait y suppléer 
su ait ] É AE ‘ ( Oval ou rond, par caisse 2.75 
Très sympathique Fauditoire trou- les pharmaciens gradués pour ce d’ A ] ï : J 
‘ k PU, , Ü SERVIETTEÉS EN PAPIER eux 
a que nous avions, après tout, “pas travail si important et vous pou- ecou ement par caisse 86,00 É 
. mal joué”... Succès problématique, vez ainst n'avoir que les meil- “Onliwon'”’ par caisse 88.50 
TD ai-je dit?.., non, Car nous pouvions | leurs remèdes et les meilleurs sef Dans tous nos départements CAUSTIC POUR TOILETTES Le montant d'énergie que 
e nous attendre à cela Es] vices professionnels À nos maga- nous offrons des réductions qui 66 libres 86.73 consument des yeux malades est 
. , . : s t certainement à votre pro-  ‘ vre " , | 
La date du concert changée, no-|g ‘5 Pet P 30 Hires $3.40 extraordinaire $ 
De à ! gée, fit d'en pr avantag , raordinaire: Sf vous avez 
Téléphone 2516 (Baker Block) 10ème rue Ouest ||\tre renommée attirant hors de Sas- 8 2 MAGASINS SA prende avantage. AUIUE A PLANCHER le gai la peine à travailler faites exe 
katoon, lors de notre premier pas- É ROWE’'S Une visite vous convincra Fa n ae ! one miner vos yeux immédiatement 
PRINCE-ALBERT SASK. sage dans cette région, Îles gens D par 28 galst ON 900 ° 
, rug Store par 12 gak ? 95e | 


Nous avons un assortiment complet de courroies, huiles 


et graisses pour vos machines à battre. 


Quincaillerie de haute qualité 
à des prix très raisonnables 


NOUS LIVRONS LES COMMANDES 


Le café des plus moderne dans la ville de Prince-Albert. 
REPAS SERVIS A TOUTE HEURE 
Excellente cuisine, service de première classe à 
des prix très modérés, 


pour hous voir jouer, enfin des cir- 
constances défavorables aux en 
parties intéressées ont empêché un 
plus gros succès. 

Nous remcreions ceux qui vinrent 
nous entendre et quant à ceux qui 
ont semblé nous oublier nous leur 
disons: “Les deux oeuvres que 
nous patronisons n'en seront pas 
moins toujours prêtes à nous rendre 
service, 

ROSETOWN, 

C'est La première fois que la tonr- 
née y passe et la dernière pour cet- 
te année. 

A six heures nous arrivons en 
temps pour nous mettre à table chez 
M. Charles Béchard, père de l’un de 
nos acteurs. Après le sonper nons 


é 
$ 
ÿ 
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Adjoyant, magasin Ramsey's 


ROWE’'S 
Central Drug Store 

Adjoyant, Bureau de Ponte 
PRINCEALBERT, ; SASK. É) 
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| 

VOIR LOUIS 

avant d'aller ailleurs 


MECANICIEN EXPERT 
Quel que soit vos troubles d'au- 
to, nous sommes en, position de 

les corriger 
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É Ave Centrale , 


Prince-Albert, 
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COMPLETS SUR MESURE 


A A 


nous rendons au couvent où tout 
est préparé. Une belle grande salle, 
une scène encore mieux et de la 
sympathie dans l'auditoire tant que 
l'on en veut. Nous y comptons Île 
dernier de nos succès. Nous vous 
remercions messieurs de Rosetown 
et soyez ceftains que votre bonne 
petite ville recevra encore notre vi- 
site. . 

Et voici chers lecteurs, Tout est 
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AUTOMOBILES 


Notre stock de merceties 


OU TRACTEURS 
OUVRAGE GARANTI 


LOUIS 


REPAIR SHOP 


. Boribeou Frères 
1009 — 1ère ave ©. 
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pour hommes est des plus 
complet. 


J. H. ROBERTSON 


Hteprésentant 


TELEPHONE 2226 
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Camparez nos prix, rt vous snvez 
convainen qne votre distrirt 


srolaire snuvera de l'argent en 
faisant affaire aves nous 


CANADA SEATING 
COMPANY LAIMITÉD 
J. 8. CASGRAIN, Représentant 
Sask, 


Prince-Albert, 


Blue Chain Stores 


PRINCE-ALBORTE et WAKAW 


Saskatchewan 


Vêtements pour hommes, fem- 
mes et enfants, Chaussures de 
tous genres 


Vous yvouvez être persuadé que 
vous recevrez pleine valeur de 
votre argent lorsque vous ache- 
tez à nos magasins, Nous rem- 
boursons l'argent à ceux qui 
sont distatisfaite, 


F. D. CULP 


OPTOMETRISTE 
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921 Ave Centrale Pr.-Albert 
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GRANDES REDUCTIONS 
DANS LES PRIX 

DE BAGGAGES 

Valise, porte-manteaux, Club bag. 


valise à chapeaux na 
boite à chapeaux. peur dames 6e 


Nous nvons ur tm 
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blus complet de tous.les maga- 

Sins de l'Ouest et nous vous 
Offronc un CONSTAT ENEL TE à 


de la liste de prix. 
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Si vous êtes intéresse, Venez voir 
ucun ennni pour montrer la 
marebandise 


Téléphone 2230 


Royal Oak 
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_Saddlery 


Company Dante 
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ÉENCE 


. | k = fini, Finie la tournée, finis les con- ||! PRINCE-ALBE Ave Centrale Priuce-Albert —— 
Adijoyont le bureau de Poste Rue Centrale. cerfs, finies nos joies et nos petites |] HT,  SASK, ë EI vous r NS nanous Îlooo L. K. HORN, Gérant 
EE Edgar TT = dézilfucions. Il faut nous séparer. = 1e =" Se S % % ES Es 6 || AREO RANOAIR Ave. Ceniralo _ FrincoAlnert 


een 


a aaauupauvut 


